
Le premier
roi du Maroc
M

OHAMMED V, roi du Maroc, i
quitté ce bas monde, le 26 fé-
vrier 1961, au lendemain de \t

visite significative que lui fit M. Brejnev,
président du praesidium du Soviet su-
prême de l'U.R.S.S. Il n'aura donc poin
vu se réaliser le dernier rêve de sor
astucieuse carrière : les chasseurs sovié-
tiques « Mig 17» décollant des pistes
bétonnées de Marrakech , de Nouaceui
et" de PB-rt-Lyautey, établies à grand:
coups de dollars par les Américains. Le
bénéfice visiblement a f tendu' de cette
opération du type « Retenez-moi sans
quoi je fais un malheur » ira à son fils
qui vient d'être proclamé roi sous le
nom de Hassan II.

Quand, en novembre 1927, il succéda
à son père Moulay Youssef , il recueillit
une succession très embarrassée. Au bout
de trente-trois ans de règne, il laissé à
son fils une fortune évaluée à quelque
250 millions de notre monnaie. Assuré-
ment, depuis la proclamation de l'indé-
pendance, le marasme de l'économie
marocaine avait quelque peu amoindri
les bénéfices qu'il tirait de la spécula-
tion, mais les confiscations qu'il fit pro-
noncer contre ses ennemis politiques
compensèrent vraisemblablement ce fâ-
cheux manque à gagner.

X X X
D'aulres souverains orientaux ont cons,r

titué d'invraisemblables collections de
pierreries. Plus avisé, Mohammed V col-
lectionna des amis parisiens ; il le fil
dans le monde des affaires , de la poli-
tique, de l'administration, de la presse,
Mais pour tout cela, -il ne négligea pas
de faire fumer l'encens de la flatterie
sous les narines des littérateurs qu'il ju-
geait susceptibles de ' plaider sa cause
devant l'opinion française.

Bien lui en prit, car . il réussit de la
sorte à surmonter des épreuves où d'au-
tres auraient- succombé. Le tri des archi-
ves de la Wilhelmstrasse, auquel procéda
une commission, américaine en 1946,
ayant fait apparaître les comptes rendus
de renseignements qu'il avait adressés,
durant la guerre, au consul général
d'Allemagne à Tanger, c'est à l'occasion
de la crise de 1953, seulement, que ces
documents, qui avaient été transmis au

-Quai-d'Orsay;: furent portés à la connais-
sance du public. Ef encore, de hautes
personnalités tentèrent d'en contester
l'authenticité.

X X X
Vinrent les années d'exil en Corse,

puis à Antsirabé. Certes, on peut con-
tester 'l'opportunité de la mesure qui le
frappa, mais l'on doit constater la puis-
sance du « groupe de pression », comme
disent les sociologues, qu'il avait orga-
nisé à Paris dans la plus parfaite impu-
nité. Ses agents, en effet , f inirent par
redresser une situation qu'il jugeait
désespérée à l'origine et dans laquelle
il voyait, au premier moment, le châti-
ment d'Allah.

X X X
Si intelligent qu'il fût , le despote mé-

diéval et musulman subsistait en lui : à
preuve la scène de la Celle-Saint-Cloud
où, dans un palais national," cet hôte de
la République française fit ramper de-
vant lui le Glaouï, grand-croix de la Lé-
gion d'honneur, et fit immortaliser ce
triomphe dégradant par l'actualité photo-
graphique. Comme on volt, tout lui fut
permis, voire de cumuler l'amour de la
vengeance avec la respectueuse estime
de M. François Mauriac.

/ ' • .j .  c: X X  X • ¦ • ¦ » •
Nos arabomanes le glorifieront d'avoir

rendu au Maroc l'indépendance donf
l'avait privé le traité de 1912. loi, nous
poserons cette question au lecteur : Si
l'on fait abstraction de la dynastie
des Alaouifes, le Marocain d'aujourd'hui
est-il plus libre et plus prospère qu'en
1950 ? Somme toute, donner l'indépen-
dance au Maroc a abouti à donner le
Maroc à Mohammed V, de même qu'on
a donné la Guinée à M. Sekou Touré, le
Ghana à M. N'Kroumah et à son sabre
en or massif , el qu'on ne désespère pas
de pouvoir soumettre le Congo ex-belge
à la <dictature totalitaire et communiste
de M. Gizenga.

Comme on voit, ce descendant du
Prophète qu'était Mohammed V sut,-avec
astuce, tirer une application- inattendue
du précepte de la parabole : « Faites-
vous des amis avec des richesses in-
justes . »

Eddy BATJER.

Large débat sur la réforme scolaire
La session extraordinaire du Grand conseil neuchâtelois

Le projet, qui n'a soulevé aucune opposition de fond,
a été renvoyé à une commission

La session reprend mardi matin à
8 h 30, sous la présidence de M. Alexan-
dre Cuche.

M. J .-P. Johj  (rad.) remercie le Con-
seil d'Etat de son rapport conscien-
cieux et honnête .  Peut-être peut-on lui
reprocher de met t re  l'accent plus sur
l ' ins t ruc t ion  qui  sur l 'éducation. Par
ailleurs, il serait  préférable de reve-
nir à 6 ans d'école pr imaire  pour
tous. La réorganisat ion de l'école pri-
maire s'impose mais  pas au prix d'une
amputa t ion .  Il ne fau t  pas spécialiser
trop tôt les jeunes. M. Joly relève
que le projet ne favorise pas assez
l'étude des langues.

M. Ch. Borel (lib.) : Le groupe li-
béral pense que cet important projet
doit être étudié par une commission
parlementaire.  Les solutions qui nous
sont proposées nous paraissent judi-
cieuses, quoique l'expression « école
pré pro fes s ionne l l e»  soit inélégante.  Ne
pourrait-on pas parler : de « classes
d'orientat ion professionnelle ». La ré-
forme ne sera véri tablement  instaurée
que si on trouve le nombre de maî-
tres suff isant .  , 

M. H. Jaquet (soc.) : Le groupe so-
cialiste a examiné  très à fond le pro-
jet. Le rapport est extrêmement com-
plet, ce dont on doit savoir gré au
chef du département. L'unanimité re-

flétée par le rapport n'est cependant
pas réelle, car à l'assemblée des com-
munes il y a eu divergences d'op inion.
Le groupe socialiste propose également
le renvoi à une commission de 21
membres, qui devrait travailler rapi-
dement et fonctionner dans cette légis-
lature encore.

L'orateur commente quelques points
de la réforme, no tamment  la durée des
études à l'école secondaire (4-4-3). Il
croit que cette formule n'est pas idéa-
le. La f in  de : l'école primaire devrait
être la même pour tous les élèves. Le
groupe socialiste demande à la fu tu re
commission de se préoccuper de ce
problème. Chacune des sections devrait

avoir 4 ans, la 6me année scolaire bé-
néficiant de l 'interchangeabilité des
programmes.

M. Jaquet s'occupe ensuite de la
formation du maitre secondaire. Le
projet prévoit une nouvelle catégo-
rie- de maîtres secondaires non licen-
ciés. Or on ira sans doute chercher
ces maîtres parmi les instituteurs.
Ceux-ci ne pourront suspendre leur
enseignement pendant  quatre semestres
pour acquérir le diplômé de maître se-
condaire. Il faudrait  donc laisser une
certaine liberté aux instituteurs pour
leur formation. D. Bo.

(Lire la suite en 8me page)
¦' '. ': ¦¦¦ , A ¦ :: ¦ , ' ' ¦•

Les obsèques de Mohammed V
Adieu touchant au roi du Maroc

Des dizaines de .milliers de personnes ont assisté mardi
, au transf ert du cercueil du palais royal à la mosquée

!.""' RABAT (AFP). — Les obsèques du roi Mohammed V ont eu
lieu mardi matin. A i l  h 45, les portes du palais royal se sont
ouvertes et, en présence d'une foule immense, le cercueil du roi
Mohammed V,. recouvert d'un drapeau marocain et placé sur une
prolonge d'artillerie, a été déposé a la place d'où le roi défunt
présidait en tant que chef suprême de l'armée lés défilés
militaires. '¦' ' :¦! . -, -¦

Le roi Hassan II et son frère cadet Moulay Abdul lah  (en fez b lanc  à
gauche du roi) ont précédé le convoi mor tua i r e ,  (notre photo).

Le roi Hassan II su iva i t  le cercueil
de son père, qui était entouré d'un
groupe d'officiers de l'armée royale.

Le cortège funèbre
C'est "aux cris de « Al lah  A k b a r »-

(Dieu est grand)  poussés par  des dizai-
nes de milliers de personnes rassem-
blées dans la vaste enceinte du palais
royal, que le cortège funèbre quitte, à

14 h 10, la place où se t r o u v a i t  exposé
depuis le matin , le cercueil du roi Mo-
hammed V.

Le cercueil est encadré par les élèves
off ic iers  des écoles m i l i t a i r e s  m a r o c a i -
nes que s u i v e n t  les of f ic ie r s  d' iitat-
major  de l'armée marocaine.

(Lire la sui te  en l!) me page l

Les Suisses succombent dans les prolongations

Les championnats du monde Après avoir rejoint les A llemands de l 'Ouest puis les avoir
de hockey sur glace à Genève un .̂  ̂
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II faut laisser une qualité
au coach de l'équipe nationa-
le Beat Ruedi : il a le don
de déchaîner l'enthousiasme.
Quand bien même Ruedi avait
éprouvé de nombreuses diffi-
cultés à mettre sur pied une
équipe suisse acceptable, en
raison du forfait de Schlaep-
fer et de « l'incident Wehrli » ,
il - est néanmoins parvenu, en

Suisse - Allemagne 5-6
après prolongations

(0-1, 1-3, 4-1)
SUISSE : Kiener ; Gerber , Pappa ;

ïïriedrich , Bagnoud ; Bazzl , Stamm-
bach:, Naef ; Ehrenàperger, -Messerli ,
Berchtold ; H. Truffer, Pfdmmater,
Berry.

AliiEMAGNE : Edetaiann ; Ambros,
Herzlg ; Hampf , Riedl ; Schuldhess,
Reif, Waith; Trautwern, Sepp, Sohcflz;
Schubert, ZangheMlni, Eberl .

BUTS : Bled (2me). Deuxième
tiers-temps : Messerli (2me), Scholz
(9me et lime), Schubert. Troisième
tiers-temps : Naef ( Ire), Stammbach
(7me), Bazzl (lime), Naef ( lûme),
Reif (16me).

Prolongations : ZangheUlnl (taie).
NOTES : match Joué à la patinoire

des Vernets. On dénombre 9000 spec-
tateurs. Les arbitres étalent le Ca-
nadien Mac Lean et l'Américain Bar-
ry. Les sanctions plurent. Purent
pénalisés de deux minutes : Zâng-
hellinl, Bazzl , Bampf (deux fols),
Rled , Sepp, Friedrich et Scholz au
premier tiers-temps. Naef, Rarhpf,
Ambros au deuxième tiers-temps.
Sepp (dix minutes), Rampf , Pappa,
Ambros et Schubert au trolsslème
tiers-temps.

l'espace de quatre jours, à don-
ner à la sélection suisse un
moral admirable.

Personne n 'aurai t supposé un seu l
instant que l'équi pe suisse, menée par
4-1 au mil ieu du deuxième tiers-temps
réussirait non seulement à égaliser mais
à s'assurer l'avantage par 5-4 à quel-
ques minutes ; de ce qui pouvait être
la f in  du match.

Il a fa l lu  un malheureux accident
pour que les Al lemands  égalisent.
Friedrich, qui avait été iusque-là un

Kiener le Bernois avait été
p réf éré à Ayer pour déf endre

notre but hier soir.

des meilleurs joueurs suisses sur la
glace, grâce à ses qualités de cons-
tructeur, voulut « dribbler » derrière
son propre but. Il perdit le palet et
ce fut  l 'égalisation contre laquelle
Kiener ne pouvait  rien.

Conformément  à une décision prise
par le directoire de la LIHG dans
l'après-midi, on devait jouer les pro-
longations pendant dix minutes  quel
que soit le résul ta t , et reprendre la
règle « du premier but marqué » après
ces dix minutes  seulement. Cela ne fut
pas nécessaire, car après quatre mi-
nutes, le Germano-Canadien Zanghel-
l in i  reprit , alors qu 'il était entière-
ment démarqué devant Kiener , un tir
de l'arrière Ambros. Par la suite, les
joueurs suisses s'énervèrent trop, si
bien * qu 'ils ne profitèrent pas des si-
tua t ions  créées par les envolées de
Bazzi ou les feintes de Stammbach.

:*y Eric WALTER.

(L ire la suite en : lOnië; page )

Les entretiens de Rambouillet
ont clarifié l'atmosphère

Une appréciation plus réaliste de la situation a llait place à l'optimisme délirant

Mais il reste encore beaucoup à faire pour rapprocher les points de vue
De notre correspondant de Paris par téléphone : ' '- ""' .- ."..,,¦>. '' ' -V .- .
L'optimisme délirant qui s'était emparé ; d'une partie de la presse parisienne

au lendemain des entretiens de Gaulle - Bourguiba a fait place, depuis hier, à
une appréciation plus réaliste de la situation. ¦'> ' - ¦

Certes, on continue à croire à j une
reprise du dialogue avec la rébellion,
mais, contrairement à ce que certains
pensaient, il y a moins de quaranle-huil
heures, on estime aujourd'hui, d'abord,
qu'il faudra non pas quelques jours

. alors était de savoir si M. Bourguiba
arriverait à convaincre M. Ferhat Àbbas
de suivre la voie qu 'il avait' déblayée,
c'est-à-dire la négociation. On l'espérait
sang attendre pour autant  une réponse
immédiate, le < G.P.R.A. • étant une di-
rection collégiale, ce qui limite consi-

mais plusieurs semaines pour organiser
un contact avec le « G.P.R.A. », ensuite
et surtout, que, même compte tenu du
climat encourageant enregistré à Ram-
bouillet, il reste1 encore beaucoup à faire
pour rapprocher les points de vue.

LA PRUDENCE DES MILIEUX
AUTORISA S FRANÇAIS

Plusieurs raisons motivent la pru-
dience , pour ne pas dire lia réserve, ma-
n i f e s t ée  dans  les milieux autorisés
f r a n ç a i s . En voici les principales :
9 Pour faire la paix , il faut  être deux.
La France est prête à négocier, elle ne
cesse de le dire. Le F.L.N. apparaît
moins décidé; De ce point de vue, le
peu d'empressement mis par M. Ferhat
Abbas à se rendre à Rabat où il sa-
vait , pourtant,  que M. Bourguiba l'at-
tendait , a fai t , à Paris , une impres-
sion déplorable. Même les plus farou-
ches partisans du dialogue direct avec
l'insurrection ont dû reconnaître que le
« G.P.R.A. » ne mettait guère de bonne
volonté à se saisir du rameau d'olivier
tendu par te président de la Républi-
que tunisienne. Le fait cependant qu 'une
conférence au sommet maghrébine : Tu-
nisie, Maroc , F.L.N. ait pu être organi-
sée, hier soir , au palais du nouveau
souverain , a mis un peu de baume dans
le cœur de ceux qui croient , dur comme
le fer , à la sincérité des dirigeants du
« G.P.R.A. ». La Question qui  se posait

dérablement les pouvoirs de. M. Ferhat
Abbas.

MISE AU POINT :;:
DU GOUVERNEMENT FRANÇAIS

& L ' i n t e r p r é t a t i o n  extensivé des décla-
r a t i o n s  Bourguiba a été trop loin. On
ne l'a pas dit à Paris, par souci ' de
cour to is ie  d ip loma t ique , mais, il est bien
évident qus les propos du président tu-
nisien expliquant qu 'à ses. , yeux le
généra l de Gaulle « voulait sincèrement
engager le processus de décolonisation

La photo  officielle' des* ehtrétïpjts de Gaulle-Bourguiba à Rambouillet.

«D ict a quelques j ours il y aura du nouveau »
L optimisme de M Bourguiba

Avant de quitter Paris pour Rabat ,
le président Bourguiba a fait une dé-
claration. Il a notamment1 affirmé :

' « Je suis très optimiste. J'ai l'impres-
sion qu 'un grand pas en avant a été
franchi. D'ici à quelques jours, -je : ne d.is
même pas quelques semaines,-,il y. aura
du nouveau. Je souhaite que de : part
et. d'autre, et surtout du côté algérien ,
qn se rendra compte de la' grande par-
tie qui se joue et que le général, de
Gaulle a décidé de mener..à bonne fin
çt . jusqu 'au bout, et- je souhaite qu 'il
trouve de la part des responsables al-
gériens, comme il l'a trouvé de la part
des responsables tunisiens, là compré-
hension et l'aide nécessaire polir mener
à bien et remporter cette grande vic-
toire dont dépendent la stabilité dé
l'Afrique et le bonheur en Afrique du
Nord. » ' : ' : : •

«Le processus . '
de la décolonisation».¦ i ' ' .

•' Le président a accordé à Radio-Tunis
une interview particulière ¦ don t voici
les principaux extraits :

• Au 'moment où Je m'apprête à' ,pren-
dre l'avion pour Rabat , je tiens à faire
connaître au peuplé tunisien que les
nombreux entretiens que j'ai eus - avec
te général Charles de Gaulle parafent
extrêmement fructueux.- J'ai l'Impression
que nous avons à faire à un nomma qui
veut honnêtement, sincèrement en-j arrer
le processus de la décolcniraticn en Al-
gérie pour aboutir "à une Alrér'.e libre
et: Indépendante qui pourrait librement ,
et en vertu de; sa souveraineté ,, conclure
des accrods pour établir un; coopération
qui soit fructueuse, je dirais . même né-
cessaire ,- entre- elle et la- France , sur-
tout dans cette période de .tra/n-ition,
car les Algériens seront obligés ds tc-ut
créer ,, de mettre en nlace un' gouverne-
ment, une administration et tout çertjul
fait l'armature d'un Etat moderne, pour
s'engager . ensemble dans la grande ba-
taille, combattre le sous-développement.
trirvei us niveau: u« vie u.u y-upte ij ixc-
rlèn- et rattraper les peuples évalués
modernes, pour contribuer à la .. rta.p'tlté
dé l'Afrique et de la paix mondiale.

Beaucoup de bonne volonté
Je crois que- cette grande tâche exigé

beaucoup de bonne volonté. Il faut qu 'ils
se rendent compte que dans cette tâché
Ils ont besoin dra faire la distinction,
entre ' le secondaire et l'essentiel , entré
ce qui est important et ce qui est prU
mordlal' et qu'ils doivent faciliter' dans
l'a mesure du possible , au général dé
Gaulle, le succès, la victoire qu 'il compté
bien remporter sur les éléments encore,
hélas ! nombreux qui s'opposent à là
paix.

¦̂ ¦ ' ——^™»̂ ^̂ —

an . Atgérj é », ait .quelque peu surprâs:
' ' lé s' plus . : hautes instances française^
• res-pp-nsables. Unie mise au point éisjfî

- nécessaire. Elle a été donnée par RI.
Térrenoire  à l 'issue du Conseil des mir
nis-tres qui s'est réuni, hier à l'Elysée.
, « A u  cours des entretiens de Ram-

bouillet , a précisé le porte-parole du
gouvernement, le général de Gaulle a
'appelé au président Bourguiba que le
destin de l'Algérie, quel qu 'il doive!
être, doit être décidé par les Algérirps
eux-mêmes et par eux seuls «'exprimant
par la voix du suffrage universel. »
' Après quoi , M. Térrenoire a encore
dit : « Le général dé Gaulle a ajouté
que le gouvernement français demeurait ,
pour sa part , prêt à discuter avec les
diverses tendances algériennes, no tam-
ment avec le F.L.N., des conditions de
l'autodétermination.  »

M.-G. G.

(Lire la suite en i9me p a g e )

I, M. Adenauer se rendra
à Washington les 12 et 13 avril

ii' : ' *** 3f - Il ÏU TGÎ 6U .- ¦ .

Conf érence de presse de M. Kennedy

, WASHINGTON (UPI). — M. Ken
Messe" à Washington. Des déc.laratio
'Ùtiis, on peut retenir les points suiv
# Le ministre de la défense, M.
McNamara , a Recommandé de renforcer
les défenses classiques!' des Etats-Unis,
mais cela ne signifie nullement qu 'une

inedy a tenu hier une conférence de
mst faites par le président fdiè* Etats-
ants : ¦ "f .?' :;., f

décision ait été prise d'accorder moins
d'importance aux défenses nucléaires.
# Le chancelier Adenauer a accepté
une invitation de se rendre à 'VVashing-
ton les 12 et 13 avril.

9 La décision a été prise par le gou-
vernement américain d'instituer. ' des
brigades de volontaires pour aller tra-
vailler dans les pays sous-développés
et aider les populations de ces pays à
relever leur niveau de vie. v

On espère recruter dans ces j briga-
des, d'ici à la fin de l'année, 500
jeunes gens et jeunes ., femmes. Lés
volontaires ne recevront pas de sa-
laires mais juste assez d'argent -, pour
pouvoir vivre dans les mêmes condi-
tions que les gens qu'ils sont appelés
à aider et dont ils partageront le tra-
vail et la nourriture. Leur principale
tâche, au début tout au moins, sera
d'enseigner aux populations -peu évo-
luées les techniques agricoles modernes.
9' M. Kennedy est d'accord pour réin-
tégrer M. Eisenhower dans sbn ; grade
de général à cinq étoiles, grade auquel
il avait dû renoncer quand il devint
président des Etats-Unis. Un projet de
loi dans ce sens a été soumis au
Congrès. : - . . !
• L'Allemagne de l'Ouest s'est engagée
envers les Etats-Unis à mettre sur pied
un programme à long terme d'aide ' à
l'étranger, mais l'ampleur de cette aide
n'a pas encore été déterminée et le
chiffre d'un milliard de dçllàrs par
an .  qui a été avancé dans la; .presse-
est incorrect. -.;..- !

Mardi à Oran

TROIS EUROPÉENS
BRÛLÉS VIFS

Une personnalité musulmane
a été également tuée

ORAN (AFP et UPI). — Au cours
d'une manifestation musulmane,
deux femmes européennes ont été
brûlées vives dans leur auto, un
Européen a été grièvement blessé,
un « harki  » (supplétif musulman)
tué* un scootériste et un enfant eu-
ropéen lapidés, mardi après-midi,
a Oran.

Les premiers: résultats de l'enquête
signal-enit que leis man if es tant s qui
s'étaient groupés en vii'.ie nouvelle
étaient- porteurs de bidons d'essence.
Avamt_ d'y mettre le feu, ils c-mt arrosé
la - voiture où tes femmes europée-nmes
sont mortes carbonisées.

(Lire la suite en 19me page )

AB ON NE MENTS
i an 6 mois 3 mois 1 moi»

SUISSE: 38.— 19.25 9.75 3.50
É T R A N G E R :  58.— 30.— 15.50 6.—
Les changements d'adresses en Suisse sont gratuits.

A l'étranger : frais de ports en plus.
I

..' ' I  ¦ A N N O N C E S  . - ,
24 c. te mm, min. 25 mm - Petites annonces locales 19 c,
m n. Fr. 2.— - Avis tardifs 80 c. - Réclames 80 c, locales 60 e.
: ', ' v i (de nuit 80 c.). Naissances, mortuaires 33 c. Vf- ;

Pour les annonces de provenance exl.ra-'cunlontile :
' Annonces Suisses S. A., * A S S-A » agence de publicité.



Nous cherchons pour le 15 avril ^ *§»*(éventuellement le 1er mai)

une sommelière i
*'0*i

capable, pour le pavillon des 'Fa- j f^'s?laises. Bon gain, service agréable "-»?'.
au bord de l'eau. '. \

'¦¦ " 
**--*

"'

Prière de faire les offres à la -j ^direction du restaurant des Halles. / ''j '&j m

Entreprise de Neuchâtel
cherche pour son secrétariat
de direction

une secrétaire
en demi-poste

Formation demandée ! instruc-
tion secondaire supérieure,

 ̂
expérience des travaux de
bureau, connaissance de l'al-
lemand.

La titulaire de ce poste doit
pouvoir traiter seule les affai-
res courantes. Principales acti-
vités : correspondance ; tenue
et classement des dossiers ;
statistiques : caisse de retraite
du personnel ; relations publi-
ques.

Adresser les offres MANUSCRITES avec phofo ef currl-
iculum vitae sous chiffres N. Y. 835 au bureau de la
Feuille d'avis.

lire la suite des annonces classées en lOme page)

I I
Nous cherchons

| un jeune |
| employé de bureau |
¦ connaissant la comptabilité. '
¦ Place stable pour une personne cens- I

ciencieuse et précise. Bonnes condl-

I 
fions de travail. Salaire selon entente. I
Entrée Immédiate ou à convenir. m

1 , Faire offres a la Direction des Grands I
™ Magasins Aux Armourins qui garan- ™
¦ ttt toute discrétion. |
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Administration privée à Benne demande
jeune

employé
de commerce, comme collaborateur pour
son service de la comptabilité.

On exige : formation commerciale approfondie, langue
maternelle allemande et bonnes connais-
sances du français.

On offre . salaire approprié aux conditions de vie,
assurance vieillesse.

Entrée : immédiate ou à convenir.

Prière de faire offres à case postale 35,
Berne 8.

Nous offrons à ^:

2 VENDEUSES
. ' -^ / ' :

expérimentées bonnes places dans nos rayons $v "':«

Ménage et Tout pour I enfantH
Nous 'exigeons des connaissances approfondies de la TvVTj i
branche.

Places stables et bons salaires. ,'. ' * . jyfts>

Offres manuscrites avec prétention de salaire, etc., sont
reçues par la Direction des ,..,.., ;

GALERIE DU VALLON, FLEURIER

i

VILLEJE M NEUCHATEL
La ville de Neuchâtel cherche, pour le

cantonnement de Chaumont, un jeune

ouvrier forestier permanent
connaissant à fond les travaux d'exploita-
tion et de culture forestière, en particulier
les scies à moteur. Certificat d'apprentissage
désiré si possible. Place stable. Renseigne-
ments au service dies forêts, tél. (038) 5 71 01.

A V E N D R E
! quartier de Bellevaux, à Neuchâtel.

villa locaîive
de 3 appartements de 5, 3 et 2 cham-
bres, avec dépendances. Parfait état
d'entretien. L'appartement du rez-de-
chaussée comprend un vaste atelier.
Jardin arborisé de 550 m2 Prix :
Fr. 150,000.—.
Pour tous renseignements, s'adresser
à l'Etude de Mes Ch.-A. Hotz et B. de
Montmollin, notaires, rue du Seyon 2,
Neuchâtel. Tél. 5 3115.

A vendre à

à Test de Neuchâtel
villa de 2 appartements de 4 pièces, confort,
garage, jardin. — Adresser offres écrites à

sJY. K. 871 au bureau de la Feuille d'avis.

VIU^DEHNEUMATEL

VOTATION FÉDÉRALE
des 4 et 5 mars 1961

Le scrutin sera ouvert :
a) samedi 4 mars de 9 h à 19 % dans le

bureau dé vote de Neuchâtel-Centre, A LA
HALLE DE GYMNASTIQUE DU COLLÈGE
DES TERREAUX-SUD ;

b) de 17 h à 19 h aux collèges de Serrières,
Vauseyon, la Coudre (ancien) et à Monruz
aiu Foyer Favag ;

c) dimanche 5 mars, dans tous les bureaux
de vote de 9 h à 13 h.

Ont droit de prendre part à la votation :
Les Suisses (hommes seulement) âgés de

20 ans révolus, domiciliés dans la commune.
Les infirmes et les malades domiciliés en

, ville, incapables de se rendre au scrutin et
qui justifient de cette incapacité, feront con-
naître au président du bureau électoral ou à
ma. Police des habitants, jusqu'au 5 mars à
felO h au plus tard, leur intention d,e voter,
sB'fin que leur vote puisse être recueilli à1 domicile par unie délégation du bureau.

LE CONSEIL COMMUNAL.

Maison à vendre
rendement 6#

6 appartements, bains, chauffage central,
garages, )verger, jardin , dépendances, bien
située dans localité de la Béroche. Pour
traiter, nécessaire 50,000 fr., assurances
.160,500 fr. Prix de vente 140,000 fr. — Adres-
ser offres sous chiffres P. 2077 à Publicitas,
«a Chaux-de-Fonds.
"é

A vendre au Val-die-
p,uz

immeuble
de 5 logements

tsonfort. Adresser offres
iécrltee à V. H. 868 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre au Val-de-
Ruz, gare à proximité,

villa de 4 pièces
Adresser offres écrites

ft W. I. 868 au bureau
die la Feuille d'avis.

Agence « Le Cerisier »,
Maurice MffltSe , Peseux,
:La Venelle 16, tél. 8 17 44
Offre à vendire :

Chaumont
bungalow moderne, 3
pièces ;

Vue-des-Alpes
ifrès grand chalet meu-
blé, 6 pièces ;

La Tourne
jjoll chalet meublé ;

Colombier
Jolie villa moderne ;

Colombier
VUia et verger.;

Areuse
Villa, 4 pièces, verger ;

Boudry
Villa moderne, verger.
, . — 

A vendre à Dernier

familiale
de 6 chambres avec ver-
ger d'environ 2000 m?.

Adresser offres écrites
à X. J. 870 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre sur route
Neuchâtel-

Cressier
vll'la de 9 pièces ou de
2 logements. — Adresser
offres écrites à Z. L. 872
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre, à proximité
de Neuchâtel,

immeuble
de 6 logements, grand
confort. Adresser offres
écrites à A. N. 873 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Pour le placement de
Fr. 200,000.— Je cherche
à acheter un ou plu-
sieurs

immeubles
district de Neuchâtel ou
de Boudry. — Adresser
offres écrites à B.O. 874,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche à acheter
un

immeuble ancien
à rénover. Région : Vi-
gnoble ou Val-de-Buz. —
Adresser offres écrites à
O.P. 875, au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche à acheter

maison familiale
même ancienne, région
Vignoble ou Val-de-Ruz.
Adresser offres écrites à
D.R. 876, au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche à Neuchâtel
ou dans la région

immeuble
de 3 à 6 logements, en
bon état . — Adresser
offres écrites à E.S. 877,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche à acheter
aux environs de Neuchâ-
tel, une
maison familiale

de 4 à 6 pièces, avec
dégagement. — Adresser
offres écrites à F.T. 878,
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre, à Peseux,

immeuble
de 6 logements, tout
confort, -f 2 garages.
Loyers bas. — Adresser
offres écrites à G.S. 879,
au bureau de la Feuille
d'avis.

-
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A louer en plein
centre

BARAQUE-
MAGASIN
du 15 mars à fin avril
1961. Loyer et taxe
400 fr.

Etude Ed. Bour-
quin , avocats, nota-
riat et gérances, Ter-
reaux 9, Neuchâtel.

A LOUER
tout de suite ou pour
date à convenir , à l'arrêt
du trolleybus, à la rue
de la côte ,

local clair
pouvant servir d'entre-
pôt, d'atelier ou de bu-
reau. Accès facile .
LOGEMENT de 2 cham-
bres, éventuellement 3,
et garage dans la même
maison. — Tél. 5 14 90.

Nous échangerions

appartement
de . 2 pièces, confort, à
Lausanne, contre appar-
tement semblable à Neu-
châtel. De préférence à
l'ouest de la ville. Télé-
phone 5 81 17. '

BOLE
A louer

appartement
de 4 pièces, bains, chauf-
fage central et dépen-
dances; jardin et verger.
Préférence sera donnée
à retraité ou personne
pouvant s'occuper du
verger.

Chambre indépendante
pour employé. Pierre-à-
Mazel 1, 1er étage à
droite.

A louer une chambre
m e u b l é e , près de la
Favarge. — Tél. 5 39 63.

Parcs 31, 3me à gau-
che, chambre à louer.

Chambre indépendante
à louer, avec part à la
salle de bains. M. Bau-
draz , Concert 4.

Quelle personne capa-
ble et affectueuse, pren-
drait tout

petit enfant
en pension ? Environs de
Neuchâtel désirés. Adres-
ser offres écrites à K.X.
858, au bureau de la
Feuille d'avis.

URGENT
Jeune couple (employé

CFF) cherche pour avril,
éventuellement mai,

appartement
de 3 chambres, cuisine,
bains, de préférence avec
confort, à Neuchâtel ou
aux environs. Adresser
offres écrites à H.U. 855,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Deux familles anglaises
cherchent, du 18 au 28
avril, une ou deux

maisons
de week-end

pour 7- personnes (2 cou-
ples et enfants), région
lacs de Bienne, Neuchâ-
tel ou Morat . — Faire
offres à ENICAR S. A.,
manufacture d'horlogerie,
Longeau.

Nous cherchons à louer

maison familiale
de 3 à 4 pièces, confort,
garage. Région : environs
de Neuchâtel, Auvernler,
Peseux, Corcelles, Colom-
bier. — Prière de faire
offres sous chiffres N.A.
861, au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme cherche
au plus tôt chambre

indépendante
au centre de la ville. —
S'adresser à Pascal Ber-
nard, la Neuvevllle. Tel
7 96 31.

Je cherche à louer

appartement
de 5 à 6 pièces, à Neu-
châtel ou aux environs.
Eventuellement échang€
contre un appartement
de 3 Va pièces. Adresser
offres écrites à R.D. 864,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche à louer une
chambre ou appartement
de 2 chambres et cuisine ,
tout de suite. S'adresser
â M. Vellone, Ecluse 42,
Neuchâtel.

Professeur cherche

grande chambre
meublée ou non, avec
eau chaude et froide
(ou part à la salle de
bains), dès le 15 mars
ou pour date à convenir ;
région : université ou
centre. — Adresser offres
écrites à TJ.G. 867, au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Récompense
à la personne qui me
procurera un appartement
de

2 à 3 pièces
sans confort, à Neuchâtel
ou aux environs. Adres-
ser offres écrites à F.S.
853, au bureau de le
Feuille d'avis.

Employé fédéral cher-
che appartement de

3 à 4 pièces
avec ou sans confort , ré-
gion la Côte-Valanglnes
ou quartier ouest, pour
le 1er mal ou date à
convenir. Adresser offres
écrites à H. S. 831 au
bureau de la . Feuille
d'avis.

Nous cherchons pour
notre employée une

chambre
avec confort, indépen-
dante. Région ouest de
la ville. Tél. 5 81 17.

Je cherche pour tout
de suite

local
(cave ou chambre indé-
pendante) . Adresser of-
fres écrites à 23-997 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour le
31 mal 1961, appartement
de

4 à 5 pièces
avec salle de bains, de
préférence dans maison
ancienne, région Corcel-
les - Peseux. — Adresser
offres écrites à B.N. 850,
au bureau de la Feuiile
d'ajJ^,

On cherche & louer â

Corcelles-
Cormondrèche

pour date à convenir,
appartement de 4 à 5
pièces, confort. H. Lussi,
Grand-Rue 7, Corcelles
(NE). Tél. 8 27 78.

Qui louerait & retraités
un

appartement
de 2 ou 3 pièces en ville
ou aux environs ? Date à
convenir. Moderne pas
nécessaire. — Faire offres
à E. Ellenberger, Fau-
bourg, Avenches.

Fr. 100.-
de récompense

à qui me procurera stu-
dio meuble ou apparte-
ment de 2 pièces, au
centre. — Adresser offres
écrites & 282 - 995, au
bureau de la Feuille
d'avis.

Nous cherchons

APPARTEMENT
ensoleillé, tout confort,
de 3 ou 4 chambres, cui-
sine, salle de bains, belle
situation en ville ou aux
environs, ou une petite

VILLA
prix modéré. Adresser of-
fres écrites à 242-988 au
bureau de la Feuille
d'avis.

100 fr.
à qui procure apparte-
ment de

3 pièces
confort ou mi-confort, à
Neuchâtel ou environs,
pour mai ou date à con-
venir, à couple sans en-
fants. — Tél. 5 04 04, aux
heures de bureau.

A vendre, dans situation magnifique, vue
sur le lac et les Alpes, 876 mètres d'altitude,
accès facile, forêts, promenades,

grande maison de 40 lits
ou pour 60 enfants

PRIX 175,000 Fr.
Unique pour colonie de vacances, maison de
repos, home d'enfants, institut ; grand verger
attenant de 3500 m2. Pour traiter, 50,000 -
60,000 fr. suffisent.

S'adresser à l'agence immobilière Claude
Butty, Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

Je cherche à louer, pour le début d'avril, à

CORCELLE S
appartement ensoleillé de 4 chambres, avec
saille de bains. Eventuellement avec jardin .

Adresser offres écrites à Jean-Claude Per-
ret, instituteur, le Brouillet (NE).

| PENSIONNAIRES
' Personnes âgées, dames, hommes, re-
**f traités, trouveront en tout temps, au

bord du lac de Neuchâtel,

chambre et pension
Prix modérés.

S'adresser : tél. (024) 51134.

A vendre, région de Payerne, à 50 mètres
de la gare CFF, en bordure de route can-
tonale

belle fabrique de 1484 m*
(TOTAL 2702 m^)

sur un seuil rez-de-chaussée, lumineuse, bu-
reaux, vestiaires, vastes locaux industriels,
central mazout. Convient spécialement à in-
dustrie mécanique ou alimentaire:

S'adresser à l'agence immobilière Claude
Butty, Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

On demande pour tout de suite

JEUNE FILLE
pour le buffet et l'office.
Semaine de 5 jours, bons gages.
S'adresser au Foyer du personnel,
Fabrique d'horlogerie, Fontaineme-
Ion. Tél. 7 19 31. 

VENDEUSES AUXILIAIRES
! seraient engagées pour notre magasin de Serrières, pour

la période do 15 mars au 30 avril 1961. — Faire offre
avec certificats, références, photo à la direction de la
Société coopérative de consommation, Portes-Rouges 55,
Neuchâtel.

Si vous êtes un

BON OUVRIER
de n'importe quelle branche, honnête et travailleur, gentil
et aimant rendre service, vous pouvez faire mieux et
gagner plus en vendant, pour ancienne maison, des arti-
cles et produits de marque à une clientèle déjà faite.
Bon fixe, dès le début, plus commissions ef frais payés.
Salaire moyen annuel Fr. 8000,— à 10.000.—. Caisse de
retraite, assurances. fe.̂ .'\5ï;̂ S .̂* l̂? é̂»5i*f »̂

• ¦ V^s™» '¦ v- r -  ¦¦ . '••*»»¦-*• •»» ¦ : >>..¦-; ....
Mise au courant rapide et facile, chez vous, à vos heures
libres. . ..

Nos meilleurs représentants sont d'anciens bons ouvriers I
Faites comme eux et envoyez votre offre de service, écrite
à la main, avec photo, sous chiffres N. Y. 7840 St aux
Annonces Suisses S. A. « ASSA », Neuchâtel.

COMMERÇANT
dynamique, disposant d'une organisation de
bureau au centre de Neuchâtel, cherche
association avec

? 

ING ÉNIEUR
? ou

TECHNICIEN
ayant des idées créatrices, dans l'industrie
du bâtiment, dans le génie civil ou autre
branche industrielle. Affaire très sérieuse.

Offres sous chiffre RÀ 821 au bureau de
la Feuille d'Avis. Discrétion absolue.

Aimeriez-vous travailler à Bienne,
la jolie ville au bord du lac,, où vivent en
parfaite harmonie Suisses alémaniques et Suisses
romands ?
Vous désirez également un avancement dans
votre profession : nous vous en offrons l'occa-
sion. En tant que

VENDEUSE
(éventuellement vendeur)

dans la branche alimentation, vous avez la
possibilité d'occuper chez nous, rapidement, un
poste de chef. Nous vous formerons en consé-
quence.
0 Nous vous demandons d'avoir de l'initiative,

de bonnes capacités professionneles et quel-
ques notions de la langue allemande.

# En plus des possibilités d'avancement sus-
meniMonmées, nous vous offrons des condi-
tions de travail: intéressantes ainsi qu'une
excellente rétribution,

Enivoyier vos offres, avec les annexes habituelles, à la
Bifeecttan de la
Société ' coopérative de consommation
de Bientte^ )
case postale, Bienne 1.
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# La belle machine à laver m

éÊ À M S À  DE L U X E  I
11  ̂ qui lave, cuit, rince, essore B
r A 5 kg de linge à la fois, p

£ Aucune manipulation: 2 boutons à tourner, c'est tout! ||
Pl̂ jjjjP Lavage de 

5 
kg de linge h 

le 
fois, dams tambour inoxy- H

HP dable, avec inversion automatique du sens de rotation 10
Sf tous les onze tours., Niveau d'eau visible. Chauffage jus- |S

Br qu'à la cuisson (à l'électricité ou au gaz), avec thermo- itE
Rr mètre de contrôle. Rinçage automatique, a l'eau cou- Il
Y A rante, sans toucher au linge. Essorage centrifuge, le plus Ra

jttk efficace et le plus doux. Arrêt de sécurité lorsque vous EN

ÀÊL levez le couvercle. EJ9
^—\ 

La 
machine Amsa DE 

LUXE, silencieuse ef stable, ne ISj
jflj demande aucun scellement. Elle peut être livrée avec ES

H roulettes. Elle est approuvée par l'A.S.E. R£

B Dimensions: hauteur 82 cm, profondeur 57 cm, largeur SO cm ÏC

HK Reprise de votre ancienne machine gl
^r FACILITES 

DE 
PAIEMENT — ESCOMPTE COMPTANT ffi

¦̂ ^ GARANTIE ÉCRITE WÊ

Wr 26, rue du Seyon - Tél. (038) 5 55 90 ||

d e u x  y e u x . . .  p o u r  t o u t e  u n e  v i e  !
c o n f i e z  v o s  o r d o n n a n c e s  a u
m a i t r e  o p t i c i e n , H ô p i t a l  17

T E  L A
Moi, je préfère 

-»-"" \s ~ ,1̂

ils sont tellement plus 
ïf !fSj

doux... et c'est un produit ^MBBT " 
fil

suisse de Balsthal l ^HF JË$

T E L â
Le paquet! en blanc, jaune ou rose, 50 et.; /*3pX
Imprégnés d'eucalyptus et de menthol, P rîYi)
traités aux rayons anti-bactériens, 60 et \~£/ '

T I L E

|H || ipilWilllW'̂ ^̂ MPi  ̂ * r  ̂'WiBflWIKIiB
¦BJ0 bj Si vous aimez vos aises... mSm

 ̂ B9 tW <\Iïl W î i ' ! J*\ "̂̂ ^Ma Donnez la préférence à la Volks- KS
M K VST|

"
\O?K/ / / ¦ j W| w3!rfv ^ wagen! -  Elle vous offre 5 places Fwl

iajf! §! ©R T~,̂ r*ï«L/ J m : f i  1$W spacieuses 
et 

confortables, situées mmÀ\
vWy K \fi *̂S "̂"\v^ /*^ti  ̂ f W ^ans l'espace le mieux suspendu : K?!Vu s i j L > 17 entre |eŝ essieux - lai
® 19 V ^ S-̂ JF̂ , i.. . „ . i-rnrl 

Sièges et dossiers épousent parlai- WXM ^.
M H ll^̂ T i ¦ 

H:ïF M 
Ifl: 

-
; j 'I tement la forme du corps. IMJ «̂ ^
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â GARAGE Ji^̂ SlIi Mr
 ̂HIRONDELLE ^̂ ^̂ ÊF JE ^
 ̂

PIERRE SENN HM^̂  ̂ B  ̂CllVE
fS| NEUCHATEL LfivV/iB ^̂ ^P̂  H m ¦¦«¦̂ ¦1 ¦¦
O 25,Pierre-à-Mazel - Tél.5 94,2 ^V ĵ 
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IW Boudry : Garage La Colombe, Offo Schaub — Cernier : Garage Beau-Site, J. Deve- W^t I 

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^
^̂  

noges — Fleurier : Garage Léon Duihé — Peseux : Garage Central, Eug. Stram [M l ! B|
La Côte-aux-Fées : Garage Pisget & Brùgger . Bb^B | î ^î î Ê Bĵ î î ii^M

LES NOUVEAUX LAINAGES !
MOUSSELINE DE LAINE lfi Jfl
imprimée, dessins et coloris nouveaux, largeur 90 cm, le mètre •^^¦̂ ÉF%ÉF

TWEED FANTAISIE ; in nn
très belle qualité , c o l o r i s  mauve ou brun , I ¦¦ J1II
largeur 140 cm le mètre A %01 %0 %0

ÉCOSSAIS TÉRYLÈNE lu  Q(\
tissu idéal pour la jupe plissée infroissable^ largeur 150 cm, ¦ JB ¦¦ B B

le mètre di ^JJ | ^  ̂^^

PRINCE DE GALLES 99 Ffl
fantaisie.  Très joli pour le tailleur , coloris beige/mauve , AŴ m m  ¦111
largeur 140 cm le mètre ¦¦ %sW ¦ ^W ̂ Ér

|jg^| / / / / KJ f̂ il fiii / ̂ P̂ l



Castro serait-il eh train de p erdre pied ?

Vague de terreur à Cuba
A Cuba, la situation ne cesse d'em-

pirer. Cela s'explique. Castro se dit
bienfaiteur des paysans. Pourtant, si
l'Institut de. la réforme agraire suppri-
ma les « latifundia », il ne créa que
dix mille petites propriétés individuelles.
Et encore le terme « propriété » est
inexact. De fait, la nouvelle loi agraire
(article 8) interdit aux fermiers de
vendre, de céder ou d'endetter leurs
terres. Elle leur défend — et c'est le
comble — de les léguer à leurs en-
fants. Les paysans doivent, en re-
vanche, cultiver les champs et livrer
toutes les récoltes à l'Etat à des prix
dérisoires. De surcroît, ces récoltes sont
en majorité payées non pas comptant,
mais avec des bons ayant cours séUf
lement dans les « magasins du peu-
ple » notoirement mal approvisionnés.
Cela crée un très vif ressentimerit. .

Les ouvriers sont aussi i
mécontents

Quant aux ouvriers des villes, Cas-
tro diminua, dans de nombreux cas,
leurs salaires. En outre, ils sont obligés
de verser mensuellement aux autorités
3 % de leur paye comme « taxe de
travail », 4% pour « l'industrialisa-
tion du pays, 5 % à 10 % pour la
sécurité sociale, 1 % pour les syn-

dicats et I % pour « l'assurance
maternité » et autres. Ils sont également
contraints d'offrir « volontairement » le
salaire de deux, trois ou quatre jour»
pour « les armements modernes » ou
« la réforme agraire », ou « l'opération
bétail », i ou , par exemple, la recons-
truction de la station radio-télévision
de la Havane, qui fut endommagée.

D'autre part,' les heures supplémen-
taires de travail ne sont jamais rétri-
buées. Elles constituent «le témoi-
gnage de ; l'enthousiasme révolution-
naire » qu'il serait dangereux de ne
pas manifester, Et—— la loi « cas-
triste » interdisant les grèves ainsi que
tout genre ; de . réclamation de, la part
des Ouvrier/';̂ ceux-ci demeurent' dont
sans défense, et on comprend que les
f notion»;, vfjijtre Castro , et les leader»
syndicaux " ïaggra,vent.

La question religieuse

Il y à , aussi la question religieuse.
Lé cimetière de Colon fut confisqué.
Le collège des jésuites, à Bëlen, oc-
cupé par la milice, de même que
l'école « La Salle » et celle de Saint-
Georges. De plus, toutes les écoles
catholiques de Cuba furent fermées
dernièrement. Les locaux du syndicat
des ouvriers chrétiens ont été réquisi-

tionnés «t 1 hebdomadaire catholique
« Quincena » supprimé. De plus, selon
le quotidien « Hoy », ces jour» der-
niers douze « contre-révolutionnaires »
furent condamnés à neuf ans de pri-
son. Ils avaient, en effet, admis, tou-
jours d'après le même journal , d'être
fidèles à l'Eglise romaine. Motif hau-
tement significatif.

La terreur
Dans ces conditions, le méconten-

tement s'aggrave et la tension monte.
Les guérilleros de la Sierra d'Escam-
bray .luttent toujours contre la milice
castriste et semblent gagner en force.
Simultanément, les sabotages antigou-
vernementaux se multiplient.' Il y a
quelques jours, par exemple, une "fa-
brique de cigares a été réduite en :iceni
dres : cinq millions de dollars de
dégâts.

Qui plus est, les « fidélistes de la
première heure » abandonnant le dic-
tateur et l'accusant de trahison se font
chaque jour plus nombreux. Même le
propre frère de Fidel, Ramon Castro
Ruz, vient de le critiquer avec véhé-
mence, tandis que deux officiers su-
périeurs de l'armée castriste et l'un
des dirigeants du service de renseigne-
ments cubain se réfugiaient dans une
ambassade sud-américaine.

A tout cela, Fidel Castro répond
par la terreur. Des « tribunaux du
peuple » entrent en action . Les anti-
révolutionnaires — ou présumés tels
— risquent tous d'y passer. Et les
peines in fligées sont sévères, les exé-
cutions capitales fréquentes.

Dix-sept exécutions eurent récem-
ment lieu dans l'enceinte de la prison
de Cabana. Détail odieux : avant de
fusiller les jeunes gens condamnés, les
« castristes » retirèrent de leurs veines
le maximum possible de sang, soi-
disant « pour soigner les miliciens
blessés ».

Cette vague montante de terreur
prouve que Fidel Castro commence
à perdre pied. Cela ne veut pourtant
pas dire que son régime tombera pro-
chainement. En réalité, Fidel Castro
lui-même n'a plus grande importance.
C'est l'URSS qui compte. Car, au
point de vue économique, Cuba dépend
totalement du ' Kremlin. Les « spécia-
listes » venue d'au-delà du rideau de
fer se comptent par milliers dans-1'ue;
et y tiennent en main divers postes-clés.
Le parti communiste a solidement éta-
bli ici ses influence». Bref , le pays
représente déjà un véritable bastion
politique de Moscou. Or, Moscou
abandonne très difficilement les po-
sitions une fois acquises.

M. i. COHY.

I Mécontentement d'étudiants africains en URSS
Dans une lettre adressée au

premier ministre de Somalie, sept
étudiants somaliens de l'Univer-
sité de Moscou, ont f ormulé di-
verses critiques, tant contre le
gouvernement soviét ique que con-
tre l'université dite « de l'amiiiè
des peuples ». Le comité suisse
d'action civique r é s u m e  ainsi
leurs accusations :

Les allocations en argent étalent
loin de suffire pour subsister, les
Somaliens étaient séparés et l'on . fai-
sait « tout son possible » pour em-
pêcher les contacts entre eux. D'autre
part , on ne permet Jamais aiux étu-
diants africains de vivre à l'université
« où se trouvent les meilleures cham-
bres».

La discrimination] raciale : . « Les
Busses nous considèrent comme des
êtres inférieurs. Ils traitent , tous les
Africains de la même façon, et on
nous a appelés des singe® noirs, et
on nous a dit : « Vous n'êtes pas
un homme, vous devriez être dans
un arbre». TJn membre du groupe
a été battu par les komsomols pour
avoir dansé avec une jeune fille russe.
TJn autre a été brutalement assailli
pour avoir discuté la religion, musul-
mane dans un lieu public. »

Les étudiants africains affirment
aussi qu 'il y a oppression religieuse.
« D. n'y a pas de mosquée, d'église, de
temple ou de facilités pour le culte
à l'université... Il n'y a, à Moscou,
qu'une seule mosquée que les Russes

; gardent: comme musée et pour 1»
montrer aux officiels musulmans en
visite comme preuve de la protection
dont la religion musulmane Jouit en,
Russie..: Bien souvent, la seule chose
qu'on nous donnait à manger était
du poro. » "¦

Une pression a été exercée sur les
étudiants somaliens restants — il n'y
en avait plus que vingt-trois au
moment où la lettre a été écrite —
pour les faire rester & Moscou conibre
leur gré.
, .Un étudiant a été poussé a parler
a urne ' Jeune fille russe, puis la police

. l'a : fait chanter pour l'amener à es-
pionner ses camarades.

Il est fait état aussi die la censure
postale j et les étudiants affirment
qu 'ils devaient perdre beaucoup de
temps à suivre des cours obligatoires
sur le communisme.

Les autorités soviétiques les avaient
empêchés de s'inscrire à l'Association
des- étudiants africains à Moscou, et
les obligèrent à former une association
des étudiants somaliens, sous prétexte
qu'« il n'y a pas d'unité africaine en¦ Afrique ».

La lettre se .termine par un appel
au premier ministre à « considérer
le sort de nos frères somaliens qui se
trouvent encore à Moscou... De tous
les étudiante somaliens qui ont étudié
dans différents , pays, seule ceux...
qui ont été en Russie sont rentrés
chez eux a cause de leur méconten-
tement et... de persécutions. Nous pen-
sons que le gouvernement devrait
empêcher les étudiants somaliens d'al-
ler dans les pays communistes ».

Distribution de prix
Le « Financial Times > de Londres distribue chaque année

des « Oscars » pour les réalisations les pins remarquables dans
les domaines financier et commercial. '• j

Pour 1960, la Suisse a reçu le prix «de  la meilleure politique
de déflation ». Il faut y voir sans doute un discret hommage rendu
à nos autorités pour avoir su parer à l'afflux des capitaux vaga-
bonds avec des moyens simples et grâce aussi, 11 faut le dire, à
la discipline des établissements de crédit qui contribuèrent effi-
cacement à la stérilisation de ces fonds plus " encombrants que
bienvenus dans une économie en pleine expansion. Et il n'est pas
inutile non plus de rappeler encore que la Suisse est un des
pays où le renchérissement a été le plus faible depuis 1953 :
8 %,  contre 33 % en France, 24% en Suède, 18% aux Pays-Bas
suivant les statistiques dit Bureau international du travail.

-- -¦ • -  -.s.-;-.f *

Où l 'humour ne perd pas ses droits
' Mais comme l'humour ne perrPjamais ses droits en Angleterre, d'au-
tres prix sont assaisonnés de commentaires assez rosses, tel celui qui
accompagne l'« Oscair » décerné à l'Allemagne occidentale « pour avoir tou-
jours refuse de remédier aux difficultés que* les constants excédents de sa
balance des paiements causaient aux autres pays », Allusion non déguisée
à - l a  politique d'intérêt élevé que le gouvernement (le Bonn pratique im-
perturbablement, qui fait affluer d'énormes capitaux sur lés '"bords du Rhin
et du Main; au grand dam des Etats-Unis soucieux d'enrayer les sorties
de dollars et n'y étant guère parvenus en 1960.

Quant au prix qui revient au gouvernement Eisenhower, il porte aussi
une marque de-fabrique bien anglo-saxonne : « pour avoir pris la mesure
la plus impopulaire, en cherchant, à. remédier aux difficultés du dollar en
adoptant des mesures propres à accentuer la tendance internationale à
une récession plutôt qu'en essayant de soulager provisoirement la balance
extérieure des paiements en augmentant le prix mondial de l'or ».
Provisoirement, discrètement glisse à sa juste place dans cette mercuriale,
vaut son pesant d'or... non dévalué.

Mais il est clair que les financiers britanniques qui ont monté de
main de maître la « rue soir l'or » de l'automne derniier ni'auiraient pas
demandé mieux que de voir Washington donner dans le panneau. Toujours
est-il que l'« Old Lady » comme on appelle familièrement il'honorable Ban-
que d'Angleterre n'a rien perdu dans l'opération qui consistait à alimenter
discrètement le marché libre de l'or en y vendant à l'équivalent de 40
dollars l'once du métal jaune acheté au prix officiel américain de 35 dol-
lars. Mais les meilleures pilaisanteries sont les plus courtes et, fauté de
combattants prêts au suicide pour l'amour des financiers de la City, la
cote de l'or est sagement redescendue à son niveau normal, malgré les
œillades un peu intéressées du « Financial Times ». Mais puisqu'on affaires
comme en amour, il ne faut jurer de rien , cette scène classique du réper-
toire britannique sera peut-être reprise avec plus de succès une autre fois.

Passons sur les récompenses données au Japon « pour la direction la
plus énergique de l'économie », à l'Argentine « pour . avoir mené à bien
la stabilisation du peso » — fasse le ciel qu'elle soit la dernière — et
venons à celle décernée au gouvernement de sa ' Gracieuse Majesté lui-
même, « pour avoir provoqué la plus grosse déception en ne faisant rien
pour introduire le système décimal dans la monnaie britannique ». Quand
on sait rire de ses propres travers, on a bien le droit de se moquer de
ceux des autres, et n'est-il pas bien agréable de pouvoir plaisanter en toute
liberté d'esprit avec des sujets généralement rébarbatifs ? Remercions-en
le « Financial Times » et ses « Oscars » un peu farfelus. Philippe VOISIER .

Le rapport annuel de la CECA
est optimiste

Le • rapport général annuel ¦ de-là'
Haute autorité • du pool charbon-icièr
— le neuvième depuis la création de
la communauté — dresse un bilan re-
lativement favorable de lVnnée écoulée
et estime que le jeu des institutions
de la CECA « s.'est développé dan» la
pratique d'une façon qui permet d'en-
visager l'aven ir avec confiance ». Insis-
tant sur la signification politique
profond e que revêt l'activité de la pre-
mière communauté européenne, l'exécu-
tif du pool défen d la formule supra-
nationale d'intégration européenne.

fi affirm e à oe sujet qu'il n 'aurait
pas été possible d'aboutir « a des ré-
sultats aussi imiportamltis , et dans des
délais aussi raisiommablies, en l'absence
d'un organe indépendant des gouver-
nements et qui soit à même de peser
les différents intérêts en cause tout en
s'inspirant die l'intérêt général de la
communauté dans «on ensemble »; Cette
indépendance est due «n partie à l'au-
tonomie financière de la Hau te autori-
té, déclare le rapport en demandant
que cette autonomie soit maintenue en
cas de fusion des exécutifs européens
(Marché commun, Euratom, CECA).

L'exécutif du pool que préside M.
Piero Malvestiti , se prononce sous cette
réserve, pour la création d'un exécutif
européen unique. Il ine.ts.fos toutefois sur
la nécessité d'unie politique dynamique
d'ensemble et de certaines adaptations
progressives, et estime qu'aucun amé-
nagement technique et économique ne
pourra conduire à l'unité européenne
t sans un effort positif ' de caractère
politique » .

La crise charbonnière
a reculé

Dans son bilan de l'année, le rap-
port constat e que la crise charbonnière

a reculé en 1960, mais il note le carac-
tère précaire de l'équilibre relatif ainsi
établ i sur le marché grâce a l'action
conijoinite de la Haute autorité, des
gouvernements et des intéressés. Les
pertes de productions ducs au chômage
onlt diminué de plus de unoitié, et tes
stocks accumulés sur le< oarneau des
mines de quelque 12 %, par rapport à
1959, tandis que la production de
houiHe a légèrement fléchi. Mais la
part du charbon dans la satisfaction
des besoins en énergie continue à bais-
ser au profit notamment du pétrole :
elle ne dépassera pas 50% cette année,
alors qu'elle atteignait près de 72 %
en 1950.

La Haute autorité souligne que dan s
ces conditions, l'industrie charbonnière
me doit pas relâcher ses efforts d'as-
sainissement, ¦

Le rapport remarque, par ailleurs,
qu'une expansion sans précédent a pu
être réalisée .. dans la sidérurgie du
pool , dont la production d'acier a battu
tous les records, avec 72,8 millions de
tonnes, soit 15,3% de plus que l'année
précédente, sans fluctuations apprécia-
bles de prix, et sans difficulté d'appro-
visionnement en matière première. Les
programmes d'invest issements des en-
treprises ont également plus que qua-
druplé par rapport à la moyenne des
quatre années précédenites.

Salle des conférences : 20 h 15, 5me
concert 'd'abonnement. —.. . .

CINÉMAS • * ¦'- ¦"'• <V-
Blo : 20 h 30, Les Cavaliers.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Du haut de la

terrasse.
Palace : 15 h et 20 h 30, Zazle dans le

métro. ¦'
Arcades : 16 h et 20 h 30, Dans la Jungle

brésilienne.
Rex : 15 h et 20 h 30, Le Sahara brûle.
Studio : 15 h et 20 h 30, Tirez sur le

planiste. " .. ¦ ¦

PHARMACIE D'OFFICE (Jusqu 'à 23 h) :
Dr M. Wlldhaber , Orangerie

De 23 h à 8 h , en cas d'urgence,
le poste de police indique 4e pharmacien

& disposition 1

Cette photo a été prise lors d'une course automobile disputée le 19 février
à Smithfield (Texas). Un coureur a heurté les bottes de paille qui déli-
mitaient le virage. La partie avant du véhicule se détacha et fut projetée
en l'air avec les bottes de paille. Quant au pilote, il est sorti indemne

de l'aventure.

Elévateur de foin d'un nouveau genre ?

HÎTONOïA
vendredî jjjj gjpP^

des filets iP̂ ïe poisson

panés FRIONOR!(déja prêts).
Sans les laisser dégeler, jetez les filets FRIONOR dans

l'huile, la graisse ou le beurre brûlant, puis faites-les

dorer pendant 8 à 10 minutes. Avec une bonne salade ,

et de la savoureuse mayonnaise THOMY, c'est un repas
¦délicieux, prêt en quelques instants

f 
J~ , et tellement avantageux!

(UNESCO) — Ce qui pourrait bien
être le plus ancien document écrit en
hébreu a été découvert, 11 y a quel-
ques mois, à Yavneh-Yam, au sua de
Tel-Aviv, par des archéologues du dé-
partement des antiquités d'Israël, an
cours de l'excavation d'une ancienne
forteresse.

A une quinzaine de centimètres au-
dessous de la surface du sol, ils mi-
rent au j our les fragments d'une '
poterie qui, rassemblés, se révélèrent
être une lettre écrite en hébreu, com-
portant quatorze lignes plus ou moins'
complètes, qui remonterait à la se-
conde moitié du Vile siècle avant
l'ère chrétienne.

Cette lettre, dont une partie seule-
ment a été jus qu'ici déchiffrée et
traduite, émane , d'un paysan deman-
dant à son maitre qu'on lui rende
son vêtement qui, selon une coutume
biblique, lui avait été confisqué pour
dette. Le nom du destinataire est in-
connu, mais il vivait sous le règne
du roi Josias dp .Tuda.

Après la formule itiraditioniniBlilie :
« Puisse mon seigneur le prince enitetn-
dme la parole de son serviteur », voici oe
qu'on a déchiffré à oe jour du texW ':

« ... Et il prit le vêtement de ,yotire
serviteur et tous mes frères peuvent
être mes 'témoins, ceux qui moisson-
naiemt avec moi... nies frères témoigne-
ront en ma faveur sincèrement (amen),
je suiis innocent (de nia faute)... »

Cette découverte ne manque pas de
valeur historique. Elle révèle en effet
que le roi Josias avait, étendu son
pouvoir à la plaine côtière, qui était
précédemment la province assyrienne
d'Achdod, et qu'il y avait établi des
« colons » judéêns. Jusqu'ici, on savait
seulement que Josias avait conquis le
nord d'Israël et une partie du Néguev.

Découverte en Israël
du p lus ancien document

écrit en hébreu

©

Chef-d'œuvre
soigné... .

Une signature cé-

lèbre garantit la valeur d'une œuvre

d'art. De même l'aièlier fine mesure

PKZ honore son estampille en assu-

rant une qualité excellente et une
exécution soignée.:
C j 

~X FINE MESURE \ î

J rd é L̂
Fine mesure... i votre mesure.
Neuchâtel, tél. 5 16 68

r

Un des meilleurs
romans dessinés

f rançais

CÉCILE

 ̂
Copyright by Opéra Mundl et Cosmoprees. |
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Problème rVo 468
1 2 3 4 5 6 7 8 9  10

HORIZONTALEMENT
1. Sorte de cheval . — L'index en fait

partie.
2. Qui passe toute mesure. — Possède

une célèbre université. "
3. Sont établis depuis longtemps.
4. Sert à régulariser un cours d'eau.

— Bruit du fer.
5. Traverse le lac de Brienz. — Se

dit d'une plante comme le cham-
pignon .

6. Est nouvelle en hiver. — Porte sou-
vent un nom célèbre.

7. Préfixe. — Elle sert à bâtir.
8. Ecarta par intrigue.
9. Dieu chez les Romains. — Celle»

d'une scie sont nombreuses .
10. Conseillait un roi de Rome. —»

Ruine.
VERTICALEM ENT

1. Matière de rayons. — Qui n'est pae
juste.

2. Pronom. — Femelle d'un animaiU
— Symbole chimi que.

3. Elle porte parfois une couronne.
4. Engraisse des vampires. — Fait son

trou dans la terre.
5. Jurassique inférieur. — Pousse

dans le mauvais sens.
6. Déesse. — Partie de l'Asie.
7. Ce que fait un noceur. — Elle com-

prend des îles nombreuses.
8. Endroit où l'on peut lire dans les

cartes.
9. Pronom. — Point de repère sur la

côte. — Pronom.
10. Doit être convenablement liée. —•

Est parl é en Ecosse. '
Solution du rVo 467

1 2 3 i 5 6 7 8 9 10

H*!V9!VftMm«i?l
J.piMIH.JIIMlM

- Jeudi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, Hadto-Lausanne vous dit bonjour,
7.15, Informations. 7.20, concert matinal.
11 h, émission d'ensemble. 12 h, midi à
14 heures... variétés populaires. 12.15, le
quart d'heure du sportif. 12.35, soufflons
un peu ! 12.45, Informations. 12.55, feull»
leton. 13.05, dlsc-o-matlc. 13.40, du film
à l'opéra.

16 h, danse à domicile. 16.30, cérémo-
nie d'ouverture des championnats du
monde de hockey sur glace. 17 h, Radio*
Jeunesse, 18 h, l'Information médicale,
18.15, en musique. 18.30, le mlcro dans
la vie. 19 h, ce jour en Suisse. 19.15, In-
formations. 19.25, le miroir du monde,
19.50, feuilleton. 20.15, échec et mat,
21 h, les entretiens de Radio-Lausanne.
21.20, hommage à un grand critique
musical. 21.30, le concert du jeudi . 22.30,
Informations. 22.35, les championnats dij
monde de hockey sur glace.

Second programme
Jusqu'à 19 h , programme de Sottens.

19 h , mosaïque musicale. 20 h vingt-
quatre heures de la vie du monde. 20.12,
en vitrine ; 20.20, feuilleton. 20.30, les
championnats du monde de hockey sur
glace. 22.30 , programme de Sottens.

BEROMTJNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20, musique légère,

6.50, pour un Jour nouveau. 7 h, infor-
mations. 7.05, musique religieuse. 10.15,
disque. 10.20, émission radioscblaire. 10.50,
une page de B. Brltten. 11 h, émission
d'ensemble. 12 h, ouvertures. 12.20, nos
compliments... 12.30, Informations. 12.40,¦ musique légère. 13.30, concerto , de E.
Rubbra. 14 h, pour Madame.

16 h , causerie en dialecte. 16.30. musi-
que de chambre classique. 17.30, émis-
sion pour les écoles professionnelles.
18 h , mélodies d'opéras. 18.30, chronique
de la Suisse centrale. 18.45, le trio de
zithers de Baie. 19 h , actualités. 19.20,
communiqués. 19.30, informations, écho
du temps. 20 h , cinq légendes, de Dvo-
rak. 20.20. « Aber das Wort sagte Ich .
nient », pièce de M. Gundermann. 22 h,
nocturne, de Panufnik. 22.15, informa-
tions. 22.20 , magazine de l'écran.

' , 
 ̂

TÉLÉVISION ROMANDE
11.55, Eurovlsion : Genève : champion-

nats du monde de hockey sur glace. 16.45,
Eurovlsion : Lausanne : cérémonie d'ou-
verture des championnats du monde de
hockey sur glace. 16.55, Eurovlsion : Lau-
sanne : championnats du monrie de ho-
ckey sur glace. 20 h , téléjournal. 20.15,
Paris-musique, une promenade en chan-
sons. 20.30. Eurovlsion : Genève : cérémo-
nie d'ouverture des championnats du
monde de hockey sur glace.' 20.40. Euro-
vision : Genève : champio-"iats du monde
de hockey sur glace. 22.30 , téléiournal .
22.A5, Eurovlsion : Lausanne : champion-
nats du monde de hockey sur glace.
23.30, dernières Informations.
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Une robe du tonnerre
pour vos sorties printanières !
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D'une sobre élégance, cette robe de coupe amincissante aura tous les suffrages.
Taillée dans un tissu sec à minuscule pied-de-poule, elle a une poche de poitrine
et une poche dans la jupe bordée de daim véritable. Ceintur e de "-*me ti>m avec
boucle. Brun-bLan, olive-blanc et noir-blanc.

Tailles 38 à 46 àîf \
SEULEMENT 02JL"

COUVR E
NEU CHÂTEL

; . . ' . . .  e

L 'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D 'AVIS DE NEUCHATEL
te f e r a  un plaisir de vous soumettre

«a nouvelle collection de
CARTES DE VISITE

{[aapti&b
 ̂
rf et le téléscripteur

Nagolet est très intrigué
par un système électronique.
<Comment le fait-on fonctionner
ce téléscripteur mirifique?*' "•;'''• "• • '"

Le mieux à faire, en ce cas-ci,
c'est d'essayer , sans plus d'ambages,
d'envoyer , en termes sentis,
partout à la ronde, un message.

¦ ¦.¦ !¦—¦—— ¦ I l  ¦ ' ¦  ¦¦ llJ £f

Il n'a''besôin que d'un seul mot '
et déjà'lfc réponse arrive;
c'est qu'iî a typé < Banaga>,' ¦

il n'y a pas d'alternative
r >" '::V i 
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Car Banago est très connu
et partout où son nom résonne
chacun aussi, bien entendu,
sait que Nagolet le patronne.

BANAGO *m
' ¦ Uni bai* solide pour la via / "MAGOIÎ

' : L'aliment diététique / "̂ ^ssr- i |
fortifiant ^fsss*Ê opour petits et grands ejiplll «
Fr. 1.90 les 250 gr. " |̂ f z
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Si tendres... si tendres... ®w
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F " *̂ mnr
|K^̂ Eî ^̂ 3S| Comment prèférez-vous votre poulet ?
îTy^^

r̂^n|l 
Bien doré, croustillant, juteux - tendre ! Et avant tout:

li B̂ \/5v^S '•¦ 1 qarni de fins Petits Pois des Gourmets.i ^J^&ixïo^!
I r ffr ^^lM \¥ <-)u'' 'es Petits P°'s c'es Gourmets Hero, c est
II k'Oo^JV>n!!3 1 vraiment le «nec plus ultra» !
Il u <SfilBI
IHéll xlboi Ssli Demandez toujours la boîte à l'étiquette argentée !

Petits Pois des Gourmets JSlGÏO
l'un plus tendre que l'autre Boite 1/2 Fr. 1.30-1.50 Boita 1/1 Ft. 3.30-2.60 Conservas Héro Ltinibourg

Faites durer VOS pneus Que ce self pour une installation moderne
es confiant le regomm.age de ceux-ci ou Pour une 'éparation,

au spécialiste : demandez la maison spécialisée

1004 yiMOSFREREs
INSTALLATIONS SANITAIRES

PNEUMATIQUES NEUCHATEL eau,, air gaz r-.
Maison fondée en 1920 PLASTIQUE EN TOUS GENRES — Devis, projets

Saars 14 Tél. 5 2.3 30 Mail 25, tél. 5 60 32, Poudrières 4
i i 1 1  
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Appétissant!

i ;  'es œufs durs i l
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rp- enrobés de ) ¦ : B'. V

; ; Sauce bourguignonne ! *
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Magasins d'alimentation — boucheries — charcuteries Avec bon* Avantl

" Baighoire
portative, à vendre. —
Tél. 5 55 59.

A vendre

lames chanfrein
15 mm,

couvre-joints
gorges, Vi de rond. —
Scierie A. ZIMMÇBLI.
les Hauts-Geneveys . Tél.
716 20.

A remettre à Lausanne
à couple sérieux, dans
bon quartier,

épicerie-
primeurs

vins-cigarettes,
etc.

Chiffra d'affaires Fr.
87,000 .—. Reprise Fr.
17,000.—, marchandise
Fr. 7000.— à 8000.—.
Faire offres sous chiffres
P.X. 5783 L., & Publicitas,
Lausanne.

A VENDRE
armoire a. une ports, avec
grande glace en bols dur,
Fr. 90.— ; poussette-
pouese-pousse bleu/blanc,

; Fr. 90.— ; pousse-pousse
de camping, Fr. 20.—.

Tél. 8 27 30.

A vendre :
t a i l l e u r  corail pour
Jeune fille, taille . 4%
comme neuf ; Bouliers
plats No 38 . Bel habit
d'homme, brun, ' grande
taille. lie tout & bas prix.

Tél. 8; 78 64.

. A venci're magiunquee
chiots

BOXER
bringue», de 3 mois, avec
pedigree. — S'adresser à
R. Vetter, Routlâères 22,
la Coudre.

Je cherche K acheter
une

remorque
de 800 à 800 kilos, atnal
qu'un porte-bagage pour
auto. — Tél. 8 45 01.

On cherche à acheter

-, petit chalet
transportable. — Télé-
phone 7 62 43.

Meubles anciers
Particulier c h e r c h e  à
acheter fauteuils, chaises,
table et meubles divers.
Adresser | offres écrites à
K.W. 837, au bureau de
la Feuille d'avis.

J'achète toujours mé-
nage complet. G. Etien-
ne, bric-à-brac, Moulins
13, NeuohAtel, — Tél.
5 40 98.



Moss bat le record
de la piste de Monza

La nouvelle « Maserati sport » 2890
cmc n'est pas encore parfaii item ewt au
point. Cet'te ccmis tatation résulte de
l'essai officiel fa i t  sur la pi.sle de
Monza par le Bniitaninique Stlrting
Moss. A l'issue du premier tour , alors
que Mosis changeait de vitesse nu plis-
sage rfevanit les tribu n es, les roues du
nouveau modèle n 'omt pas répondu aux
commandies à la sui te  . d'cironuis de
transmission, Mosis s'est arrêt é aussi-
tôt. Puis il a couvert quelques tours à
bord du modèle 19(i0 avec moteur ar-
rière . II a roulé à une allure extrême-
men t rapide en obtenant sur un tou r
le temps die 1' 46"4 à la moyenime de
190 km 959. Cette performance consti-
tue le meilleur temps réail isé sur la
piste routière de Monza par une  voi-
tiuire d'e sport. L'ancien record éta it dé-
tenu depuis le 14 décembre 1958 par
Gregory, sur « Aston Martin » t rois li-
tres, en 1' 55", à la moyenne de 180
kilomètres/heures.

Moss s'est déclaré satisfait des es-
sais. Malgré l'interruption prématurée
de sa t en ta t ive  avec le nouveau modèle
1961, il a constaté la grande stabilité
de la voiture , stabilité qui permet
d'a f f ronter les virages à unie vitesse
maximum de 6200 tours a lors qu 'il
fallait se contenter de 5800 avec l'an-
cien modèle. Le directeur siportif a
précisé que quatre « Maserati > partici-
peront aux 12 Heures de Sebring, ,trois
1961 et un ancien modèle.

Après les matches
de promotion ¦ relégation

Villars a le sourire...
Derniers résultats : Promotlon-reléga-

tion , ligue nationale B - Première li-
gue : Sion - Villars 1-2 ; Villars - Slon
3-1. Promotion-relégation , première li-
gue - deuxième ligue : La Chaux-de-
Fonds II - Young Sprinters II 8-2.

L'équipe de l'entraîneur Pelletier
(Villars) a réussi dans 'sa tentative.
Elle accède à la l igue nationale B.
Ce n 'est pas une surprise , loin de là !...
Sion a vendu chèrement sa place . La
volonté seule ne suff i sa i t  pas. Le plus
fort techni quement a su s'imposer.
Nqu s préférons 1

L'équi pe réserve de la Chaux-de-
Fonds a écrasé Young Sprinters II.
Il y a longtemps que la relégation
menaçait ceux du « bas ». Chaque fois,
ils arrivaient à sauver leur p lace. Cette
saison leur a été fatale.  Ne les rendons
pas responsables de cette chute. Depuis
que nous connaissons la deuxième équi-
pe de Neuchâtel , (cela fa i t  p lus de dix
ans),  nous les avons toujours vus quel-
que peu délaissés , sauf en 1953, lors-
qu 'ils jouèrent  la f ina le  contre Corgé-
mont , une f i n a l e  de champ ion de groupe
de Ire ligue ! A dire vrai , c'est la
réserve qui jouait  sans direction stable
en parent pauvre du grand olub. Si
nous leur comparons Berne II , par

, exemp le... Mais ne soyons pas trop
cruels et laissons aux dirigeants de
Young Sprinters le soin d'en tirer
les conclusions !

E. G.

UN MAL SOURNOIS:

LA CONSTIPATION
Les GRAINS DE VALS en viendront
à bout. A base d'extraits végétaux
et opothérapiques, ils libèrent l'Intes-
tin , réveillent doucement les fonctions
paresseuses, favorisent la sécrétion
bil iaire 25 grains : Fr. 1.75 ; 50 grains :
Fr. 2.70 Q Genève 9 o

Une belle récompense à l'équipe
' ¦ -
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et aux joueurs les plus chevaleresques

I L a  Suisse et l'Allemagne de l'Ouest luttaient déjà hier soir, mais c'est aujourd'hui
que commencent en Romandie les championnats du monde de hockey sur glace

Les sportifs du monde entier
ont suivi avec un vif intérêt
les préparatifs et les entraîne-
ments des championnats du
monde et d'Europe de hockey
sur glace qui se dérouleront
à Genève et à Lausanne.

II apparaît évident que la lutte pour
le titre sera limitée aux cinq «grands»
du tournoi , à savoir les États-Unis,
détenteurs du titre, le Canada , l'URSS,
la Suède et la Tchécoslovaquie. Ce sont

DANS L 'A1\CIE1K T E M P S , les
hockeyeurs portaient un sim-
ple casque léger de protection
de cycliste.  Voici, comme exem-
ple, Bibi Torriani qui fut le
joueur suisse le plus populaire.

d'ailleurs ces pays qui ont remporté
les titres mondiaux mis en jeu depuis
1920 (auparavant nous n 'avions que le
championnat d'Europe) . Le Canada a
remporté dix-huit fols le titre , les
Etats-Unis deux fols (en 1933 à Pra-
gue et l'an dernier au tournoi olympl-

Les matches d'aujourd'hui
GENEVE

Grande-Bretagne - Belgique
Roumanie - Autriche
Canada - Suéde

LAUSANNE
Norvège - Allemagne de l'Est
Tchécoslovaquie - Finlande
URSS - EtatSTUnls

que de Squaw Valley), l'URSS deux
fois (en 1954 à Stockholm et en 1956
au tournoi olympique de Cortlna) ; la
Tchécoslovaquie fut  une . fois cham-
pionne du monde en 1949 à Stock-
holm , mais elle a sept titres de
champions d'Europe à son palma-
rès, dont deux conquis , en 1911
et en 1914 par la Bohème ; quant
à la Suède, elle fut  deux fols cham-
pionne du monde, en 1953 et en 1957
et quatre fois championne d'Europe.
Une seule fois , le titre de champion
du monde alla à une autre équipe ,
lorsqu 'en 1936, la Grande-Bretagne ga-
gna le tournoi olympiqu e de Garmisch-
Partenklrchen , en alignant , il est vrai ,
plusieurs Canadiens d'origine anglaise.

Le demi-million
La location des places pour les

championnats du monde a fort bien
marché. La somme de 500,000 francs
était dépassée lund i  déjà entre les
deux villes de Genève et de Lausanne.

A Lausanne , il reste des places de-
bout pour tous les matches, tandis
qu 'à Genève un match est entièrement
vendu (y compris les places debout)
celui entre le Canada et l'URSS.

Les joueurs pouvaien t être changes
jusqu 'au 1er mars sur la liste four-
nie par les équipes. Il est bon de rap-
peler qui si chaque fédération natio-
nale participant aux championnats du
monde et d'Europe 1961 avait le droit
d'inscrire au maximum dix-sept
joueurs , les inscriptions définitives de-
vaient être faites avant le premier
congrès de la L.I.H.G., soit jusqu 'au
1er mars à 15 heures.

De nouveaux arbitres
Les arbitres internationaux seront

vingt-deux au Heu de dix-sept. Vu le
nombre élevé des matches. des cham-
pionnats du monde et d'Europe de
1961 à Genève et "à Lausanne (soixan-
te-deux rencontres au total) le direc-
toire de la L.I.H.G. a décidé d'ajouter
encore cinq arbitres à la liste arrêtée
le 11 janvier dernier à Berne. Il s'agit
de deux arbitres japonais , dont les

noms ne sont pas encore connus et
de MM . AVasservogel et Guldner (tous
deux Autriche ) et Casser (Italie).

La bonne tenue sera largement ré-
compensée aux championnats du mon-
de de hockey sur glace. Lors des
championnats du monde et d'Europe
de hockey sur glace , un prix spécial
est attribué à l'équipe ayant fait preu-
ve du meilleur esprit jugé par une
¦commission internationale. - Pour 1961,
une fabrique de montres n'a pas seu-
lement mis à la disposition des orga-
nisateurs, une superbe coupe , mais elle
dqnnera à chaque joueur de l'équipe la
plus chevaleresque un magnif ique chro-
nographe d'une valeur de plus de 500
francs. Tous les. joueurs et les offi-
ciels des championnats du monde et
d'Europe recevront une  montre-souve-
nir. D'autres magnifiques prix , dont
vingt appareil s « radio transistors », ré-
compenseront les équipes premières des
groupes B et C—

Pour tous les matches , le chronomé-
trage sera assuré par la Suisse. Les
juges de buts seront suisses , sauf pour
les rencontres que jouera l'équi pe na-
tionale helvétique.

AUJOURD'HUI , on porte des
casques, des masques même
pour se protéger  dans, des mat-
ches qui sont souvent d 'une
grande bruta l i té .  Nous voyons
ci-dessus le Suédois IKUs JVilsson
qui a été , malgré son casque,
si grièvement blessé qu 'il sera
un des grands absents des

championnats du monde.

Voici les équipes romandes

Elles se battront dimanche
La composition probable des équi pes

romandes pour les matches du cham-
pionnat de ligue A du 5 mars est con-
nue. La voici :

Servette : Schneider ; Maffiolo , Mey -
lan ; Mantula , Roesch , Paszmandy ;
Nemeth , Bosson, Heuri , Fatton et Geor-
gy. Aucun t i tu la i re  n 'est absent.

La Chaux-de-Fonds : Eichmann ; Ehr-
bar, Leucnberger ; Morcl (ou Aubert),
Kernen , Jaeger ; Antenen , Bertschy,
Fri gerio, Sommerlatt (ou Morand) et
Pottier.

Fribourg : Bros! ; Bal laman , Laroche ;
Peissard , Zurcher , ' Vonlanden ; Schul-
theiss , Renfer , Dubey, Raetzo et Ros-
sier. Remplaçants  éventuels : Dougoud ,
Chorderet , Poffet , Bongard et Gauch.

Bienne : Parlier ; Kehrli , Allemajin ;
Turin , Merlo , Studer ; Haenzi , Kohler ,
Bachler , Gra f et Stauble. Blessé à
l'épaule , Allemann sera peut-être rem-
pacé par Lips .

Lausanne est au repos dimanche ,
aucun match de remp lacement n 'est
prévu.

0 Bienne et Chiasso ont décidé de re-
jouer le 19 mars leur quart de finale
de coupe, dont le résultat était resté
nul dimanche dernier. C'est à cette date
que ces deux clubs devaient jou er leur
match en retard du premier tour du
championnat. Une nouvelle date sera
donc à convenir pour cette dernière ren-
contre.
0 La Fédération italienne a refusé d'or-
ganiser la finale de la coupe d'Europe ,
prévue à Rome. Les nombreux matches
internationaux et de championnat ne
laissaient aucune date libre pour cette
rencontre .
0 Deux équipes italiennes se sont qua-
lifiées mercredi! pour les demi-finales de
la coupe des Villes de foire : VAS, Roma
qui, à Rome, en match de barrage, a
battu Cologne par 4-1 (1-0) et l'Intema-
zlonale de Milan (premier du champlon-
nant d'Italie), qui , en match retour, a
disposé de Belgrade par 5-0.

Les matches d'entraînement

Hauterive - Xamax 0-9 (0-4)
HAUTERIVE : Jacottet ; De Pletro,

Lerch ; Piemontesi , Chappuls , Andirea,-
nelll ; Rusconl, Hurnl , Bassin , Monnard,
Piemontesi II. Entraîneur : Gerber.

XAMAX : Gyssler ; Gutknecht, Trtbo-
Iet ; Bonf igll , Mêler , Rohrer ; Gentil,
Mella, Kauer, Dzlwooky, Richard V. En-
traîneur : Mella .

ARBITRE : M. Droz, de Marin.
BUTS : Kauer (4) ,  Richard (2) ,  Mella,,

Gentil , Dzlwooky.
X X X

Hauterive, 1er mars.
Prof i tant  de ce jou r de congé , Hau-

terive avait  convié Xamax , pour un ul-
t ime entraînement  avant  la reprise du
champ ionnat. Malheureusement , p lu-
sieurs t i tulaires manquèrent chez les
joueurs locaux et les juniors  qui les
remp laçaient ne firent pas oublier les
absents.

Xamax , qui joue au complet , ne mit
pas long à prendre la mesure de son
adversaire. A part quel ques contre-at-
taques, il contrôla et men a le jeu à sa
guise.. Bien au poin t physi quement, fai-
sant courir la bail le , Xamax dominera
nettement les joueurs locaux , souvent
mal insp irés. D'autre part , Hauterive
joua avec imprécision et certains
joueurs ne donnèrent pas le meilleur
d'eux-mêmes. Le résutat , quoi que
lourd , reflète assez bien la supériorité
de Xamax, qiii possède avec Kauer et
Dzi'wocky d'excellents réalisateurs. No-
tons qu 'Hautêrive ne sauva même pas
l'honneur ; il tira un penalty dans les
mains du gardien.

M, Mo.

Xamax écrase Hauterive

Les Suisses ont établi
le programme 7967

Organisateurs des championnats du monde cyclistes

Voici le programme des championnats
du monde 1961, tel qu'il a été établi
par le S.R.B., organisateur :

Jeudi 24 août : Réunion du comité
directeur de l'U.C.I.

Vendredi 25 août : Vitesse amateurs
(séries et repêchages), demi-fond ama-
teurs (Ire série), vitesse amateurs
(8mes de finale), demi-fond amateurs
( 2me et éventuellement 3rne séries),
vitesse amateurs (repêchages des taies
de finale).

Samedi 26 août : Vitesse profession-
nels (séries), demi-fond professionnels
(Ire série), vitesse professionnels (repê-
chages), vitesse amateurs (quarts de fi-
nale), vitesse professionnels (finale des
repêchages). Vitesse amateurs (demi-
finales), vitesse professionnels (quarts de
finale), demi-fond amateurs (repêcha-
ge), vitesse amateurs (finales), demi-
fond professionnels ( 2me série).

Dimanch e 27 août : Poursuite profes-
sionnels (éliminatoires) , demi-fond pro-
fessionnels (1er repêchage),, vitesse pro-

fessionnels (demi-finales) , poursuite prcT-
fesslonnels (quarts de finale), vitesse
professionnels ( demi-finales), demi-fond
professionnels (2me repêchage), vitesse
professionnels (finales).

Mardi 29 août : Poursuite amateurs
(éliminatoires), poursuite professionnels
(demi-finales), demi-fond amateurs (fi-
nale), poursuite amateurs (quarts de
finale), poursuite* professionnels (flna-

. les).
Mercredi 30 août : Poursuite amateurs

(demi-finales), demi-fond professionnels
(finale), poursuite amateurs (finales).

Jeudi 31 août : Excursion.
Samedi 2 septembre : Championnat du

monde sur route pour amateurs (14
tours du circuit de Bremgarten qui me-
sure 12 km 966 , soit au total 181 kilo-
mètres 524).

Dimanche 3 septembre : Championnat
du monde sur route pour professionnels
(22 tours = 285 km 252).

Les hockeyeurs des Etats-Unis
surclassèrent Young Sprinters

Que voulieZ 'VOtis que N e i p p  f î t  contre deux Américains  ?
(Press Photo Actualité)

Pour leur seul match d 'entraînement en Suisse
avant le tournoi mondial

Young Sprinters • Etats-Unis
6-15 (0-4, 3-3, 3-8)

YOUNG SPRINTERS : Neipp ; Renaud,
Uebersax ; Paroz , Delnon ; Weber , Marti-
ni , Santschl ; Splchty, Hamilton, Paroll-
ni ; Grenadier , Rohrer. Entraîneur : Mar-
tini.. : ' \. : . '

ETATS-UNIS : Yourkovich (Palmer) ;
Noreen , RHej ; Mayaslch,. Westby ; Ro-
vick , Frank, S. Grafstrom ; Burg, John-
son, Dllworth ; Jorde, Poole, Williams.
Entraîneur : Plaban. ... . . .

BUTS : Williams (5me), Poole (12me).
Grafstrom (12me), Williams (18me).
Deuxième tiers-temps : Martini (Ire).
Williams (5me), Rovlck (7me), Martini
(14me), Hamilton (19me), Johnson
(19me). Troisième tiers-temps : Johnson
(2me), Jorde (4me). Weber (5me), Jorde
(6me). Johnson (7me), Rovlck : (9me),
Mayaslch (deux fois à- là 9me), Uebersax
(lOme), Jorde (13me) Martini (l6mè).

NOTES : Le temps est' frais et la glace
bonne. 5000 spectateurs: assistent à, ce
match. Pluie fine à' partir du deuxième
tiers-temps. Pethoud reste sur le banc
et Hamilton, blessé à deux reprises,
quittera définitivement la glace i au mi-
lieu de la deuxième période. Les Améri-
cains changent deux fois de gardien , la
seconde à la suite d'une blessure de
Palmer. Un but des Neuchâtelois est
Justement annulé par les arbitres de la
partie, M. Madœrin et Breitensteln , de
Bâle. Furent pénalisés de deux minutes:
Rlley et Burg.

» /̂ /̂ *s

Neuchâtel , 28 février,
L'équi pe nat ionale des Etats-Unis ,

actuellement championne du monde et
olymp ique, a joué avant-hier soir son
seul match d'entraînement en rSuisse
avant le tournoi mondial. Pour elle,
cette rencontre avait une importance
cap itale , puisqu 'il s'agissait d'intégrer
les nouveaux renforts au sein de
l'équi pe. C'est pourquoi , tout au long
du match , les changements de forma-
tion furent nombreux.

Une réputation peu flatteuse avait
précédé les Américains à Neuchâtel à
cause des défaites subies au cours de
leur tournée europ éenne. D'aucuns
voyaient même les Neuchâtelois gagner
la partie. Or, d'emblée , l'équipe ' des
Etats-Unis a surpris en bien. Ses mem-
bres évoluaient avec une effarante ra-
pidité d'un bout à l'autre de la pa-
tinoire, laissant pantois Suisses et Ca-
nadiens. Parfois même, lors d'une
échapp ée, les nôtres n 'avaient pas le
temps de parcourir les deux tiers de la
piste que, déjà , un Américain leur
barrait la route. Tout comme les Rus-
ses et les Canadiens, les Américains
ont adopt é un nouveau système d'at-
taque qui consiste à lancer quatre
hommes en avant , un seul arrière res-
tant sur la ligne bleue. Cela a souvent
suffit à désorganiser les Neuchâtelois,
qui en oublièrent de. marquer leurs
adversaires. Un ou deux hommes se
trouvèrent fréquemment seuls devant
le pauvre Nei pp qui ne savait plus où.
donner de la canne et des jambières.
Les Américains traduisirent leur supé-
riorité par un monopole du palet com-
me on en voit rarement sur nos pistes.
Lorsqu 'un des leurs descendait , il se
trouvait toujours quel qu 'un derrière
lui pour reprendre le palet . En outre,
les Américains surent merveilleusement
se dédoubler et jama is une attaque
ne partait sans que chacu n tienne sa
place pour reprendre les passes de ses
coéqui piers. Chaque ligne est dotée
d'un constructeur, d'un homme qui or-
ganise chaque phase de jeu. Laisser
le palet à des techniciens comme
Johnson, Poole ou Jordé, c'était " ris-
quer un but.

Malgré l'ampleur de la défaite, les
Neuchâtelois n 'ont pas démérité. Bien
sûr, l'iné galité de force était flagran-
te ! Cependant , ils eurent des sursauts
d'énergie louables mais qui ne furent
pas toujours efficaces. C'est évidem-
ment les deux Canadiens qui se mon-
trèrent les plus adroits , évoluant avec
facilité au milieu de ces adversaires
coriaces. A un moment même, lorsque

tous deux jouaien t dans la première
ligne, ils tinrent tête aux Américains.
Mais on ne conserva pas longtemps
cette formation , car enlever Hamilton
à la deuxième ligne , c'était par trop
l'amoindrir. Malgré les efforts de Mar-
tini , les descentes neuchâtelolses
n'aboutirent souvent à rien , ses co-
équi piers faisant preuve de maladresse
due, sans doute, à l'Intimidation. Pen-
dant quelques minutes du troisième
tiers-temps, les Neuchâtelois , grâce à
leur ténacité , obligèrent les Améri-
cains à se défendre. Mais ce sursaut
ne dura pas longtemps et bientôt les
Américains reprirent leur monologue.

Sans doute , les visiteurs ont affiché
une supériorité flagrante , ce qui n'a
pas empêché le match d'avant-hier «oir
d'être rapide et intéressant. Les Neu-
châtelois, dont le jeu aurait été bril-
lant face à une équi pe suisse, ont
bien tenu leur rôle de partenaire d'en-
tralhement. Tout forts qu'ils sont, les
Américains ne sont que l'ombre de
l'équipe championne du monde de lVn-
née passée. Souhaitons-leur tout de
même bonne chance pour ces cham-
pionnats du monde de hockey sur
glace.

P. B.

Fivian réduit son retard
La. première demi-finale du cham-

pionnat aux engins s'est déroulée à Lu-
gano devant 800 spectateurs. Alors que
le programme du premier tour ne com-
portait que quatre épreuves : barres
parallèles, cheval-arçons, anneaux et
barre fixe, celui des demi-finales en
compte deux de plus : l'exercice au
sol et le saut de cheval. Comme nous
le prévoy ions, ces deux épreuves ont
permis à Fivian de refair e un peu le
chemin perdu lors du premier tour. Il
obtint la note la plus élevée : 9,85 au
saut de cheval. Grâce, en p lus , à un
9,55 à l'exercice au sol , 9,55 aux bar-
res, et malgré un 9,20 aux anneaux , il
se' classa premier, devant E. Thomfr"'ee-
pendant , Firiarr ne parait pas encore
en p leine forme. Ses cinq suivantsyee
tiennent d'assez près. 

__
Résultats : 1. E. Flvlan (LU ) 55,90 ; 2.

E. Thoml (ZH) 54,75 ; 3. H. Luthy (ZH)
54,30 ; 4. K. Schwlzer (ZH) 54;20 ; S. W.
Muller (ZH) 53,85; 6. F. Hefti (BE)
53,80 ; 7. S. Bottlnl (Lugano) 53,50 ; 8.
A. Huber (ZH) 53,15 ; 9. H. Maurer (BE)
52,80 ; 10. E. Hertlg (ZH) 50,00.

B. G.
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Les championnats du monde de
hockey sur glace sont désormais une
réalité. Hier soir, la Suisse et l'Alle-
magne luttaient pour occuper une
place parmi... l'élite. Aujourd'hui , ce
sera le tour de l'Allemagne de l'Est
et de la Norvège. Quelques « grandis »
entameront ce marathon qui s'annon-
ce passionnant. Genève "et Lausanne
se sont donné une peine énorme
pour mériter l'honneur d'organiser ces
joutes. Il convient de les en féliciter ,
ainsi que nos émlnents confrères Fré-
déric Schlatter et Vlco Rlgassl , char-
gés du service de presse qui représente
souvent un travail bien Ingrat.

Les Neuchâtelois ont vécu une
avant-première avec le match Young
Sprinters - Etats-Unis. On ne parlait
pas en termes élogleux des Améri-
cains, dont l'équipe n'est qu 'une pâle
Imitation de celle qui conquit le titre
à Squaw Valley. Elle n 'avait cepen-
dant pas si piteuse mine l'autre soir
à Monruz. Tl est bien possible qu 'elle
causera quelques surprises. Nous ne
serions nullement contrarié de la
voir , avec les Suédois et les Tchè-
ques, bousculer les favoris et appren-
dre ainsi aux spécialistes que les Rus-
ses et les Canadiens ne sont pas seuls
au monde...

Va,

RESUMONS

Communiqué officiel W 25
Retraits d'équipes

IVme ligue : Sonvlller II et Cotirtelary
II. — Juniors A : Fleurler.

Toutes les rencontres restant à jouer
par ces équipes sont enregistrées 3-0 en
faveur des équipes adverses.

Sanctions et pénalisations
Fr. 20.— d'amende : F.-C. Courtelary,

Sonvlller et Fleurler; pour retraits d'équi-
pes.

Fr. 10.— d'amende et 2 dimanches
suspension : Fabrero Domenico, les Gene-
veys-sur-Coffrane I, Indiscipline, con-
duite antlsportlve, refus de donner son
nom (match amical du 19 février).

Fr. 5.— d'amende et 3 dimanches sus-
pension : Meregnanl Georges, Cantonal
II, voies de fait (match du 12 février).

Fr. 10.— d'amende et 4 dimanches sus-
pension : Valllno Jean-Pierre , cap. Bou-
dry Ib, Insultes et menaces à l'arbitre ,
refus de quitter le terrain (match du 26
février).

Résultat du 26 février
IVme ligue : Salnit-Imlor II - Superga I

1-2.
Comité central A.C.N.F. :

le secrétaire, le président,
J.-P. GRUBER . G. DARBRE.

Association cantonale '
neuchâteloise de football

9 A l>a suite des mauvaises performances
accumulées ces dernières semaines par
son équipe , M. Miro-Sans , président du
F.-C. Barcelone , a été contraint de don-
ner sa démission en compagnie des mem-
bres de son comité. Une assemblée gé-
nérale extraordinaire sera convoquée
dans les 40 Jours pour nommer un nou-
veau comité.
9 Après l'annulation du maton Italie -
URSS prévu pour le 11 juin à Rome, la
Fédération ital ienne a pris contact avec
la Fédération britannique pour discuter
d'un match Italie - Angleterre qui aura
lieu le 24 mai à Rome. Auparavant , les
Anglais affronteront le Portugal le 21
mal à Lisbonne , en match éliminatoire
de la coupe du monde , puis Ils ' se ren-
dront a. Vienne pour rencontrer l'Au-
triche , le 27 mal.
# L'équipe du Pays de Galles partira
pour une tournée en Europe à la fin de
la saison. Elle rencontrera l'Espagne le
18 mat à Madrid , la Bulgarie le 24 mai
à Sofia et la Hongrie le 28 mal à Buda-
pest. En outre , la Fédération galloise
a décidé de participer à la coupe d'Eu-
rope des vainqueurs de coupe, la sai-
son prochaine .
0 L'équipe nationale anglaise se rendra
sur le continent au printemps et y Jouera
trois matches Internationaux dans le
courant du mois de mal.

Matches prévus : contre le Portugal
(en match éliminatoire de coupe du
monde) à Lisbonne le 21 mal ; contre
l'Italie à Rome le 24 mal ; contre l'Au-
triche a Vienne je 27 mai.
9 Afin de favoriser le retour des Joueurs
tesslnols, le matoh La Ohaux-de-Fonds-
Chlasso de dimanche débutera & 14 heu-
res.

0 CARACAS. — Le Joueur de tennis aus-
tralien Neale ' Fraser a été ' battu par le
Vénézuélien Ivo Pimentel lors du second

* tour de la Coupe Altamira à Caracas.
. Plmenitel 1 a triomphé par 3-6, 6-4 , 6-4.
Autres résultats : Darmon (Fr) bat Mit-
chell (Ven) 6-17, 6-1 ; Slrola bat Delfino
(Ven ) 6-4, 6-3 ; Stuck (Ail) bat Gallardo

-v(Mex) 6-3, 6-2. Simple dames : Florence
de la Courtle (Fr) bat Corina Parisca
( Ven) 6-1, 6-2 ; Yolanda Ramirez (Mex )
bat Olga Soto (Ven) 6-0, 6-2.
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% En raison de la hausse de la tem-
pérature qui rend les patinoires inutili-
sables , le Hockey-club Bâle a renoncé à
son voyage en Finlande.
9 A Naples , le poids moyen italien Nlno
Benvenuti a battu le Tunisien Ben Àll
Allala par k.o. technique à la première
reprise d'un combat de boxe prévu en
dix.
0 En matoh amical de hockey sur glace,
les « Canadian Flyers » de Zweibrtlckeo.
ont battu Grasshoppers par 9-2 (2-0 , 4-1,
3-1).
% Ayant battu Ambrl TJ par 12-1 e*
6-2 , le Hockex-club Ascona a obtenu
sa promotion en première ligue alors
que son adversaire est relégué en
deuxième.
% Quatre Suisses prendront part diman-
che au cyclocross international qui aura
Heu à Paris. Ce sont : Otto Furrer, Wal-
ter Hauser, Roland Boschettl et Edwin
Leùtert .

Des goûts
et des couleurs.

Les sondages de l' op inion, les ré fé-
rendums', sont à~ l' ordre du jour.
Un journal français s'est livré à
une enquête amusante auprès de
ses lecteurs.

Il nous apprend que :
• 77,62 % sont contre les courses
de taureaux : sentimentalité, horreur
ou compassion ?
• 91,36 y0 sont pour la natation
obli gatoire ; tout le monde désire
nager en eau claire et... pêcher en
eau trouble I
9 55,85 % sont pour les concours
de pronostics ; chaque homme pou-
vant être considéré né joueur... de
mauvais tours à son prochain.
• 83,35 % contre le catch pratiqué
par les femmes , parce que ce sport
aurait une influence dangereuse sur
le sexe faible  qui tendrait alors à
employer des arguments frappants. »
• 58,20 % pour les athlètes d'Etat...
parce qu 'ils sont p lus... for ts  que
les autres t

Si gni f icat i fs , ne trouvez-vous pas ?

%'en PeBsez-f°is t

i) Combat de boxe entre poids moyens,
à Caen : Marcel Plgou (Fr) bat Jack
Subero (Trinité) par k.o. au 2me round.
La bourse de Subero a été bloquée , car
il n 'a pas défendu ses chances avec
l'énergie voulue.
# L'épreuve de slalom géant des courses
dé ski pour professionnels à Colllngwood
a donné les résultats suivants :

1. Steln Eriksen (No) ; 2. Anderl Mol-
terer (Aut) ; 3. Christian Pravda (Aut )
et Othmàr Schneider ( Aut) . Eriksen a
touché une prime de 6000 fr., contre
3500 à Molterer et 2000 à Pravda et
Schneider.
• Prévu d'abord pour Jeudi soir, le
match de hockey sur glace de promotion-
relégation Langnau - Lausanne, a finale-
ment été fixé à samedi soir (4 mors)
à Langnau. I
© Avant son départ pour l'Allemagne,
l'équipe suisse de handball a Joué un
dernier match d'entraînement à Llestal
contre une sélection des deux clubs de
la ville . L'équipe nationale a gagné par
26-14.
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Lonis DERTHAL

'-. /A. cette dernière réflexion de sa filleule ,
lïasters sursauta : Martine aurait-elle

fflejyiné son amour ? Et ne parvenant
f pas ellôrmême à l'aimer autrement que
d'amitié, elle en était arrivée à le plaindre ?

.fclon , cela, jamais ! Il avait horreur de
cette pitié !¦ 

Et, ironique, il chercha à la détromper.
.. — .Où vois-tu que je suis malheureux ?
.-.tu dois bien l'apercevoir pourtant que
;1ù n'entraves en rien ma liberté. •—

— En effet , riposta-t-elle avec un sou-
xire- plein d'amertume, il ne vous coûte
.guère de m'abandonner dans cette soli-
tude.

.v -r- Et toi de profiter de cette solitude
•bénie !
;' — Je vous en prie , Guillaume, pro-
testa Martine d'un accent , plein de
lassitude, ne nous disputons pas ainsi.
JBcoutez-moi plutôt attentivement et
cessez toute raillerie.

» Je sais que vous êtes libre de courir
à vos plaisirs tout comme autrefois,

mais aux yeux^ du monde cela peut
paraître équivoque. Mieux vaut donc
nous séparer. Au reste, je vous avouerai
que je m'ennuie à l'Ermitage. Ici l'on
est tellement loin de tout ! Si bien que,
redoutant de n'être pour vous qu'une
entrave, je me suis occupée d'une situa-
tion qui peut me libérer.

» Grâce aux bonnes recommandations5
de Mme Thibaut , je viens de trouver une
place de professeur de dessin daris un
pensionnat de Lyon. Cette ville, d'ail-
leurs pleine de ressources, me permettra
d'étendre... »

" Un rire méchamment moqueur arrêta
net les explications de la petite Aymard.

— Ah! c'est à Lyon que tu as décidé
d'aller ?... Je comprends à merveille les
motifs de ton choix. Ne t'épuise donc
pas à essayer de me faire comprendre
tes raisons. Tous mes compliments !
Lyon, sera en effet pour toi une ville
pleine de ressources !

Déconcertée devant tant de sarcasmes,
Martine fixait son parrain dans une
stupeur profonde et ce ne fut qu'au bout
de quelques minutes qu'elle put riposter :

— Pourquoi cette réplique acerbe,
Guillaume ? Que voulez-vous insinuer ?

— Ce que je veux insinuer?... Qu'il
est inutile avec moi de jouer là comédie,
reprit-il. Tu ferais mieux, ma pauvre
enfant , de,,, te. montrer franche comme
autrefois et de me dire : « Jean-François

est libre, depuis sa rupture avec Suzanne,
et je désire reprendre ma liberté à cause
de lui et pour lui. »

— Jean-François— balbutia-t-elle en
passant une main tremblante sur son
front brûlant. Vrai, je ne puis comprendre
que vous mêliez Jean-François à mes
projets.

— Oh ! ce n'est pas moi, comme tu dis
si bien, qui le mêle à tes projets ! insinua-
t-il dans un rire mauvais, et, ma foi, je
ne saisis guère à mon tour ce qui peut
bien t'empêcher de m'avouer la vérité.
Ne suis-je donc plus ton parrain ?

— Non ! oh ! non, vous n'êtes plus
mon parrain ! déclara-t-elle dans un
emportement farouche.

Puis, après un silence angoissant, elle
poursuivit du même ton.

— Je désire connaître toute votre
pensée, Guillaume ; je vous en supplie,
expliquez-vous plus clairement.

— Oh ! nulle difficulté ! Je te répète,
Martine, je comprends admirablement
ton goût pour Lyon, puisque celui que
tu aimes s'est inscrit tout récemment au
barreau de cette ville.

Une rougeur monta au front de Mar-
tine qui resta un moment sans paroles ;
puis, d'une voix sans timbre, elle s'écria :

— Et moi, je vous certifie que je
l'ignorais totalement. Mais de qui tenez-
vous cette nouvelle pour le moins inat-
tendue ?

È'--r. Qtf'irnpoirtë! D/e. toute: flacon, tu
Vqis; qu'il est bien ,'inutile de' chercher -à
mè tromper.

Alors, ne sachant plus trop ce qu'elle
disait, la jeune femme reprit, d'un accent
douloureux :

— Mais c'est Mine Agnès Lancret,
c'est cette femme qui vous a mis au
courant !

Ce fut au tour de l'artiste de rougir.
Oui, si invraisemblable que cela parût,
ses joues brunes se colorèrent violem-
ment aux paroles de son interlocutrice,
il resta interdit plusieurs secondes, puis,
brusquement, s'approchant de Martine,
il lui saisit les poignets et interrogea
d'une voix rauque, le souffle court :

— Que vient faire ici le nom de Mme
Lancret?...

— Comme celui de Jean-François...
— Ceci n'est pas une réponse ; ex-

plique-toi, je veux savoir !
— Guillaume, je vous en prie, laissez-

moi, vous me faites mal, pria la petite
Aymard.

Aussitôt il. desserra son étreinte et
recula. D'ailleurs Sophie entrait dans
l'atelier et, sans avoir l'air de remarquer
l'embarras des deux jeunes gens :

— Le dîner est prêt, monsieur Guil-
laume. Faut-il que j'apporte, vos" deux
couverts ici ?

— Inutile, répondit en hâte Martine
Comme je suis très fatiguée, j e me conten

terai d'un potage que vous aurez la
bonté de monter dans la' chambre.

Sans répliquer, Sophie s'éloigna, tandis
que la petite. Aymard reprenait, toujours
nerveuse :

— Croyez-moi, Guillaume,,mieux vaut
nous séparer.

— Je le pense aussi, approuva-t-il
d'une voix sourde et tout en serrant ses
mains l'une dans l'autre.

Des larmes nouèrent la gorge de
Martine et elle sentit qu'elle ne remon-
terait plus jamais l'abîme de détresse où
la fatalité l'avait entraînée...

Puis elle reprit avec un peu d'effort :
— Comprenez-moi bien, Guillaume ;

c'est moi qui vais vous quitter , les torts
ne seront donc pas . de votre côté et,
mon Dieu, si un peu plus tard vous
désirez refaire votre vie, vous pourrez
faire annuler notre mariage, ce sera
encore votre droit.

Accoudé au manteau de, la cheminée,
le peintre ne répondit rien. Il ne parais-
sait même plus se souvenir de la présence
de sa filleule ; morne et silencieux, il
songeait que cette solution, en effet ,
devait être la meilleure pour tous les
deux. Mais en même temps que son
cœur se serrait , il pensait, qu'il n'enten-
drait jamais plus la voix chantante de
Martine, ni son rire léger ; qu'il ne
verrait plus sa séduisante' image, ni l'or
éblouissant de sa chevelure...

Très doucement, Martine se rapprocha
de lui,

— Plus tard, Guillaume, ajouta-t-eïïe
d'une voix brisée, peut-être comprendrez-
vous qu'en agissant ainsi je n'ai envisagé
que votre bonheur.

Et, très vite, elle sortit , laissant son
parrain accablé, se demandant s'il ne
venait pas d'être le jouet d'un mauvais
rêve. Dans l'atelier redevenu paisible,
flottait seulement un léger parfum de
violette : le parfum de Martine.

XIV

On était au commencement d'octobre.
Martine allait quitter l'Ermitage.
Les derniers jours se traînèrent. La

mélancolie des départs avait déjà voilé
toutes les choses ;- un invisible automne
suivait les allées du jardin.

Depuis le soir où la petite Aymard lui
avait fai t part de sa décision , Guillaume
Dasters s'était enfermé dans un mu-
tisme glacial.

U quittait l'Ermitage le matin pour ne
rentrer que le soir. Il aurait bien voulu
se ressaisir, retrouver le goût du travail,
mais ses heures se passaient en vagabon-
dage sans but ; sa pensée ne s'arrêtait
nujle part.

(A suivre)
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! '" ¦_ " '  avec pneus flancs blancs Fr. 8975.-

4:
r '' . ' .'.;.. . • ' . Les modèles marqués * sont livrables avec embrayage

' ' ._ « .  automatique «Olymat». Supplément: Fr.375.-: • ¦  Tous ces Records -. ,

"'¦'¦ '¦. Un Record de confiance: Un Record de puissance: Un Record de sécurité: Un Record de confort: Un Record de beauté:
tin moteur qui a fait ses preuves rapide, nerveuse, infatigable visibilité panoramique, tenue de route sûre, sièges spacieux pour 5 personnes. formes classiques, lignes racées. -

,:;' . des mUllons de fois. en montagne. . ¦ ¦ ¦¦<• 
%

WjfL ĴLJm à 
LA 

TOUR-DE-TRÊME Fr. 
| 1

I LHBI
BBH J(UI™̂ '̂̂ BëSëBII SI
I Lnu &J

. . EN FRICTIONS centra les bronchilM tt refroi-
dissements.

¦¦ > ¦ - EN MASSAGES et introduire dans I» .net
¦ ?¦ contre les rhumes.

EN APPLICATION centre les crevasses, engelu-
_ ' "* . . .  res et pour la cicatrisation des

plaies.

U ,xi/ ; : . ..

A vendre avec rabais
une .. .

machine à laver
de démonstration « Elan
Constructa » 100 % auto-
matique. — CRETEGNY,
appareils .ménagers. Hoi-
rie 22, Neuchâtel. TéL,
(038) 5 69 21.

^P o0tcT
r7
^

Pour cause (ie départ,
à vendre à prix excep-
tionnel , ¦ , . , ¦ ¦

salon club
pratiquement neuf , re-.
couvert de lin anglais • à
fleurs, 1 canapé, 2 fau-
teuils, forme arrondie,-
Fr. 1900,— ; table en feœ
forgé , dessus miroir cris-
tal , lampadaire assorti,,
les 2 pièces cédées à
Fr. 750.— . Tél. 5 44 40,
de 12 à 14 h et le soir.

A vendre
potager

à gaz de bois
émaillé gris, en bon état,
Alfred Robert , Noiraigue
(NE).

A vendre une belle

poussette
deux tons, marque
« Royale ». S'adresser à
Jacques Scherik, Coffra-
ne.

A vendre

poussette
«Royal Eka», ainsi qu'urne
reproduction sur toile
de Gauguin. Tél. 5 82 25.

§ ijL 814 40

EN CAS DE FROID !
A vendre

5 pneus
« Firestone »¦-V-.- r/- -.S!'¦¦*••-> ' • • .**¦ tyj>

145 x -88°. avec chaïa.
;bre à airr d«̂ nt un neuf
et quatre à 90 %, avec
fort rabais.

Garage Freiburghaus,
Corcelles (NE). Télé-
phone 8 11 82.

R(l tnnie

190 y 29° cm' neufs,
magnifiques milieux en
moquette, fond briqué
ou crème, d e s s i n s
d'Orient, à enlever pour
88 fr. pièce ;

20 tours de lits
même qualité que ol-
dessus, deux descentes
60 x 12° cm  ̂ t*n pas-
sage 80 x 33° cm. à en-
lever pour 67 fr. le tour
de lit. Port et emballage
payés.

W. KTJBTH, avenue de
Morges 9, Lausanne, tel,
(021) 24 66 66.
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Au tribunal de; police
Le t r i b u n a l  de police du district de

Neuchâte l a siégé mardi  sous la prési-
dence cle XI. Yves de Rougemont .  M.
Jacques X l a l i l e  remp lissait  - les fonc-
t ions d.e g re f f i e r .

Après le t i r a g e  au -sort des jurés de
la procha ine  audience du; t r i b u n a l  cor-
r e c t i o n n e l ,  le t r i b u n a l  en tame le rôle
de cette journée  en juge ant  p lus i eu r s
délinquants renvoyés pour des i n f r a c -
t ions mineures - :  C. XI. et B. se sont  i n -
vect ives  dans  un ur i n o i r  public.  Un
agent les a en t e n d u s  puis  les a séparés.
Comme souvent , cet te  dispute  n'est
qu 'u n e  sénue l l e  d'un  l i t i g e  si v ieux  que
la prescr ip t ion  peut être invoquée . Le
ju ge conc lu t  un ar rangement  et l'af-
fa i re  est classée.

fi. B. ' qui est l'objet d'une  interdic-
tion de frénuent'er les débits de bois-
sons alcool i ques, a été dans  un cercle
de la v i l l e .  Le t r ibuna l  le condamne
à 10 jours d'arrêts  avec-surs is  pendant
2 ans! Les 10 fr. dé frais  sont à sa
charge.

C. G. a instal lé  sur une chaudière à
charbon une  pompe et un gicleur de
mazou t .  Il ne possède pas la maîtrise
fédérale et , en plus , n 'a pas remp li les
condi t ions  prévues par la réglementa-
tion en cette matière. Cela a probable-
ment  provoqué un début d'incendie.
Pour cette f au te , C. est condamné  à
une  amende  de pr inc ipe  de 20 fr. et aux
frais  f ixés à 10 fr.

Vol dans un libre-service
A. I. a commis un vol ; au préjudice

d'un magasin libre-service de la place.
La prévenue fait défaut ; elle est con-
damnée  sous réserve .de relief à 3 j ours
d' emprisonnement sans ^ sursis et à
50 fr.-de ; frais'.. • ¦ , j

Pour là même : in f rac t ion, A. K. est
libérée, faute de preuves.; En effet , la
prévenue'qui a été- rattrapée à la sor-
tie du magasin- n'a. fa i t  aucune di f f i -
culté pour payer ce qu 'elle avai t  acheté.
Il semble- qu'elle ait oublié de passer à
lia. caisse, absorbée par dlautres préoc-
cupations importantes.

XL S.-' a été engagé par un hôtel
^ 

de
la p lace comme garçon de: café. Il s'est
en fu i  "avec sa" recette, pité par voie
édictale, le prévenu fait défaut. Il est
condamn é à 7 jours d'emprisonnement
sans sursis et à 100 fr. de frais.

E. fi;; conducteur d'une j motocyclette,
a été . la victime d'un accident de l'a
circulation qu'il a provoqué. Déjà jugé
par un tribunal de. police, -il a recouru
et son af fa i re  est allée jusqu'au Tribu-
nal  fédéra l, d'où elle revient aujour-
d'hui. .Le prévenu est dispensé de com-
paraître. G. est condamné à 20 fr.
d'amende et 80 fr. de frais.

Une légère empoignade a eu lieu
dans  un restaurant de la ville, au cours
de laquelle des coups ont été échangés.
Après l'administration des preuves, le
président renvoie les' parties dos à dos
et met les frais à la charge de l'Etat.

Enfin , G. S. comparaît  pour- a t t en tat
à la pudeu r d'une j eune  fi l le  mineure
de plus- die 16 ans. La jeune fille était
au service du prévenu et elle s'est
plainte '' des ava nces de celui-ci . Pour-
tant, il semble que la jeune fille soit
légèrement mythomane et comme au-
cun indice sérieux n'est fourni par l'ac-
cusation , l'affaire est classée et le pré-
venu libéré.

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U RE )

ZURICH
OBLIGATIONS 27 fév. 28 fév.

3 Va 0/o Féd. 1945, déc. 104.— 104.— d
3 V» % Féd. 1946, avril 103.10 103.10
3 °/o Féd. 1949, . . . 101.30 d 101.30 d
2 Vi "la Féd. 1954, mars 98.66 d 98.75
3 % Féd. 1955, juin 101.40 d 101.50
3 °A> C.F.F. 1938 . . 101.20 d 101,10 d

ACTIONS
Union Bques Suisses 4170.— 4170.—
Société Banque Suisse 3170.— 3150.—
Crédit Suisse 3290.— 3250.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 2110.—ex 2600.—
Electro-Watt 2650.— 2080.—
Interhandel 5200.— S200,—
Motor Columbus . . . 2150.— 2140.—
Indelec , 1435.— 1420.—
Italo-Sulsse 1184.— 1080.—ex
Réassurances Zurich. . 3820.— 3330.—
Winterthour Accld. . 13G0.— 1390.—
Zurich Assurances . . 6500.— 6550.—-
Saurer 1730 -̂ 1700.—
Aluminium 5940.— '5750.—
Bally 1830.— 1820.—
Brown Boveri 3650.— 3600.—
Fischer 2300.— 2200.—
Lonza 2650.— 2720.—
Nestlé porteur . . . .  3240.— 3240.—
Nestlé nom 1988.— 1965.—
Sulzer 4250.— 4100.—
Aluminium Montréal 147.50 147.50
American Tel . & Tel. 500.— 499.—
Baltimore 156.— 153.—
C'anadlan 'Pacific . . . 100.— 101.—
Du Pont de Nemours 907.— 912.—
Eastman Kodak . . . 468.— 474.—
General Electric . . . 289.— 284.—
General Motors . . . .  193.— 193.50
International Nickel . 283.— 284—
Kennecott 361.— 364.—
Montgomery Ward . . 138.— 143.—
National Distillers . . 126.50 130—
Stand. Oll New-Jersey 192.— 191 —
Union Carbide . . . .  534.— 534.—
U. States Steel . . . .  365.— 373.—
Italo-Argentina . . . .  77.75 76.50
Philips 1414.— 1413.—
Royal Dutch Oy . . . 166.— 165—
Sodec 143.— 144.—
Allumettes B 169.— 171 —
A.E.G 493.— 495.—
Farbenfabr. Bayer AG 829.— 830.—
Farbw. Hoechst AG . 730.— 724 —
Siemens 706.— 703.—

BALE
ACTIONS

Clba 12975.— 12900.—
Sandoz 16475.— 16350.—
Geigy, nom 29750.— 29400.—
Hoff.-La Roche (b.j.) 3780O.— 37700.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise 1280.— 1290.—
Crédit Fonc. Vaudois 1115.— 11O0.—
Romande d'Electricité 648.— 645.—
Ateliers constr., Vevey 780.— d 785.—
La Suisse-Vie 6410.— 5400.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec . 149.— 151.—
Bque Paris Pays - Bas 265.— 267.—
Charmilles (Atel . de) 1145.— 1140.—
Physique porteur . . . 785.— 786.—
Sécheron porteur . . . 570.— 570.—
g.K.F 460.— 465.—

Cours communiqués , sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise.

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 27 fév. 28 fév.

Banque Nationale . . 760.— 750.— d
Crédit Fonc. Neuchftt. 730.— 720.—
La Neuchfttelolse as. g. 1560.— 1525.— d
Ap. Gardy Neuchâtel 272.— 270.— d
C&1. élec. Cortaillod 20800.— 19S00— d
Câbl. et Tréf. Cossonay 6185.— 6100.— d
Chaux et clm. Suis. r. 3150.— 3100.— d
Ed. Dubled&Ole S.A. 3525.— 3625.— d
Ciment Portland . . . 9800.— 9900.— o
Suchard Hol. SA. «A» 800.— 775.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 4550.— 4600.— d
Tramways Neuchâtel 605.— 610.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, prlv. . "~. 657— 95r— d

OBLIGATIONS : '

Etat Neuchât. 2'/i 1982 98.25 98.—
Etat Neuchât. 3Vi l946 - 101.75 101.85
Ebat Neuchftt. 3'/t l94u 101.50 101.50 d
Com. Neuch. 3VJ 1947 99.25 99.25
Com. Neuch. 3»/o 1951 96.50 97.— d
Ohx-de-Fds 3</i 1946 100.— 100.— d
Le Locle 3Vi 1947 , 100.— 100.— d
Foc. m. Chat. 3'/» 1951 , 98.— 96.50
Elec. Neuch. 3% 1951 92.50 92.— d
Tram Neuch. 3'/i 1946 99.— 99 —
Paillard S.A. 3 V» 1960 99.50 99.— d
Suchard Hold. 3'/i 1953 97.26 97— d
Tabacs N.-Ser. 3'/. 1953 99,50 99.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 'lt

Cours des billets de banque
du 28 février 1961

Achat Vente
France 86.— 89.—
TJ.SA 4.31 4.35
Angleterre . . . .  12.— 12.25
Belgique 8.26 8.60
Hollande 113.— 115.—
Italie —.67 >/i —.70 'h
Allemagne , . . . 102.50 105.—
Autriche 16.50 1680
Espagne 7.— 7.30

Marché libre de For
Pièces suisses 32.-/34.—
françaises . . . . . . .  31.50/33.50
anglaises 39.50/42.50
américaines . . .  .. .  . . 167 V:/177 >/i
lingots . ; '•¦. 4850.-/4960. -̂:

Communiqué à titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Bourse d© New-York
du 1er mars 1961

Tendance Incertaine
Clôture Clôture

précédente du Jour
Allled Chemical . .. 57 ¦/• 57 »/•
American Can. . . . .  37 'U 37 ¦/•
Amer Smelting . . . . 57 66 '/«
Amer Tel and Tel . . 114 Vi 114 7i
Anaconda Copper . . .  541/, 5.3 ex-c.
Bethlehem Steel . . . 45't/, 45 Va
Canadlan Pacific . . .  391/1 • 23 Vj
Dupont de Nemours . 210V4 210 '//General Electric . . . gs v» 65 Vi
General Motors . .. . 

 ̂ 45Goodyear . . 38 V> . -33 v,Internickel BS ,, 66 ,,
Inter Tel and Tel . . ™ ' *  ™ ' '
Kennecot Copper . . . « '" ?? '•
Montgomery Ward . - °7 ?! ,,
Radio Corp. ........ 3* ''' 34 '{«
Republlc Steel . . . .  59 V» 58 >l.
Royal Dutch 38 '/. 38 Vi
South Puerto-Rlco . . 18 18 Va
Standard OU of N.-J. 44 44.Vt
Union Pacific . . . . .  32 Vi ' '« ex-a
United Aircraft . . . .  39 '.'. 39
n. S Steel 88 'h 88 '/•
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Nouvelles économiques et financières

La session extraordinaire du Grand conseil
( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

M. E. Lauener , (rad.) émet quelques
réserves sur la réforme proposée, qui
répond à la tendance vers une déva-
luation de l'école primaire, cette école
parfai tement  adaptée à sa fonction
dans les petits villages et hameaux.
Si on supprime trois ans à l'école
pr imaire, quelle amputa t ion  ! Si la
réforme se réalise, il faut  espérer
qu 'on donnera des délais. La réforme,
d'autre  parti répond à la pénurie de
cadres techniques supérieurs et uni-
vertïsuires. Or, il f au t  aussi penser à
la pénurie d'apprentis- dans l ' industrie
et l'arlisahat.

M. Ch. Mojon (soc.) passe en revue
les causes de la réforme scolaire :
manque d'homogénéité dans les classes
de f in de scolarité, .manque de direc-
tives pour le corps enseignant, pri-
maire, engorgement de l'école secondai-
re, etc. Le système 3-3-3 est celui que
la Société pédagogi que a défendu et
défend encore. Le système 4-4-3, choisi
par le Conseil d'Etat, a comme in-
convénient  un échelonnement qui est
nuis ib le  aux élèves. - Eqncernant l'école
pré professionnel le, celle-ci devrait être
rattachée à l'école secondaire pour une
question psvchologique. -

Ai. Fr. -Fa'esslcr (ppn)  : Ce projet
est un des plus importànls  que le
Grand conseil ait été appelé à dis-
rntpr.  C.p sera l:i tâche (le la commis-
sion de peser les so lu t ions  .possibles et
de faire  la part des choses. La pré-
paration du corps ense ignant  n'a plus
besoin d'être exclusivement universi-
taire et peut-être pourrait-on reprendre
l ' institution ancienne du certif icat  de
maître secondaire où chaque branche
peut être étudiée séparément .

Mlle  R. Schweizer (soc.) ins is te  pour
que la section moderne compte 4 ans.
Les filles doivent bénéf ic ier  d'un régi-
me égal à celui des garçons. Elles se-
ront en majorité en section moderne,
où l 'émulat ion sera moindre qu 'en
section classi que et scientifique. L'ora-
trice émet un vœu, considérant que
les programmes sont fai ts  surtout pour
les garçons : que l'enseignement soit
plus nuancé.

Mlle Schweizer remercie le chef du
département de l ' instruction publique
de vouloir améliorer le sort des inst i-
tutrices mariées et espère que le Con-
seil d'Etat proposera par la suite d'au-
tres améliorations au statut des fonc-
tionnaires.

M. J .  DuBois (lib.) remarque que
la discussion ' a été utilisée jusqu 'ici
par les pédagogues. 11 exprimera donc
ma in t enan t  l'avis d'un profane, qui fu t
bachelier es lettres. On peut se deman-
der, dit-il , si l'on pou rra modifier
notre enseignement rénové si au terme
des études supérieures (médecine, po-
lyteehnicum, par exemple) les exigen-
ces changent. Il faut  donc prévoir
une certaine souplesse. D'aut re  part , il
faut favoriser l'étude des langues, no-
tamment  de l'anglais, langue in terna-
tionale, et de l'allemand, une de nos
langues nat ionales .

M. A. Tissot (soc.) parle en t an t
que membre d'une des commissions
d'études et défend les solutions adop-
tées : renforcement de la formation
scientifique, passage dé 2 à 3 ans pour
la section moderne (ce qui est un
progrès), possibi l i té  pour certaines
communes de créer- une école secon-
daire ( intéressant  pour la d i f fu s ion
de la culture) .  L'orateur, fa i san t  allu-

sion aux causes de renvoi de 1 école
secondaire, insis te  pour que le manque
d'application soit considéré comme une
cause majeure. Un mauvais élément
peut en effet  saboter toute une classe.

M. J .  Steiger (pop) relève les avan-
tages du projet du Conseil d'Etat. L'un
est de reconnaî t re  l'équivalence ent re
la formation classi que et la format ion
scient i f i que. Cependant  on constate que
ce projet est celui présenté par le chef
du département il y.a .deux ans. Durant
ce laps de temps* le chef du départe-
menit a fai t  prévaloir ses idées. Et M.
Stei ger rend Hommage à la force de per-
suasion de M. Clottu !

Mais il convient  d'examiner  de très
près quelle . solution est la me i l l eu re
pou r l'école secondaire : durée des étu-
des selon les sections, rôle double de
l'école secondaire (dispensatrice de la
culture et échelon vers études supé-
rieures). Le moment est vend" ,d'offr i r
à notre  jeunesse une école sec0!h t'4l i''e
obligatoire ouverte à tout le monde.
M. Steiger regrette que renseignement
de l'a l lemand soit reporté de la '6me à
la 7me année  de scolarité. En 6me H j
f audra i t  aussi débuter l'enseigne-
ment  des sciences naturelles et intro-
duire à ce stade des branches à option
(travaux manuels  par exemple). La
commission se devra de discuter tous
ces points .  , . •

M. Claude Simon-Vermot (ppn)  re-
lève que l'app lication de la réforme
dans  les villages de la campagne soulè-
vera d.es diiff icultés , et pose des pro-
blèmes d'ordre fj mi ï l i f l ' l .

M. P. Maumanj (rad.) traite de la
coord ina t ion  dies programmes entre
écoles et cantons romands, à laquel le
le rapport  du Conseil d'Etat fait al lu-
sion. Il serait u t i le  que la commission
se proccupe . aussi de cett e question.

M. L. de Meuron (soc.) relève que
l'a t t i tude  des associations du corps en-
seignant  n'est pas u n a n i m e  à propos
des formules. Si la Société pédagogique
préconise la formule 3-3-3, les profes-
seurs secondaires ont toujours soutenu

.' la formule 4-4-4. Le Conseil d 'Etat a
choisi un compromis, qui comme tout
compromis est boiteux. Mais tout dé-
pend de l'app l i ca t ion .

M. F. Humbert-Droz (soc.) préconise
la formule 4-4-4 comme étant la meil-
leure pour l'e n f a n t .  Il demande aussi
que tout  ce qui a trait  à l'orientation
professionnel le  soit mieux précisé dan s
la loi.

M. R. Sa'user (ppn) s' inquiète de
voir qu 'à 10 ans l'élève et ses parent s
devront choisir la voie à suivre , alors
que des élèves te rminant  l'école secon-
daire ne le savent pas, comme l'a cons-
taté le dépulc de la Brévine.

M. R. Moser (rad.) se demande com-
ment  la sélection peut se faire pour les
sections l i t téraire et scientifi que et
comment  se fera le passage d'une  sec-
tion à u n e  autre. Cela suppose en tout
cas une  ha rmoni sa t ion  du programme.

Dix-neuvième et dernier orateur, M.
H. Guye (soc.) 'conclut en constatant
que dans  la discussion on a surtout
pensé à la formation des intellectuels.
On veut former des docteurs, des pro-
fesseurs. Mais M ne faut  pas oublier de
former des t rava i l leurs .  « S i n o n  qui
fera tou t le f o u r b i ? »  s'écrie le popu-
l a i r e  dépu té  de Neuch â tel dont le cri
de bon sens est salué par des app lau-
dissements.

Le chef du département
a la parole

¦M. Gaston Clot tu , chef du départe-
ment de l ' instruction publi que, répond
aux orateurs. Eu matière d'instruction
publi que, on n 'arr ive jamais  à obtenir
l' u n a n i m i t é .  La querelle des formules
3-3-3 et 4-4-4 est signif icat ive à cet
égard. Elle divise le Grand conseil
comme elle par tagera le peup le. En
véri té, la fo rmule  idéale ne peut être
trouvée dans  un canton aussi divers
que le nôtre. Si la commission trouve
une  formule  mei l leure, le Conseil d'Etat
n 'en fera pas une question d'amour-
propre.

L'école doit ins t ru i re  et éduquer. Le
rapport n 'a pas abordé le rôle éducatif
de l'école, car cela n 'est pas abordé à
l'ordre du jour. A la campagne, on
craint les f ra is  de dép lacements pour
les élèves devant al ler  dans des écoles
lointaines. A ces élèves, l'Etat a le
devoi r de mettre à leur disposition des
possibilités d'études et un meilleur
équipement scolaire. Ils ont le droit de
bénéficier de classes homogènes. Cela
coûtera aux communes, mais cela évi-
tera la dépopulation des campagnes,

M. Clottu , en passant, dit un mot
à propos de l'appellation « école pré-
professionnelle, », notant  qu'actuelle-
ment on assiste à une dévalorisation
générale des adjectifs et des mots.
Choisissons des termes qui correspon-
d.ftii.1 A la réalité.

Cette école pr imaire  doit-elle être de
six ans ? Le Conseil d'Etat y a renoncé
parce qu 'il y aurait  recul à réduire à
3 ans  l'école secondaire classique et
scientifique. On voit dans la nouvelle
répartition des sections des différences
qui , selon certains, ne donneront pas
satisfaction aux parents. Ces différen-
ces sont inéluctables, on les trouve par-
tout. Mais on ne s'en inquiéterai t  guère
Si, dans", l'op in ion , oin mettait sur Te,
même p ied travai l  manuel et intetjeé-
tuel.  Mieux vaut  un bon travail manuel
qu 'un travail intellectuel de troisième
qual i té .

S'agissant de la proposition socia-
liste, le Conseil d'Etat pourrait s'y ral-
lier, mais sous l' expresse condi t ion
qu 'on ne fasse pas de dépenses pour
une abstraction in te l lec tuel le  et que la
formule  ne désavantage pas les élèves

de la campagne .
S'adressant à M. Corswant, le chef

du département tient à rétablir cer-
tains propos tenus  lundi par le « lea-
der » popiste, prêtant à M. Clottu no-
tamment  la phrase : « Il faut quatre
générations pour liiire un intellectuel ».
Or le 2!) octobre 1057, M. Clottu , s'ex-
primant au sujet de la motion Tissot
sur la gratuité de l'enseignement à tous
les degrés, avait  dit exactement :

Ce serait une illusion de croire que
le recrutement des élèves des gymnases
ainsi que de l 'Université ne dépend que
de questions matérielles. Il existe cer-
tains goûts personnels que vous n'en-
lèverez pas . Vous n'enlèverez pas que
le f i l s  d' un intel lectuel  — celui-c i f û t - i l
f i l s  d' un paysan ou d' un ouvrier —
soif p lus normalement dirigé vers les
études supérieures que le f i l s  de l'ou-
vrier, parce que , dans le milieu de
l'intellectuel, règne une ambiance cul-
turelle que ne connaît pas le milieu
de l' ouvrier. Autre fo i s , il f a l l a i t  trois
générations pour fa i re  un pasteur. Issu
d' une fami l l e  paysanne , l' aïeul était
instituteur , son f i l s  notaire et le p et i t -
f i l s  seulement devenait pasteur. Au-
jourd'hui, on veut f ranchir  d' un coup
toutes tes étapes de la société. Cela
réussit très bien pour  les en fan ts  doués
parce que tou t enfant  doué , quel que
soit le milieu dans lequel il a été élevé ,
saura satisfaire les diverses exigences
de la profession universitaire ou des
fonct ions  dirigeantes pour lesquelles il
se sera préparé. Mais cela ne réussit
pas toujours aussi bien pour les en-
fan t s  d'intelligence moyenne. Rendez-
vous véritablement service à tous ces
derniers lorsque vous voulez en f a ire
des intellectuels et des dip lômés alors
que , durant toute leur vie , d' aucuns se
sentiront vraisemblablement peu à
l' aise à côté de leurs collègues mieux
doués ?

Propos bien différent s, on en con-
viendra , que la citation tronquée et de
plus Inexacte faite par M. Corswant.

En conclusion, M. Clottu accepte au
nom du Conseil d'Etat le renvoi du pro-
jet à une commission élargie, ce que
vote l'assemblée à l'unan imi té .

Loi sur les vaccinations
M M .  Cl . Robert (soc), C. Borel (ppn) ,

P. Mey lan (rad.).  J.  Stei ger (pop) et M.
de Coulon (lib.) annoncent L'adhésion
de leur groupe respectif au projet de
loi présenté par le gouvernement et la
commission. M. H.  Verdon (soc.) reste
partisan de la vaccination obligatoire
contre la variole et votera contre le
rapport de la commission. M. R. Luthy
(soc.) demande que les parents soient
toujours  rensei gnés sur les vaccinations
auxquelles sont soumis leurs enfants.

M. Pierre-Auguste Leuba , chef du
département de l ' intérieur, précise en-
core quel ques points de la loi et de son
app lication.

Mlle  R. Schweizer (soc.) dépose un
amendement tendant à ce que la gra-
tuité soit accordée pour le vaccin con-
tre la poliomyél ite. M. Leuba déclare
qu 'il faut encore attendre environ deux
ans ' jusqu'à ce que 'ie vacern 'rj'uis5èw
être régulièrement adminis t ré  en Suis-
se. Après, le Conseil d'Etat pourra ac-
corder la gratuité. L'amendement est
alors, retiré et la loi est adoptée par
79 voix contre 5.

Allocations familiales
En fin de séance, quoi que l 'heure

soit bien avancée, les députés décident
de terminer le débat sur les allocations
fami l i a l e s  ouvert le 20 février par les
mot ions  Champ ion , Luthy et Corswant.

M. R. Moser (rad.) développe sa mo-
tion tendant Fassujetissement de tout
employeur établi en Suisse occupant
des salariés domiciliés dans notre can-
ton.
.V. E. Lauener (rad.) demande , égale-
ment par voie de motion , l'extension
du délai de 3 mois fixé pour le paie-
ment des allocations f ami l i a l e s  en cas
de maladie, d'accident ou de chômage.

M M .  J .  Béguin .(ppn), R. Perre t
(soc), J .-P. Gendre (soc), /. Girard
(lib.) et M. Favre (rad.) soulèvent dif-
férents problèmes relatifs à l'extension
du nombre des bénéficiaires dès allo-
cations dans les professions indépen-
dantes.

M . Fritz Bourquin, chef du départe-
ment de l'industrie, accepte au nom du
gouvernement toutes ces motions pour
étude, admettant que la loi actuelle,
qui date de 1946, est aujourd'hui dé-
passée. Le Conseil d'Etat ne peut se
prononcer déjà sur tous les problèmes
soulevés au cours de la discussion , mais
il tentera d'y répondre par la revision
de la loi.

L'assemblée adopte toutes les mo-
tions pair 99 voix sans opposition .

La séance est levée à 13 h 30 et la
session close.

D. Bo.

FETIGNY
/ , ', , Denx camions militaires
A VV' \ se. renversent ' j ¦

(c)-Hier vei-s 14 heures, deux camions
de l'école DCA de Payerne, l'un con-
duit par le chauffeur  Uto Steffens,
âgé de 22 ans, l'autre par le soldat
Ernst Schmid , âgé de 20 ans, sont en-
trés en collision près du stand de
Ménières, entre Ménières et Fétigny, à
un endroit où la route est très étroite.

Les deux camions ont été renversés
sur le flanc et n'ont pu être ramenés
sua- roues que grâce aux grues des
casernes de Payerne.

La circulation a été interrompue
jusque vers 17 heures.

L un des camions n'avait roulé que
300 km. Les dégâts sont estimés à
50,000 fr.

r/^̂ ^^^̂ « «̂îi »̂fî ^

V U V l S K M M t
Mort de l'unique agriculteur

du village
(c) Notre genti lhomme-campagnard
s'est éteint lundi. Avec lui disparait
l'un i que agriculteur du village. Il y a
quel ques années déjà , pour raison de
santé, il avait li quidé son train de
campagne, mais il ne se désintéressa
pas pour •autant des problèmes agri-
coles. • v ' '

Evoquer ce passé récent , c'est voir
chaque jour les bêtes se rendre à
l'abreuvoir dans la cour de la ferme,
à la grande joie des gosses saisis
parfois de crainte lorsque l'une d'en-
tre elles était  soudain animée d'hu-
meur buissonnière. C'était , en autom-
ne, au mat in  le dé part pour -la pâ-
ture dans  les champs et , à la tombée
du jour, le retour à l'étable, annoncé
par les sonnailles dont la bruine adou-
cissait les sons. C'était , en été, le rou-
lement , sur les' .pavés, des chars de
foin et puis des chars de blé, non
encore montés sur pneus.

M. J.-Krançois Perrnchet s'intéressa
aussi à la musique puisqu'il s'assit
quel quefois au banc " de l'orgue pour
accompagner les cantiques. Il partici pa
avec plaisir aux courses de mon tagne
du groupe défunt  .« Les -Pérchettes ».
Il était très a t taché  à son : village.- , ¦;

ROCBIEFORT
Un enfant se jette
contre une voiture

Hier à 13 h 45, un groupe d'enfants
joua i t  *u bord de la route à la gau-
che de l'auto de M. Vessaz qui circu-
lait en direction de Brot-Dessous.
Lorsque la voiture fut à leur hauteur,
le petit Charles Pingeon , âgé de quel-
que 8 ans, s'est jeté contre lé flanc
du véhicule.

Il a été conduit à; l'hôpital de la
Providence souffrant 'de. 'blessures su-
perficielles à la tête. v

L'ouverture de la pèche
(c) Mercredi , à l'occasion de l'ouver-
ture dé la pêche à la ligne, 320 per-
mis avaient été dcliv>réSvi.pa|1' le déta-
chement de gendainmei'ie du Vail-de-
Travers. - • - ¦  ' - ¦, ¦>!-

Pas d'apparentement v r
socialiste - Nouvelle gauche

(c) Le pairti soçkUistt.e du Val-de-Tra-
vers a examiné la possibilité d'un ap-
parentement avec la Nouvelle gauche
au cas où celle-ci déposerait une liste
de candidats pour les élections au
Grand conseil.

A la majorité des deux-fiers, les so-
cialistes ont décidé de refuser un ap-
parentement dans notre distiiot si une
proposition en ce sens lui était faite
par la Nouvelle gauche;, *e qui n 'a du
reste pas été le cas jusqu'à présent .

FLELRIER
Départ de la classe

d'horlogerie
(c) Mardi, M. R. Cousin, .administrateur
de la classe d'horlogerie,- et les élèves
ont , pris congé de Mme John Grandjean,
maîtresse à la .'-• 'classe de réglage, qui
resté dans le éçcteur'».,de l'industrie prl-
Véfi \ ïP-r-*-"

Elle est . remplacée dès aujourd'hui,
par Mlle Marie-Claire Dubois , venant' de
la Chaux-de-Fonds..

Epidémie de coqueluche
(c) Une véritable épidémie de coque-
luche sévit actuellement dans l'est du
Val-de-Ruz.

CHÉZARD
Une voiture se jette contre

un véhicule en stationnement
Dans la nui t  de mardi à mercredi,

à 0 h 30, une voiture occupée par qua-
tre jeunes gens et conduite par M.
M. R., alors qu'elle roulait en direction
de Dombresson , s'est jetée soudain con-
tre une voiture en stationnement de-
vant le ca fé du Commerce.

Le conducteur et la passagère qui
avait pris place à ses côtés ont du être
transportés à l'hôp ital  du Val-de-Ruz ;
mais ils ont pu en ressortir dans la
journée d'hier.

W Ê̂m K̂KÊ^̂ m.
BIENNE..'- . . .

Collision moto-vélo
(c) Une collision entre un motocy-
cliste et un cycliste s'est ' .produite dans
¦la nuit de mardi à . méreredii à la
route de Neuchâtel, à la hauteur du
restaurant Beaurivage. Le' motocycliste,
M. Ernest Zimmermanin., maitre au pro-
gymnase, domicilié à la route de la
Montagne die Diesse, a été blessé à lia
tête et a dû et ne transporté à l'hôpi-
tal pour recevoir les Soins nécessaires .
Puis il a pu regagner . son , domicile.

Début d'incendie
(c) Un .début d'incendie s'est déclaré
mercredi matin; peu avant . 11 heures,
au .SOU'STSOI de. l'atelier de chi|oimage
de l'entreprise -Roùle t , à : la route de
Bùren 26. Oe sont des déchets qui ont
pris feu. Il a fallu faire aippel aux
premiers secours renforcés par des
hommes du groupe de piquet pour ré-
tablir la situation .

contre les rides
une merveille

le " DERMO-SËRUM "
Nous voulons tellement vous prouver
l'efficacité immédiate et durable du
« Dermo-Sérum » de-Vichy, le plus actif
des anti-rides, que nous le présentons
aussi en dose d'essai.
Sous l'action du « Dermo-Sérum » de
Vichy le teint s'éclaircit, les chairs se
raffermissent, les rides s'atténuent. Le
« Dermo-Sérum » de Vichy n'est pas un.

Ê 

masque aux effets éphémères,
! mais un rajeunisseur puis-

sant de l'épiderme et. il. le.^ .
tm prouve car vous serez encore
[ plus beHe le lendemain que
S le jour même de l'application.
| :' F ¦¦-. d'essai chez votre phar-

macien. Fr. 2.60

1 - LA CHAUX'-DE-FONDS -- , J
<.*--•?.• ' Jambe - cassée ¦<¦: ..nnsy)

(c) Mercredi après-midi, l'ambulance
s'est rendue aux Bûgnehets poùV» rè-
cuieillir un skieu r chaux-de-fonnier de
33 ans, qui s'était fracturé une j ambs.
Le blessé a été transporté à l'hôpr'tàt
de la Chaux-de-Fonds.
Inondation dans une fabrique
(c) Mardi, à 11 heures, une inonda-
tion s'est produit e dans les vestiaires
de la fabrique Jardinière 158. pistix
agents se sont transportés sur les lïpux
pour évacuer l'eau qui s'était introduite
dans le local. . &¦

LE LOCLE
Fausse alerte ¦ Ç:

(c) Le 1er mars, à 19 heures, les pre-
miers secours étaient informés, de ! la
Côte des Billodes,' que le chalet;;j Mi-
loda était en feu. Les premiers -se-
cours s'empressèrent mais, arrivés^sur
les lieux, ils, se trouvèrent simplepjl'ènt
en face d'une .< torrée ». Ne seris&t-ll
pas désirable que ceux qui allun^fent
ces feux de jardin en informent-'la
police ? m

VUITEROELF ; , ||
Issue mortelle p

(c) M. Guiseppe Zampa, ouvrier indus-
triel , à Vùltebœuf, est décédé à l'hô-
pital de Lausanne des suites d'un acci-
dent survenu à son domicile. C'était
un homme paisible, travailleur, aimé
de tous. ;i:-

Sa famille l'a fait transporter dans
sa patrie, en Italie, i II reposera aà : ci-
metière de son village natal.- ' ¦¦ ':> ;

PROVENCE - 
H

Nomination
(e) Pour remplacer M. Gacond1, inspecteur
du bétail de l'arrondissement I de .Pro-
vence, le Conseil S'Etàt vient de noramer
M. Hube^Aiî«aniHa<ÉBOd, '¦ çgtf&ilteuïfe à
Prc^n<^V"ïusqu'tcî;-'Mj^lfent,''% ¦¦''%

VENEVU .. - _:.y
Après l'attèirtàt

 ̂
f ïkii

contre le consulat général
d'Espagne

Des révélations
sur les agresseurs

GENEVE. — Le journ al «La Suisse»
de mardi matin, apprend qu 'il a reçu
la veille et dans la nuit de lundi à
mardi, de mystérieux coups de télé-
phone, en rapport avec le récent atten-
tat contre le consulat général d'Espa-
gne à Genève. Ce qui a permis à l'un
des collaborateurs dudit journal de
prendre contact avec une personne qui
a suivi de très près la préparation et
l'exécution de cet attentat.

D'après les révélations ainsi obtenues,
les agresseurs étaient au nombre de
quatre, soit deux Espagnols et deux
non-Espagnols, mais huit personnes, en
tout, étaient au courant de ce projet
d'attentat, dont six de façon directe
se sont occupées de sa réalisation.
L'achat du matériel a été fait par deux
personnes non espagnoles.

Le matériel ayant été distribué, les
quatre complices commencèrent à pein-
dre leurs inscriptions injurieuses et les
lettres c F.AX » et « C.N.F. » qui de-
vaient être la signature de leur acte.
Ce travail demanda à peine une demi-
heu.ne. Six « cocktails Molotov », plus
deux bouteilles d'essence foirent ensuite'
lancées qui firent les dégâts que l'on
sait.

En ce qui con cerne les motifs de
Fag.nession , les révélations ainsi fait es
à « La Suisse » indiqu ent qu 'il s'agis-
sait de « réagir contre Le fascisme in-
ternational, d'affirmer la continuité dé
l'Idée anarchiste » et pour les Espa-
gnols d'aff i rmer  leur opposition au ré-
gime du général Franco. Il importait,
selon la doctrine anarchis te de procé-
der tout d'abord à des actes négatifs.

VALAIS
Un éboulement

sur la route de Verbier
MARTIGNY. — Un éboulement s'est

produit  lundi sur la route de Bagne
en . Valais , non Qoin de Sambrancher
au-dessus de Martigny. La route a été
recouverte de plusieurs centaines de
mètres cubes de terre. La circulation
routière a été suspendue.

La station touristique de Verbier n'est
pas isolée de la plaine . En effet, la
circulation est détournée entre Sem-
brancher et le Chatoie, par le vill age
de Volleges.Année missionnaire

des catholiques suisses

Le missionnaire
donne sa vie...
ET NOUS?

Campagne nationale die sacrifices
des VENDREDIS de Carême

m PERRENuHD^I^
¦L Bue de la TireUle 1 ,jd3^
«L NEUCHATEL ^̂ ËÊr

Dépassement dangereux gj%
(c) Dans la nuit de mardi à me^ctiedi,
vers 23 h 30, un* voiture .zuricoiae,
condu ite par M. Georges SteMetS de
Zurich, se- dirigeant verts .le ¦ceiùw'e
d'Y.verdon, voulut effectuer ', Am dépas-
sement à la hauteur de l'hôtel du
Pont . Il accrocha avec son aile gau-
che arrière une auto conduite par XBH.
Willy Maire, de Bevaix , qui débou-
chai t de la place ' Bel-Air. Les .' d'eux
véhicu les sont assez sérieuseaiéniE-.en-
dommagés. . ' ) : '!'¦"»

Bras cassé
(c) Le jeune  Jean-Marie Dubey; > ans,
a eu le bras gauche fracturé par' un
banc qui lui est tombé dessus. Jl a été
transporté à l'hôpital .

ESTAVAYER-LE-LAC
Un cycliste contre une voi ture
(c) M . Louis Rey, âgé de 66 ans, em-
ployé dans une entreprise de j Construc-
tion de la vil le , sortait d'une rue laté-
rale, lorsqu 'il fut happé par une '  voi-
ture. Souffrant d'une commotion , d'une
fira cture du bras gauche et d'une ..fis-
sure au bassin , Le cycliste a été rîospi-
tallsé. . . ¦ - ¦ - ¦ 

VL.">°!
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L'œuvre de Brecht
Depuis les représentations triomphales

h Paris du Berllner Ensemble et du
TNP, le théâtre de Bert Brecht a enfin
acquis droit de cité en France. Seule
la Suisse romande ignore encore l'œuvre
du grand dramaturge allemand. C'est la
raison pour laquelle la Fédération des
étudiants de Neuchâtel a Invité M. A.
Glsselbrecht, professeur d'allemand à l'uni-
versité de Nancy, critique dramatique,
traducteur de Brecht , à présenter l'œuvre
du dramaturge le plus Important de notre
temps. La conférence sera agrémentée de
lectures présentées par la troupe de M.
Tasslmot.

Communiqués



Derrière cette porte...... dans des milliers de toilettes en Suisse,

on trouve 
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Morris 850
à partir de 5250.—

Traction avant
¦ 4 CV

4 vitesses

R. Waser
Garage du Seyon

Seyon 34-38 ' ''\
. . , : . ,  Neuchâtel "-H

Tél. 516 28 , r\
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res,e hermétiquement pro-

Une robe
de

printemps?
Oui... mais que votre teint s'accorde
à sa fraîcheur!
Par une cure dépurative,
vous désintoxiquez votre corps fatigué,
votre teint s'améliore ,
votre bien-être augmente de jour en jour.
Une cure efficace , éprouvée et naturelle:

Sirop Golliez
4^ôJJ 

au brou de noix
^LijÉSïk Grand f lacon Fr. 8.80
wÊxSr ™ ^|f Flacon d'essai  Fr. 5.—
®F * Cure complète (3 fl.) Fr. 22.50

i Dans les pharmacies et drogueries

w\ria£iœsS&£&~&'-*iï: ou directement à la

r̂f tJJL'", Pharmacie Golliez , Morat

NEUCHATEL
A remettre immédiatement ou pour époque

à convenir, excellent commerce

d épicerie-primeurs ,
exploité depuis 35 ans par la titulaire dans!
quartier populeux de Neuchâtel.

Chiffre d'affaires annuel 75.000 à 80.000 fr.
Peut très bien convenir comme activité

accessoire.
Agencement complet 17.500 fr.
Inventaire des marchandises 8000 à 10,000

francs payable comptant à la reprise.
Etude Ed. Bouquin , avocats, notariat et

gérances, Terreaux 9, Neuchâtel.

A vendre

poussette-
pousse-pousse

blanche
avec matelas et sac de
couchage. 1 berceau de
voyage. 1 « baby - car »
avec parasol, en parfait
état; — G. Dlgler , Port-
Roulant 34, tél. 5 73 45

Plastique
en bandes de différentes
couleurs, pour couvre-
Joints de pav atex ou
autres, largeur 40 mm,
neuf. Bas prix . Envois
d'échantillons gratuits,
sur demande. — Adresser
offres écrites à M.Z. 860,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Pour cause die départ , à remettre
dans localité du Val-de-Ruz com-
merce . . . . . .

d'ÉPICERIE- MERCERIE
Faire offres sous chiffres C. N. 845
au bureau de la Feuille d'avis.

Tapis d'Orient
ancien. — S'adresser i
Arts et Styles, route can-
tonale, à côté du cinéma,
Saint-Biaise.

A vendre

chaise d'enfant
combinée « Juvenls ». —
Tél. 5 67 73.

Restez jeune, fumez moderne! Fumez M^̂ A M Ronde!*

^«¦¦«
^  ̂ **̂ £/> ^^51PPf cigarette qui plaise à chacun. ,

• : "'•;. .-. ' . „ ->  ̂ "t l$tt ¦¦¦¦¦ aux amateurs de Virginie,< 20 /120 ^^^  ̂ -ïS*  ̂ . .¦ . " ^""*w ^ JP' a ceux de Maryland ou de
* N'importe qui peut prétendre n'importe quoi. Nous nous contentons de ' . 10/-.60 ^""««̂ JF tabacs d'Orient.
maintenir notre position maîtresse dans le domaine des cigarettes fines

. \ .' • .;" ¦ . ' ¦ . ,' . . • . . .¦. . " .

à bout filtrant, en soignant tout particulièrement la qualité de notre produit. De loin en tête dans sa catégorie de prix! •



Les inséparables !
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^̂ ^̂ ^ ^̂ ^^̂ ^̂ f^^, v Mii iiiii iii i¦ ' siiiSâ*
Blazer en tricot haute mode, fermé sur boutons dorés.
Revers, parements et poches joliment soutachés en blanc.

Se fait en marine seulement ^* ̂ , Q ̂

Tailles 42 à 50 Z^ù "\

Se porte sur la jupe droite en « Térylène » entièrement
doublée avec plis « Dior » coupe impeccable. Dans les
coloris : blanc, noir, brun, beige, anthracite.

9Q80Tailles 36 à 44 X ¦ 7y

^LOUVR E
c /̂Zc?Wea^  ̂SA.

NEUCHÂTEL
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BOILLAT S.A., RECONVILIER
cherche

1 instructeur mécanicien
Ce poste comprendra la charge de l'enseigne- |
ment pratique cle travaux de mécanique à un
groupe d'ouvriers dans le cadre de cours de ' . s
formation accélérée.
Nou s demandons une personne en. possession «
d'un certificat de capacité ou d'un diplôme cor-
respondant, qui manifeste  d.u goût pour l'ins-
truction du personnel! et qui soi t à même de

: mener sa tâche de- façon efficace et autonome.

Les candidats seron t appelés à passer des épreuves psycho-
techniques de sélection.

Des formules de candidature sont à disposition au Service
des salaires de Boillat S.A., Reconvilier . Tél. (032) 9 22 11. i

\ /

La Compagnie des Montres Eongines, à Saint-Imier , désire
engager pour son atelier de boites :

1 lapideur
très au courant de travaux soignés sur boites acier.

1 tourneur
pour tournages acier, si possible au courant des machines
semi-automatiques.

1 visiteur
pour le visitage et le contrôle des boites finies.

Faire offres par écrit avec prétentions de salaire.

La plus grande maison suisse d'Importation de
cabines de bateaux

en matière synthétique,
moteurs et canots à rames

étrangers , remettrait plusieurs

représentations régionales
Adresser les offres à ATJTOSIN SHIP, BALE,

Oetlingerstràsse 49. Tél. 061/33 90 80.

Fabrique d'horlogerie STIVARO S.A.,
à Peseux, rue de Corcelles No 4,
engage

acheveur
avec mise en marche. — Entrée à
convenir. _ Tél. 8 38 48.

Machiniste
est demandé pour centrale hydro-
électrique située sur le Doubs. Pré-
férences sera donnée à mécanicien,
électricien ou serrurier sur ma-
chines, ayant travaillé dans l'indus-
trie lourde.

Place stable et droit à la caisse de
pensions.

Offres manuscrites avec copies de
certificats, cuTriculu.m vitae, sous
chiffres P. 10021 J. à Publicitas S.A.,

Bienne, jusqu'au 15 mars 1961.

EMPLOYÉE DE MAISON
- sachant bien cuisinier est cherchée pour

s ménage de 4 à 6 personnes, ainsi qu'une
FEMME DE CHAMBRE ou un VALET
DE CHAMBRE, éventuellement couple.
Entrée : fin mars.
Faire offres avec certificats et réfé-
rences sous chiffres B. L. 825 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Commerce de la place cherche

employé de bureau
Entrée début d'aivril ou date -à
convenir. — Faire offre avec
prétention de salaire sous chif-
fres D. P. 851 au bureau de la
Feuille d'avis. '

Métallique S.A., rue de l'Hôpital 20,
Bienne, cherche

un chef
pour son bureau de préparation du
travail".
Préférence sera donnée à candidat ,
ayant formation technique ainsi que
le goût et l'expérience de l'orga-
nisation de la production.
Faire offres manuscrites avec cur-
riculum vitae, certificats," prétentions
et photo.

Nous cherchons

monteurs
électriciens
qualifiés. Places stables. Fonds com-
plémentaire d'AVS. — S'adresser à
VUILLIOMENET S. A., Grand-Rue 4,
' NEUCHATEL. Tél. (038) 5 17 12.

_____________________ 
i 

______
JEUNE STÉNODACTYLO
trouverait place stable — horaire
normal! de bureau, avec travail in-
téressant et varié, au secrétariat gé-
néral de

L'HÔTEL MOREAU
Léopold - Robert 45, la Chaux-de-
Fonds.

Faire offres avec photo, ourriculum
.. . vitae et copie de certificats, ou se

présenter.

_-MMâ____B___l______in_a|l__H____H_n^M__H_ _̂_____H_____

On demande

FILLE DE SALLE
S'adresser à l'hôtel du Poisson ,
Auvern ier.

Fabrique des branches, annexes de la
Chaux-de-Fond s cherche, pou r tou t de
suite ou date à convenir ,

employé capable
Jeune homme sérieux et ayant de
l'initiative serait mis au courant.
Prière de faire offre sous chiffres
P. 10340 N. à Publicitas, la Chaux-de-
Fonds. ; i

Je cherche un.e

JEUNE F ILLE
(étrangère acceptée) pour s'occuper
d'un bébé de 7 mois et faire quel-
ques travaux ménagers.
Tél. 6 43 62.

Nous cherchons dans famille avec deux
enfants

employée de maison
de confiance. Ménage moderne. Bon gain.
Congés réguliers. — Téléphoner au 5 19 93.

V
Fabrique de cadrans de la région
engagerait un

DOREUR
Prière de faire offre sous chiffres
P. 10366 N. à Publicitas, Neuchâtel.

L s
On demande pour le 20 mars ou le

1er avril
JEUNE FILLE

simple (Suissesse allemande ) pour le ménage
et pour aider au magasin, Gages : 200 fr.
pour débuter. Vie de famille, jolie chambre.

Faire offres avec cert ificats à la boulan-
gerie Riesen, Botti genstrasse 46, Berne -
Bumpliz. Tél. (031) 66 15 30.

Par suite du décès du titulaire, le
poste de

DIRECT EUR
. ;. f" >

d'une importante maison de vins de
Suisse romande est mis au con cours.
Exigences : conn.ai.ss.an.ee générale
du commerce des vins, importation,
vente, partie technique suffisante:
Organiisâtiari d.* j bureau, çorinài.ssan-
ce des diJWnÉPanwues. Entrée en fonc-
tions immédiate ou à convenir. Age
30 à 40 ans.

Adresser offres sous chiffres P. C.
863 au bureau, de la Feuille d'avis
avant le 10 mars 1961.

Chef de chantier
de première force et avec une certaine
expérience serait engagé par entreprise de
maçonnerie du Val-de-Ruz. Doit être au cou-
rant des métrés. Place stable et intéressante
pour candidat capable. — Adresser offres
avec prétentions de salaire et références

sous chiffres O. B. 862 au bureau, de la
Feuille d'avis.

' ¦¦ 
'̂ | 

Clinique du Crft , à Neuchâtel,
cherche

2 filles de cuisine
Entrée début d'avril.

Faire offres ou se présenter à la
clinique. Tél. '5 79 74.

Nous cherchons des

mécaniciens
et des

ouvriers d'atelier
que nous formons au fraisage, tour-
nage, perçage, etc.
Caisse de prévoyance, caisse de ma-
ladie.

E. HOFMANN & CIE S.A., SAINT-
BLAISE. Tél. (038) 7 57 58.

On cherche pour fin mars, pour
ménage de deux personnes,

employée de maison
connaissant la cuisine.
Offres avec certificats à Mme Dr
Pettavel, 5, avenue J.-J.-Rousseau,
Neuchâtel.

i

Jean SINGER & Cie S.A., fabrique'
de cadrans, Corcelles (face à la

" gare de Corcelles-Peseux), engage-
rait

ouvriers (ères)
soigneux (ses) à former sur tra-
vaux fins. '

Prière de se présenter ou d'adresser
offres écrites.

Entreprise de radio-
électricité cherche

monteur
&, électricien
ou aide-monteur

qui serait formé au mon-
tage d'antennes de télé-
vision , ainsi qu 'aux ins-
tallations électro - acous-
tiques. — Adresser offres
écrites, avec prétentions
de salaire sous . chlfres
T'.V. 856, au bureau de
la Feuille d'avis.

On demande un

cuisinier
pour des remplacements.
Demander l' adresse du
No 848, au bureau de
la Feuille d'avis.

Ménage de médecin à
Locarno cherche, pour le
1er avril ,

jeune fille
de 17 à 18 ans, pour
s'occuper de ses trois en-
fants et aider un peu
au ménage, (pas de tra-
vaux pénibles). On offre
150 à 200 fr . par mois,
belle chambre avec eau
chaude et froide, dans
villa moderne. Temps
libre régulier. Possibilité
d'apprendre le bon Ita-
lien. — Faire offres avec
photo et certificats sous
chiffres H.T. 840, au bu-
reau de la Feuille d'avis.

COIFFEUSE
est cherchée dans très
bon salon de la ville,
pour le début de mal.
Faire offres avec préten-
toins de salaire sous
chiffres J. S. 791 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune homme sortan t
des écoles, est demandé
pour le début d'avril,
en qualité de

commissionnaire
vie de famille assurée.
Faire offres à M. Thié-
baud , . boulangerie, rue
Jaquet-Droz 2 , Neuchâtel ,
tél. 5 28 54.

Jeunes filles quittant
l'école au printemps 1961
trouveraient p l a c e s  en
atelier pour apprendre
une partie du

réglage
On engagerait égale-

ment des régleuses qua-
lifiées . — Adresser offres
écrites à A.M. 849, au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Sommelière
et employée
de maison

sont demandées. Entrée
immédiate. — S'adresser
à l'hôtel de la Croix-iI'Or ,
le Locle. Tél . (039) 54245.

On cherche pour tout
de suite un

porteur de pain
pour un remplacement
de 4 à 5 semaines . —
S'adresser à la boulan-
gerie J. Muhlematter.,
Gibraltar 17, Neuchâtel.

Nous cherchons

commissionnaire
ayant permis de conduire,
sobre et travailleur . Place
stable, entrée Immédiate
ou pour date à convenir .
Z I M M E R M A N N S. A.

Nous cherchons pour
entrée Immédiate ou a
convenir

jeune fille
honnête, pour aider au
ménage et au restaurant.
Nourrie , logée, salaire à
convenir. — Famille
B . Tacchella , restaurant
Ritrovo , Neuchâtel . Tél.
5 47 77 ou 8 23 30.

On cherche

fille de cuisine
nourrie, logée, blanchie,
1 Jou r de congé par se-
maine. Entrée le 8 mars
ou date à convenir . —
Hôtel du Lac, Auvernier,
Tél. 8 3194.

On cherche pour en-
trée Immédiate ou à
contenir

jeune
sténodactylo

ayant si possible 1 ou
2 ans de pratique. Even-
tuellement bonne occa-
sion d'apprendre la lan-
gue française. Offres avec
curriculum vitae, photo
et prétentions de salaire
sous chiffres F.R. 842, au
bureau de la Feuille
d'avis.

On demande

une sommelière
remplaçante

2 jours par semaine (dé-
butante exclue). Se pré-
senter ou téléphoner à
Mme Sala, café du Vau-
seyon, 5 14 72.

Domestique
pour la vigne est de-
mandé, étranger accep-
té. Offres à A. Cuohe,
Cormondrèche, téléphone
8 22 94.

On cherche

une employée
de maison

un garçon de
cuisine

un ouvrier
viticole

S'adresser à l'hôtel Bel-
levue, Auvernier. Tél.
8 21 92.

Ouvrier

boulanger
ou boulanger - pâtissier
serait engagé pour rem-
placements durant le
mois de mars. S'adresser
¦à. la boulangerie du Mail ,
tél . 5 28 54. ¦ „ _ •¦' < .
— -, .. . . . ' i .  Vu ¦¦_-- ' ' , ,

.; On . cherpfje^l̂ f
sommelière

connaissant, bien la res-
tauration , pour 'buffet
Ire classe, . ¦

aide-lingère
garçon d'office

garçon de maison
Offres au buffet de la

Gare C F F , Neuchâtel.
Tél. (038) 5 48 53.

Gouvernante
ménagère de 53 ans, de
toute confiance, cherche
place chez monsieur seul
ou avec grands enfants.
Salaire raisonnable. —
Adresser offres écrites â
T.F. 866, au bureau de
la Feuille d'avis. """-

Jeune fille, Allemande,
de 20 ans, cherche une

PLACE
au pair dans une famille
de Neuchfttel , où elle au-
rait la. possibilité de sui-
vre des cours l'après -
midi . Entrée : 1er eu 15
avril. Brigitte Feldhusen,
c/o Beok, Zumlkon (ZH),

cherche à faire a domi-
cile des heures de cou-
ture pour magasin. —
Adresser offres écrites à
S.E. 865, au bureau de
la Feuille d'avis.

D e m o i s e l l e  ayant
f o r m a t i o n  commerciale
(sans pratique) cherche,
en ville , p l a c e  pour

réception ,
téléphone

ou autre travail varié.
Libre dés le 15 mars.
Ecrire avec offres de
salaire sous chiffres L.Y.
859, au bureau die la
Feuille d'avis.

Sommelière
Suissesse cherche place

à Neuchâtel , d'ans éta-
blissement avec petite
restauration , pour date à
convenir. Adresser offres
écrites à 23 - 999, au bu-
reau de la, Feuille d'avis.

Je cherche

travail
à domicile

sur mécanisme calendrier
£t automatique ou re-
montage de finissage.. —
Téléphoner au 5 37 93.

VISITEUtÇ,
d.e mises en marché',
cherche emploi à Ï3eù-
châtel , pour date à con-
venir. ¦— Adresser offres
écrites à E.R . 852, au bu-
reau de la Feuille d' avis.

lerdu à Vauseyon ,
vendredi après-midi ,

porte-monnaie
rouge contenant environ
100 fr. et des clefs. —
Téléphoner au 5 10 91.
Récompense.

Dr Jacques Perrenoud
SEYON 8

DE RETOUR

P. Berthoud
médecin-dentiste

DE RETOUR

Dr âréfïiiât
ABSES.T

jusqu'au 5 mars

JEUNE ALLEMANDE
de 20 ans désire trouver place au pair â Neuchft-
tel ou aux environs. Durée 6 mois. S'adresser â
à Mme Henri Vlrchaux, Saint-Biaise. Tél. 7 54 35.



C !S mars :
JOUR DES MALADES

Nous vous proposons :

La main qui guérit
Psaumes du malade - G. PIDOUX 3.75

La souffrance vaincue
Dr F. RACANELLI 6.50

Un cadeau bienvenu et un encoura-
gement salutaire pour ceux qui pas-
sent par l'épreuve.

Delachfiux & Niestlé
Librairie Hôpital 4 Neuchâtel

1

•' Important commerce de gros de
Neuchâtel cherche, pour le prin-
temps prochain , un jeune homme

i. . sortant de 2me année d'école se-
:i£ oondaire, en qualité

d'apprenti de commerce
Prière d'adresser offres manuscrites
et carniets scolaires sous chiffres
G. S. 841 au bureau d« la Feuille
d'avis.
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I ( f̂lt Ê U m

"t

EN AVIO N

ct\<otvc\>t\''ic\<c${>c6
AIRTOUR OFFRE MOINS CHER
AIRTOUR VOLE AVEC SWISSAIR I

Metropolitan de Swissair et DC-6B
(cabine à pression, radar, etc.) ainsi
que DC-4 de Balair. Vols réguliers
d'avril à octobre. 2 semaines «tout
compris» au départ de Genève, Bâle
et Zurich.

Des Iles et des côtes ensoleillées:
Palma-Majorque à partir de fr.

de Genève 395.-
de Bâle/Zurich 406.-

Cbsta Blanca 485.-
Costa del Sol-Andalousie 598.-
Ibiza-Baléares 498.-
Espagne du Sud-Tanger 858.-
Tunisie 668,-
lles Canaries 818.-
Maroc-Ténériffe 985.-
Grèce . 867.-
Laponîe-Fjords 1085.-
Demandez des prospectus et des
renseignements auprès des agences¦i de, vpyages Airtour suivantes:

C /̂OYAGES ET
> TRANSPORTS

'. Faubourg de l'Hôpital 5
NEUCHATEL Tél. (038) 5 80 44

Poissons frais I
recommandés cette semaine BE

B A I S S E  I
OA LIIIAUJ entier ou en tranches HuaDiiiaua Fr. 2.50 ie ^ k g m
B.!A entière ou en. tranches EnaïC Fr. 2.40 le % kg K
50l6 entière Fr. 4,— le H kg DS
Nous avons à votre disposition les |||
recettes pour la préparation de ces pi

poissons ES
AU MAGASIN £|

L E H N H E R R  I
GROS FRÈRES MAGASIN W§
DÉTAIL NEUCHATEL || ¦ Place des Halles - Tél. 5 30 92 E|
Veuillez s.v.p. passer vos commandes JE!
Ta" veille ou Je matin avant 9 heures ïg|

Que pensez- vous E

de la céramique i
rouge ? j

Trésor 2

MARIAGE
Monsieur de 53 ans,

jrand, mince, situation
issurée, désire connaître
l a m e  mince, habitant
Neuchâtel ou environs.
Scrire à case postale 682,
.Yeuchâtel 1.

Sourde -
personne ne le voit

*J||I A A

...elle porte le plus petit appareil acoustique «derrière
l'oreille» jamais construit, la grande nouveauté

omikron 444
— , ne pèse que 8 grammes — se dissimule entièrement

derrière l'oreille — un-chef d'œuvre de la précision
suisse — accueil sensationnel aux Etats-Unis.

Démonstration gratuite
. \J Verrtdredi 3 mars , de 14 h à 18 h 30

&?' .: 'j " à Neuchâtel," chez P. Comminot , opticien, rue de- l'Hôpital 17

. •^Nè'décidez rien avant d'avoir essayé rOMIKRON444 —
Si vous ne pouvez pas vous déplacer, demandez nos
.prospectus gratuits. . . . . .

VJ^Q MICRO-ELECTRIC S.A.
X^y^^J Lausanne 2 PI. St-François Tél. 021/22 5665

Hmljl̂ llllll fS1 ! Hi4lfî 'îfiwilî' 'j ^n'ErTiB Ê3P̂ K^

'

:¦- . . ¦ •

Mixer 
^baby j S^

¦ J^ JT

Fr. 47. 50
15 secondes pour passer
le potage
mayonnaise en moins
de 10 secondes

' ef cent autres possibilités

BRllLOD
Agent général pour la Sufese ! Ream S. A., 51, rue du Stand, Genève

MARIAGE îTnftft '
Dame ayant de bonines ¦ ¦ # I M< WV»1"

relations dans tous les
milieux, se recommande à employé & traitement fixe ? Intérêts
aux personnes désirant 7 "/« , remboursement Fr. 500.— par mois,
se créer foyer heureux. Confiance et discrétion absolue. Adres-
Succès - Discrét ion ser offres écrites à G. T. 854 au bureau
Case transit 1232, Berne. de la Feuille d'avis.

Votation fédérale du 5 mars
sur le financement des autoroutes
Sur de belles toutes...
une circulation rapide, aisée, sûre et
bon marché.

OUI
VOTEZ /̂& ^Ê0 I le 5 mars

Les personnalités neuchâte loises suivantes vous recommandent de voter OUI : "¦}

MM.
Claude BERGER , avocat, conseiller national, Neuchâtel
Charles BOREL, député, la Chaux-de-Fonds '
André BUTIKOFER , directeur des écoles primaires, député, le Locle
Biaise CLERC, notaire, député, Neuchâtel
Gaston CLOTTU, conseiller d'Etat, conseiller national, Saint-Biaise
Constantin COMINA, entrepreneur, Saint-Aubin
Sidney de COULON, industriel, conseiller aux Etats, Fontainemelon
Adrien FAVRE-BULLE, conseiller communal, conseiller national,

la Chaux-de-Fonds
Fritz HUMBERT-DROZ, conseiller communal , député, Neuchâtel
René JEANNERET, secrétaire FOBB, Neuchâtel
Jean-Pierre JOLY, commerçant, député, Travers
Pierre-A. LEUBA, conseiller d'Etat, Neuchâtel
Georges MADLIGER, ingénieur, Neuchâtel
Alexandre MURISET, viticulteur, député, le Landeron
André PETITPIERRE, ancien co nseiller national, député, Couvet

Comité suisse d'action pour les routes nationales
WYSS

n—¦

¦ .. . . • ¦ ¦
'..;¦! ...i i =. .-,: M ,- , - - r £ .'..rt rv. -'^o ". ' P TF< HW 1- ':!

«=•- •• - .. • .̂ ". ¦ V«7 - . , ., rx- -; a-i '.• >-i ',T " a r/rrva -

fMl'i IS'f Mercredi 9 mars, à 20 h 30 i

-/ /M Al SALLE DES CONFÉRENCES

jff% RÉCITAL
WVÊWk A DEUX PIANOS
^ĈJ RENÉE MORISSET VICTOR BOUCHARD

^ ^̂  ̂ pianistes (Canada)

Œuvres de : Couperin, Mozart, Schumann, F. Poulenc,
O. Messiaen, D. Milhaud

Pianos de concert : Schmid-Floor

Location: Agence H. Strubin, Librairie Reymond
Prix des places : Fr. 3.—, 4.— et 5.—

g belles
wBSSÊk occasions :

« Mercédès-Benz 180 D »iv9^
ra.

ddo, pneus X, très bon état.

« Ford Taunus l7M»Sclalr.
, blanc, 35,000 km, Impeccable.

« Ford Taunus 17M» ^•<taJtt3SO0 km, état de neuf.

« Ford Consul Mark II » 1956
« Ford Anglia » im
« Ford Customline »  ̂

8ovSS:
ve, radio.

« Fiat 1900 Grand'vue » lftM
« Volvo 122 S»  ll^TZ^ e"

etc.

Facilités de paiement
Essai sans engagement

GARAGE ROB ERT
CHAMP-BOTJGIN 84-36 Tél. 5 3108

BELLES OCCASIONS 1
Modèles 1952 à i960 Hf
203 403fcp"£M% à perfcde 5200.- H
CJeuqeot g

Demandez la liste com- 
^^̂ ^^^^

J.-L. SEGESSEMANN ¦
GAKAGE DU LITTORAL HJBBJ

Neuchâtel
Pierre-à-Mazel, 51 T^l. 5 99 91 ^M

Le Conseil d'administration et la Direc-
tion de la GIPS-TJNION s. A., profondé-
ment touchés par les nombreuses marques
de sympathie qui leur ont été témoignées
lors du décès de leur vénéré membre du
Conseil,

Monsieur Walther KROPF
remercient très sincèrement toutes les per-
sonnes qui ont pris part a leur deuil.

Zurich, le 1er mars 1961. |

A vendre

« Florett »
en très bon état , modèle
1960, roulé 10,000 . km ,
Tél. 815 96 aiux heures
des repas.

Magnifiques
occasions

« Opel Record » 1960,
état de neuf.

« Austln A 55 » 1957,
Impeccable.

« S u n b e a m  Rapier »
1958, voiture très soignée.

« D K W 1000 » 1959,
i portes, état de neuf.

2 « Fiat » 600, moteur
neuf.

« VW • 1956, 1951, 1952,
en bon état.

« Isard » 400, 1957,
soignée.

Reprises, échanges,
crédits ... . . „

Grand garage du Jura
La Chaux-de-Fonds
Tél . (039) 3 14 08

Je cherche & acheter

auto d'occasion
de 2 à 6 CV. SI possible
en état de marche. —
Faire offre sous chiffres
J. W. 857 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

2 CV « Citroën »
magnifique occasion, en
parfait état. Offres par
téléphone (038) 718 92. |

« VESPA >>
22,000 km, double siège,
à vendre, Fr. 500.—.

Tél. 8 25 33.

A vendre

motogodille
« Johnson », 10 CV., prix
400 fr. Tél. 5 49 65.

Madame
Fritz MENTHA- -

BftRARD ,
Monsieur et

Madame Etienne
DTJ-PASQTJIER-

MENTHA,
très touchés de la
sympathie et de
l'affection dont ils
ont été cntouri'S
lors du décès de
leur cher mari et
père,

Monsieur
Fritz MENTHA

remercient chaleu-
reusement t o u s
ceux qui ont pris
part à leur grand
deuil par leur pré-
sence, leur envoi
de fleurs et leurs
messages. i

Yverdon et Con-
cise, février 1961.

A vendre
€ VESPA » 150 cm>

«n bon état. Téléphoner
entre les heures des re-
pas au 8 22 82.

VéloSolex
occasion, 140 fr. — Tél.
5 15 86.

A vendre

« Lloyd 600 »
Alexander

1958, tirés bon état |

« Lloyd 600 »
1956, à très bas prix,
ainsi que quelques autres
occasions très intéres-
santes ; motos, scooters,
au plus offrant.

Garage Freiburghaus,
Corcelles (NE). Télé-
phone 8 11 82.



PESEUX .
Au groupe d'hommes .

(sp) Jeudi soir, un nombreux public s'est
rendu a la Maison, de paroisse pour
écouier une conférence ayant pour sujet :
« Travaux d'entretien d'un réseau élec-
trique ». Sans se perdre dans des explica-
ttons trop techniques, le ' conférencier , M.
Pufaux , chef monteur à l'électricité neu-
Châ'.'eloise , a vivement intéressé -son au-
ditoire par le récit' de" ses 'expériences
personnelles. . '. .'

AUVERrVIER
Une séance d'informatioh ¦

(c) La semaine dernière , une Intéressante
séance d'Information a eu lieu à . la
Station d'essais viticolés. " C'est une qua-
rantaine d'auditeurs que le ' directeur de
la Station entretint .d'un sujet de saison:
les engrais et leur emploi "en viticulture.

BOUDRY
L'assemblée

des Cav es du centre
(sp) Les sociétaires des Caves du centre
du district de .Boudry tint tenu leur
assemblée générale ordinaire samedi , à
l'hôtel de ville de Boudry,' sous la prési-
dence de M. Georges Udriet', qui a com-
mencé par annoncer le décès de deux
membres de la société , en l'honneur des-
quels l'assemblée s'est levée. Il lit ensuite
son rapport présidentiel qui. relève divers
aspects du dernier exercice , les gelées de
mai qui n 'ont rien enlevé à la qualité .
Le rapport , très bien présenté, se termine
par l'annonce de la démission du prési-
dent , qui est un membre fondateur puis-
qu 'il fonctionne à la présidence depuis
quinze ans.

MM. G. Vivien et P.. Hugueniii , de Pe-
seux et de Neuchâtel , ont rendu un hom-
mage, mérité, à M. G. Udriet , dont la
démission , pour raison d'âge , est Irrévo-
cable et que l'assemblée remplace par son
fil s, M. André Udriet.
. Les rapports du secrétaire-caissier , M.

Érnsst Duscher , du contrôleur financier
et des vérificateurs de comptes présen-
tent le bilan et le compte d'exploitation
pour 1959-1960.

Puis l'on passe aux nominations statu-
taires, des vérificateurs1 des comptes- et
de trois membres du ccnreil d '?.''"¦} '•?'«-
treticn ; ce sont MM. Ernest Béguin ,
Pierre Comtesse et Ernest Duscher .

La société compte 81' sociétaires, dont
41 producteurs.

Le bénéfice net s'élève à 4578 fr..45. En
1959, 1200 gerles d? blanc et 74 ,40 de
rouse ont été enc&véss. Au 31 août 1960,
11 restait encc-e un Important stock de
vins blancs en cave ; depuis cette date ,
ce stock s'est résorbé d'une manière ré-
jouissante.

MARIN-ÉPAGrVIER
Un local

pour les travaux manuels
(c) Les archives communales ayant été
transférées dans la maison de com-
mune , un local a été blanchi , pourvu
d'un bon éclairage et il sera meublé
de façon à pouvoir y donner des leçons
de ; travaux manuels. L'outillage pour
des travaux de cartonnage a déjà été
acquis pour quinze élèves.

M̂WM ^^^^^^^^ î
FONTAINEIWELON

Dans nos classes primaires
(c) Au cours de sa dernière séance,
la commission scolaire a nommé Mlle
Simone Reymond , déjà ti tulaire d'une
classe au collège , M. Claude Grandjean ,
actuellement .inst i tuteur  au Mont-sur-
Travers , avec entrée en fonction au
début de la nouvel le  année scolaire ,
et M. Francis Berthou d, actuellement
directeur des colonies de vacances de
Malvill iers , avec responsabil i tés acces-
soires restant à déf in i r  et entrée en
fonction en automne 1961.

r î '•'¦ j ournée d'Eglise

(c) La. traditionnelle Journée d'Eglise,
organisée' par l'Eglise réformée évangé-
lique du canton de Neuchâtel, s'est dé-
roulée le '26 février dans notre paroisse,
selon les directives de la commission
d'évangélisatlon , et sur le thème général:
La foi de; nos enfants et la responsabilité
de l'Eglise. ,. . ¦•¦ ' ..

Les' anciens ' ont participé .à la partie
liturgique du culte, présidé par le pas-
teur H-. Bauer ,. :et M. Raymond Vullleu-
mler, moniteur : à l'école du dimanche, a
présenté un message clair et Incisif dont
la "richesse : de • pensée a été vivement
appréciée. La fanfare « L'Ouvrière » a prêté
son concours pour la pleine réussite de
cette Journée d'Eglise.

v' . . Cinéma
(c) No'tre -paroisse a patronné la pré-
sentation, à la salle de spectacles, du
magnifique film d'Henry Brandt : « Ma-
dagascar , au bout du monde » ; elle a
aussi organisé une conférence, avec pro-
jections .'èt'.^fUm en couleurs, sur « Val-
bonne , unj iMliage de lépreux en France »,
par M. AlbértÏBeiord, directeur.

Sous les auspices de la Société d'émula-
tion , la Société pédagogique neuchâteloise
a présenté, au cours de deux séances ré-
servées l'une; .aux-enfants et l'autre aux
adultes, le film « Quand nous étions pe-
tits enfants ». , Gomme partout ailleurs,
ces représentations ont remporté le plue
vif succès et ont été très applaudies.

COFTRA.NE-,;. ;'

Dimanche" des - laïques
(c) En, ce dernier dimanche de février,
consacré ,aux témoignages des laïques , au
cours du culte du matin, le pasteur Per-
rin s'était chargé die l'avant-culte.

M. Marcel Calame, psychologue bien
connu, empêché d'être parmi nous, avait
préparé un travail très fouillé sur « La fol
de nos enfants » insistant sur le compor-
tement ' des parents , car l'enfant imite,
11 n 'est pas capable d'avoir la fol . Il appar-
tenait à M. André Pllloud, ancien d'Egli-
se, sur le point de quitter notre paroisse
pour raisons professionnellea,. de. dévelop-
per le sujet : « Responsabilité de l'Egli-
se ». Avec sérieux , il démontra lui aussi
la responsabilité des parents, nous de-
mandant de redevenir comme un petit
enfant , afin- qu'un ' autre puisse agir par
nous, c'est-à-dire par nos prières, la lec-
ture régulière de la Bible, enfin au mo-
ment de l'Instruction religieuse.

Séance cinématographique
(c) C'est vendredi que la Société péda-
gogique neuchâteloise a présenté à notre
population le film d'Henry Brandt :
« Quand nous étions petits enfants ». Ces
scènes toute simples, mais bien de chez
nous, ont enchanté un public-que nous
aurions désiré plus nombreux.

INOIRAIGUE
Journée d'Eglise

(c) La Journée d'Eglise, dimanche, fut
également Journée de paroisse. Le matin
au temple, le pasteur Monin fit une vi-
brante prédication sur le thème proposé
aux paroisses neuchâtelolses : La foi de
nos enfants.¦ Le soir, avait lieu au collège, l'assem-
blée annuelle de paroisse. La grande salle
était pleine et la Jeunesse était présente
dans une proportion réjouissante. Les
rapports du caissier , M. Alfred Monard ,
et du pasteur , M. Claude Monin . sur la
vie de la paroisse furent adoptés avec
remerciements. Des renseignements furent
donnés sur la prochaine restauration des
orgues facilitée par le bon accueil réser-
vé à cette initiative.

Après le thé , le conducteur spirituel de
la paroisse fit une causerie sur un
voyage ert Norvège, d'Oslo au cap Nord ,
qu 'illustraient de splendides clichés. C'est
par l'oraison dominicale en commun que
se termira cette réconfortante ?"-r>mbl *.i.

. Les enfants avaient été associés à la
journée de paroisse en faisant honneur
l'après-midi , à une collation et en admi-
rant les vues qui étaient présentées le
soir aux aînés.

Veillée de dames
(c) Dans leur dernière rencontre , les pa-
roissiennes ont bénéficié d'une intéres-
sante causerie de Mlle Nelly Kramer sur
un voyage en Pologne. De très beaux
clichés en couleur soulignaient les parti-
cularités de ce pays auquel les épreuves
n'ont pas' été ménagées.

iaUSE DE' ttt BROïfc!
PAYERNE

Les collégiens au théâtre
(c) Samedi après-midi , les 5me et 6me
classes du collège secondaire de Payerne
se sont rendues à Lausanne , où elle^'onts'
assisté à une représentation de la « Nuit
des rois » , de Shakespeare, donnée au
théâtre de Beaulleu.

BIENNE
Instructeur d'éducation

r' ¦"'icre
(c) Un poste d' t -uc t eu r  d'éducation
routière a été c... à l ' inspectorat  de
police. Le Conseil munici pal l' a confié
au caporal de police Willy Hug.

La vitesse des véhicules
à moteur sera contrôlée

(c) Le Conseil munic i pal a décidé
l' achat  d'un apparei l  radar , dest iné à
contrôler la vitesse des véhicules à
moteur .

Pour une collaboration
entre la ville

et les communes suburbaines
(c) L'association d'aménagement du ter-
ritoire Bienne - Seeland , nouve l lement
créée , compte déj à . une douzaine  de
communes. C'est le premier groupe-
ment de communes important  du can-
ton de .Berne. Il a pour but de cher-
cher à résoudre, en commun , des pro-
blèmes d' aménagement du territoire.
M. H. Rauber, conseiller munici pal et
chef des travaux publics à Bienne ,
a été appelé à la présidence de cette
association. Et le Conseil munic i pal de
là ville a déjà mis en discussion
les possibilités d'une collaboration avec
les communes interurbaines.

LA NEUVEVILLE
I .

¦ ¦
-- >. *w -

Soirée-variétés
ir du football-club

(c) Cette soirée , qui s'est déroulée sa-
medi 26 février , à l'hôtel du Faucon , a
connu un beau succès. Fidèle à la tradi-
tion , le Footbal-club présentait un pro-
gramme, très varié , ..avec l'orchestre Edy- Bar , la chanteuse - fantaisiste • Annie-Jans
et le prestidigitateur Gillanos . La soirée
était animée par deux présentateurs ama-
teurs qui se tirèrent fort bi«h d'affaire.

Main-d'œuvre étrangère
(c) Un relevé des effectifs de la main-
d'œuvre étrangère a permis d'établir la
présence à la Neuveville de 189 travail -
leurs étrangers (120 en février 1960). On
dénombre 9 ressortissants allemands, 6
ressortissants français , 161 ressortissants
Italiens , 3 ressortissants autrichiens et 10
ressortissants d'autres Etats. Par rapport
à février 1960, l'augmentation est de
57,5 % , ce qui s'explique par le fait
qu 'une partie des ouvriers saisonnier s du
bâtiment a été autorisée à reprendre plus
tôt - le travail en Suisse et également par
l'augmentation . de la main-d'œuvre fé-
minine dans les entreprlseéf'd'horlogerle.

LA BRÉVINE
Deux intéressantes

conférences
(c) M. L. de Montmollln, président de
l'Institut neuchâtelois, a expliqué dans
une conférence la raison d'être de cette
organisme. M. Maurice Favre a briève-
ment commenté les très beaux clichés de
M. F. Perret : édifices, bourgs, maisons,
fermes caractéristiques du canton.

M. Léon Perrln , très clairement , noue
a présenté les peintres et sculpteurs neu-
châtelois. Ces exposés ont vivement inté-
ressé les auditeurs qui remercient l'Insti-
tut, neuchâtelois d'avoir pensé à leur vil-
lage souvent perdu dans les neiges.

Une nouvelle salle
à la disposition

dés artistes peintres
(c) La société des « Amis des beaux-arts »
s'est réunie récemment' pour réélire son
comité. U sers présidé par M. Ch.-B.
Jeanneret , ancien président. Le délégué
de la commune est M. J.-P. Renk ,
conseiller communal. •Une question importante pour la société
était de pouvoir disposer d'une troisième
salle . Le déménagement du Musée d'his-
toire au château des Monts, a libéré un
local que la commune est en train de
restaurer , et que le comité des Beaux-
Arts pourra utiliser.

Vente de terrains et crédits
pour la réfection de rues

au Conseil général
(c) L'autorité législative s'est réunie ven-
dredi , sous la présidence de M. Schulze,
et a procédé à la vente de treize parcel-
les de terrain à bâtir dont une à l'inten-
tion d'une fabrique de produits analyti-
ques américaine de Bolton. Le total de
ces ventes représente un peu plus de
100,000 francs.

Puis , pour réaliser des projets de cons-
truction de routes , de réfection (rue du
Marché , 345,000 fr., rue du Tertre ,
122,000 fr.) et accorder une allocation de
renchérissement aux retraités et à leurs
survivants , le Conseil général a voté des
crédits dont le total dépasse 700,000 fr.

Une motion a été acceptée qui deman-
dait la réfection de la rue Alexis-Marie-
Piaget , très fréquentée depuis l'ouverture
du centre sportif du Communal . De nom-
breuses constructions vont être érigées
ces prochaines années dans ce quartier.

LE LOCLE

LA CHAUX-DE-FONDS
Dans la paroisse catholique

(c) L'assemblée des fidèles de la chapelle
catholique romaine « Notre-Dame de la
Paix » , à la rue Jacob-Brandt , vient de
tenir une importante- réunion . Le man-
que de locaux se faisant particulièrement
sentir, l'assemblée a décidé d'étudier
l'aménagement des .terrains .entourant la
chapelle par la construction éventuelle
d'une cure et de locaux destinés aux so-
ciétés.

PROVENCE
Conférence pour hommes

(c) Dans le cadre des conférences parois-
siales pour hommes, nous avons eu le
privilège et le plaisir d'entendre récem-
ment M. Schaer , assistant social au Ser-
vice de l'assistance et de prévoyance so-
ciale à Lausanne, qui est particulière-
ment bien placé pour connaître toutes
les questions d'assistance, d'hospitalisa-
tion et d'invalidité.

M- Schaer nous a fait un exposé très
complet de toutes ces questions, côté pra-
tique principalement. Il a parlé aussi de
l'évolution actuelle des assurances so-
ciales, dans notre pays et à l'étranger ,
de la complexité des questions s'y ratta-
chant et de l'ampleur que prend, dans
certains pays, la partie administrative de
ces assurances sociales. Il nous a fait
part , également, des débuts de l'assuran-
ce invalidité, qui est toute nouvelle chez
nous, mais dont l'introduction déjà a
donné lieu à des constatations Intéres-
santes.

Ce n'est pas en une heure ou deux
qu 'on peut faire le tour de tous ces pro-
blèmes, même superficiellement , mais
M. Schaer a très bien su nous en don-
ner l'essentiel.

Pour changer ensuite un peu l'hori-
zon, le conférencier nous a présenté
toute une collection de clichés en
couleurs d'Espagne et du Portugal, deux
pays qu 'il connaît bien.

Assemblée générale
du Cercle du Sapin

L'assemblée générale du Cercle du Sa
pin, le 17 février , fut présidée par' M
Gino Demarta, vice-président , qui salut
MM. P.-A. Leuba, conseiller d'Etat, Fer
nand Martin et Pierre Meylan, conseil
lers communaux. Le 75me anniversair
sera .fêté cet automne.

L'assemblée accepta les rapports adml
nistratifs du comité et les démission
de MM. Gerber et Cavalier!. Elle nommi
ensuite le nouveau comité qui se com
pose de la façon suivante : MM. Bernari
Grlsoni, président ; Gino Demarta , vice
président ; Henri Borloz , caissier ; Rolani
Hamel , secrétaire ; Robert Sauser , Will;
Jeanneret , Théodore Lienhardt , Jule
Rollier et Roger Bise, assesseurs.

M. Henri Rod reçut le diplôme pou
ses 25 ans de sociétariat.

A l'issue de l'assemblée, M. P.-A. Leui
ba , conseiller d'Etat, fit un large toui
d'horizon de la politique neuchâteloise
Cet exposé très intéressant fut fortemen'
applaudi.

Le cinquantenaire
du Cercle neuchâtelois

Vevey - Montreux
Samedi, les Neuchâtelois de la Rivière

vaudoise ont célébré les 50 ans d'existen-
ce de leur Cercle. Fondé en 1911, celûi-ct
n 'a à aucun moment interrompu son
activité. Aujourd'hui U est plus vivant
que Jamais, preuve en est la participat-
ion à la manifestation du 25 février :
164 personnes.

Les Invités , et les membres du comité
se retrouvèrent pour accueillir M. Gaston
Clottu, conseiller d'Etat , représentant
officiel du gouvernement neuchâtelois. Ils
se rendirent ensuite à la réception de la
ville de Vevey, au carnotzet municipal,
où M. J. Kratzer, syndic, apporta les sa-
lutations et les vœux de l'exécutif ve-
veysan.
; Au -cours du diner officiel servi a
l'hôtel des Trois Rois , M. Roger Martin ,
président du comité d'honne1';-. donna
lecture des lettres et télégrammes de fé-
licitations venus de tout le pays.

Le chœur du Cercle, créé spécialement
pour cette manifestation , exécuta plu-
sieurs chants patriotiques et du terroir
neuchâtelois , sous la direction de ' M. P.
Felley, de Montreux. A l'heure des dis-
cours, M. W. Widmann. président ' du
Cercle, salua les Invités officiels : MM. G.
Clottu. conseiller d'Etat neuchâtelois , J.
Kratzer. syndic de Vevey. R. -A. Alblas,
président du Conseil administratif de la
ville de Montreux , les d*l"Eiiés des socié-
tés amies : Cercle neuchâtelois de Lau-
sanne, la R?uraciern= rt la Société va-
laisanne de Vevey-Montreux avec les-
quelles le Cercle neuchâtelois entretien
de très amicaux rapports.

Au cours de son allocution. M. G.
Clottu félicita le Cercle à l'occasion de
son anniversaire. « Cette fête, dit-il, est
le symbole de l'attachement et de la fi-
délité au pays, cette fidélité qui _ est faite
des souvenirs du pays que l'on "a quitté.
C'est un capital qui permet à l'homme
de vivre avec plus de Joie. C'est aussi à
cet attachement à la commune natale, au
canton , symboles du fédéralisme, que la
Suisse doit son existence. » Puis 11 brossa
un tableau des activités neuchâtelolses:
industrie en oleln essor, agriculture plu-
tôt statlonnplre si ce n 'est en recul dans
certaines contrées , viticulture connais-
sant les mêmes difficultés que dans le
canton de Vaud.

Après divers discours vint la partie ré-
créative au cours de laauelle l'on applau-
dit une petite revue historioue et d'ac-
tualité, les productions d'un quatuor
vocal en costume neuchâtelois et un
désopilant ballet masculin. C'est car un
bal animé qui ne nrit fin nn 'au oetit
Jour oue se termina r»tt o f«t» -< 9S Neu-
châtelois émigrés en pays vaudois.
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Comment combattre
la lassitude

en fin de journée ?
Votre médecin vous prescrirait un
bon « remontant »...
Suivez son conseil et rentré chez
vous, prenez un petit verre de VIN
DE VIAL le tonique des familles, un
tout bon vin, un régal !
Le VIN DE VIAL est un revigorant
(quinquina, extrait de viande et lacto-
phosphate), un vrai cordial au ma-
laga meridianum dulce. Puissanl
stimulant et tonique général, voilà
50 ans que trois générations de
médecins le prescrivent à trois géné-
rations de patients I C'est bien dire
son succès I Dans toutes les pharma-
cies et drogueries, Fr. 5.70 la bou-
teille. t «t»9©
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La Crème pour le café rf îkÙen/
est délicieuse. Elle donne au café une belle teinte doré
le rend fin et velouté , sans pourtant masquer son arôme.
Pensez-y demain en faisant vos commissions: Crème

La Crème pour  le café Stalden est up érisée ®, j BBiak Sj  ̂^S^^B '
c'est-à-dire exempte  do germes et d' un goût MK-IM W' -^8 2H Société Laitière des
v é r i t a b l e m e n t  pur.  De p lus , e l lese  conserve ¦ HB 1̂ ''̂ ^ ^3w8H ^ Al pes Bernoises ,
pendan t  six mois. SP 9feMM 9^ Konolfin gen Emmental
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ALFA ROMEO g$^
«LV-̂ V . 'Y ' V, . ' . . .  . ': '' ri '

!5> Av Lugano, a le plaisir de vous informer de l'ouverture,
(dès le 1er mars 1961, d'un ;.̂ \:̂ ^:̂ ^.A.

nouveau service officiel . t̂î ^̂ ÊS^Ê^Ss^

Société anonima per il commercio dei Prodotti ALFA ROMEO, Lugano «sïal : 
wE^̂ a^Pl̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂  K^̂ MI

MH'M—IM'IIMMIMIUW —i———HIIWI^M'HIMIlM 'Iil l P llll— '

Société d'exploitation des Câbles électriques, Cortaillod
¦ < *:¦. SYSTÈME BERTHOUD, B0REL & Cie^

Messieurs les aotioniniairas sorrt ectovoqués «n

Assemblée générale
;. ' pour le 17 mars 1961, à 11 h 30 à l'hôtel de ville de Neuchâtel.

SÉ^H*? 1 "̂  -' ; •¦ --'•*--¦ ' oKaR^Bir JO&R î'  .¦»"-:"#•¦'* /«> "J- . : ..
1. Rapport sur l'exerotoe 1960.

;• S. Rapport de MM. les contrôleurs.
"• ¦$. Votation sur les conclusions de ces rapports.

4. Nominations statutaires.
6. Divers.

Le bilan, le compte de profits ert pertes et le rapport des contrôleurs,
seront à la disposition des actionnaires à la Société de Banque Suisse et
chez MM. DuPasquler, Montmollin & Oie, à Neuchâtel, ainsi qu'au siège
social, à Cortaillod, dés lie 7 mars. . ' ¦. - ..

. Pour pouvoir prendre part à cette assemblée, MM. les actionnaires sont
priés de déposer leurs titres avant le 11 mars, à l'une des caisses ci-après:
Société de Banque Suisse, à Neuchâtel et à Bâle, MM. DuPasquler, Mont-
mol'lin & Cie, à Neuchâtel, et au siège social, à Cortaillod.

Cbrtailltod, le 20 février 1961.
• Le, Cojisell d'administration.

™ I 4^ • ^̂B%4iB I JÊSSfâ&k I - *' Tous les jours à 15 et 20 h 30
il 189 £A 1 II H S II ÉT iB I DES Samedi et dimanche, matinées à 14 ii 45

i B M TéL. 5 2i il W AUJOURD'HUI ADM,S DES 18 ANS
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M de la haute société américaine... JPn B̂Èt

I DU HAUT MË
1 TPDDACCE £IK®KÈ\M ¦ ff^ ¦¦ l';-$! JfeA JB j | B  ̂ W|Bp«l ̂*«re8î \l l knilifivJk ~Jm/ / ^BEM
SI Interprété par le phis beau couple d'Hollywood ÂkS JÉS^̂ ^ T T̂
I L'amour dans... mais Jjafjf WBËÊÊ .̂Jï ^
II CPCISS/ fiors cfu mariage ! J ÊS^S^ ^ ^^ T&iX
[S | ATTENTION : Vu l'importance du film ^̂ SIMS\ \****}^^

I En 5 à 7 PROLONGATION MEURTRES'i SiMED, -_ .  «rt 2me SEMAINE ¦ ¦¦¦V-  ̂B ^a»"* 
¦

p 
STCHE a l / h JU D|s 16 ANS Avec FERNAND EL - Jeanne MOREAU !

r 
P_ GRAINES

les meilleures variétés actuelles , ;. V

wStSlOÇJUG gratuit sur demande

chez
jga» marchand grainier

"" '"{ ¦ . . v Tél. (021) 22 35 21y (succursale) V

THE BRITISH PETROLEUM COMPANY LIMITED
Britarmre House, Finsbury Gircu*, tondon, E.G.2

Emprunt 41/2% de 1961 de francs suisses 60,000,000.-
Prix d'émission : 100 % Rendement : 4,5 %

. tè. produif de cet emprunt es* destiné au développement dte KacHvHé
dé la société en Europe, ainsi qu'à ses besoins généraux corporatif*,

inoa MODALITÉS :'- ' - - '•• " = - i> . - -
'Titrée et coupons : .60,000 obligations de Fr. 1000.— nom. chacune, erwegis-

•" ': "6 *' trées au nom de l'une des trois ba'nq.ues suivantes et
¦ vt. .... . ._ . cédées en b laine par elles : Crédit Suisse, Union de Ban-

ques Suisses, Société de Banque Suisse. Les titres sont
munis de coupons annuelsr su 1,5' mate'. Le' pternier cou-
pon viendra à échéance le 1.5 ma!PS119ifî2. : '•..

Durée : 15 ans, avec faculté pour fa société débitrice de rem-
bourser l'emprunt au pair par anticipation, on tout ou en
partie, après 10 ans.

Impôts : Exempt de tous impôts ef taxes prélevés dans le
¦• ; -  Royaume-Uni ; le droit de timbre suisse sur titres et le

droit de timbre suisse sur les-coupons- sont acquittés
par la société.

Service financier En vertu d'une autorisation du Trésor britannique, le ser-
de l'emprunt : vice financier sera assuré en francs suisses en dehors de

'fout accord de paiements, sans égard à la .nationalité ou
au domicile du porteur des titres et sans l'accomp lisse-

. ment d'aucune formalité.
Dispositions Au cas où ia société débitrice émettrait par la suite des
spéciales : obligations assorties de sûretés spéciales, le Crédit Suisse
.,7. pourra, en quaWté de trustée, exiger en faveur du pré-

,.,- ' sent emprunt, le dépôt de telles obligations garanties à
concurrence de 110% du capital en «M-culation du pré-
sent emprunt et des intérêts.

Cotation : Aux bourses de Zurich, Bâte, Genève, Berne, Lausanne
et Londres.

Délai de souscription : Du 2 au 6 mars 1961, i midi.

Prospectus et bulletins de souscription sont à disposition , auprès, des
banques.

CRÉDIT SUISSE BANQUE LÉU & Cie S. A.
SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE GROUPEMENT DBS BANQUIERS PRIVÉS
BANQUE POPULAIRE SUISSE GENEVOIS
A.'SARASIN & Cie SOCIÉTÉ PRIVÉE DE BANQUE
UNION DE BANQUES SUISSES . . ET DE GÉRANCE1 . - : -»-



LES CONFÉRENCES A la Dante Alighieri

LE MUSÉE DE PARME
évoqué p ar M. Mario Monte verdi

M. Mario Monteverdi , professeur au
lycée Manzoni de M i l a n , s'est placé au
premier rang des historiens de l'art
en Ital ie .  Elève de J larang oni , il a
écrit des ouvrages importants  sur
Raphaël , sur Michel-Ange , mais sur-
tout sur la peintu re du nord , sur les
trésors de Crémone et de Milan , et
il a dir igé la section d' enseignement
didacti que de la pinacothè que de
Brera.

Il travaill e à une histoire univer-
selle d;e l'art. Mais c'est aussi le plus'
agréable et le plus fin des conféren-
ciers. Quel plaisir de ie suivre à tra-
vers les. galeries, du musée de Parme ,
en passant pair les Cima , les Francia ,
pour arriver au tr iomphal Cou-rège ,
qui est bien plus encore que le pein-
tre de la grâce féminine.  Et quel
captivant commentaire que celui de
cet artiste, dont l'instinct est aiguisé
par la connaissance et par l'étude,
et qui distingue sûrement les détails
caractéristique s, la note personnell e,
le trait qui révèle le maître.  Et M.
iMpnteverdl a voulu nous faire con-
naître , avec les pe in t res , la ville et
le mil ieu.  Il a ' rappelé le passé de
trandeur et de faste de cette rési-

ence, dont la splende ur a été écla-
tante sou s les Farnèse, qui a passé
ensuite aux Bourbons, puis à Maa-ie-
tbuise, et de nouveau aux Bourbons ,
Avant de s'incorporer à l'Italie uni-
fiée. Il a fa i t  voir  le théâtre Farnèse,
cette merveille de la Renaissance , dé-
truit presque en entier  par un bom-
Bardement, et qui vient d'être recons-
Éruit tel qu'il fut.

Mais M. Monteverdi tenant a daire
en même temps que toutes ces ri-
chesses n 'étaient pas encore suffisam-
ment connues et visitées. C'est là un
point que les conférences de la Dante
mous ont plus d'une fois amenés à
toucher. Le tourisme automobile a
fait affluer le monde entier dans les
cités les plus illustres ; il fait con-
naître quantité de lieux éloignés que
l'on n 'at te ignai t  pas facilement au-
trefois. Mais  il. est beaucoup moins
favorable aux  v i l l e s  d'art de second
ipa-ny. si nombreuses et si belles en
Italie , qui demandent et mérit ent plus
qu 'une brève halte, et où pourtant la
masse des voyageurs de ' la route ne
séjourne guère , pressée qu 'elle est
toujours de rejoindre les grands cen-
tres. Et l'on craintj nous a dit M.
(Monteverdi , que les autostrades di-
rectes ne causent un nouveau préju-
dice aux villes du nord en les laissant
en dehors de leur trajet, et , en accé-
lérant encore la ruée vers le midi .

On dira sans doute que Parme peut
Vivre fort bien de sa propre act ivit é,
en dehors du flot cosmopolite. Mais
fcette demi - méconnaissance d'une  par-
tie considérable des richesses de l'Ita-

lie est quand même fort regrettable,
surtout pour nous qui en sommes si
près, et qui ne savons pas encore
assez tou t  ce que nous offrent  les
villes de la Lombardie , de l 'Emilie ,
de la Vénétie , et la charmante inti-
mité qu 'elles réservent à ceux qui
savent les. apprécier. Raison de plus
pour remercier encore l'éminent pro-
fesseur de Milan de cette très belle
et suggestive conférence qui aura été
pour beaucoup, nou s le souhaitons ,
une initiation en vue d'un prochain
voyage !

A. L.

La Société du séchoir du Val-de-Ruz^̂
a tenu vendredi passé son assemblée générale
(c) Sur les 260 membres que compte la
société , 75 étalent réunis vendredi 24 fé-
vrier. 1961, dès 13 h 30, clans la grande
salle de l'hôtel de la Paix .

En ouvrant la séance, le président Ro-
bert Balmer , de Fontalnemelon, salue la
présence de M. Alexandre. Cuche, prési-
dent, du Grand conseil , de M. J.-L. Bar-
relet , conseiller d'Etat , chef du départe-
ment de l'agriculture et de M. Ch. Wu-
thter , président de la commune de Cer-
nier.

M. Balmer relate les différents événe-
ments survenus au cours de l'exercice
1960, ainsi que les mutations dans le per-
sonnel.
431,362 tonnes de marchandises ont été
séchées contre 396,869 en 1959. Le tra-
vail s'est effectué assez normalement. Il
a commencé le 13 mai mais a été Inter-
rompu en octobre , la fièvre aphteuse
s'étant déclarée au vallon. Si la quantité
séchée a été plus élevée qu'en 1959,
l'année pluvieuse a diminué le rende-
ment, d'où légère baisse de bénéfice. Mal-
gré cette constatation le résultat .est ré-
jouissant.

M. BalrrVr remercia M. Cha Veuve, chef
des machines, ^-missionnaire et félicita
son remplaçant M. Rénold Treuthardt , à
Cernier. Il termina en recommandant la
compréhension des agriculteurs envers le
personnel du séchoir et leur fidélité à la
société.

Les comptes ont été présentés par le
gérant , M. Henri Corthésl , des Hauts-
Geneveys. L'on constate que le compte de
pertes et profits boucle par un bénéfice
de 6787 fr. 60 contre 7092 fr. 90 en 1959,
après que divers amortissements, tels que
12,000 fr. sur les machines, 2000 fr. sur
le bâtiment eurent été effectués et les
frais généraux incombant à la société
payés.

Au bilan,, l'actif est de 268.222 fr. 60
et le passif de 261.435 fr., laissant un
bénéfice net de 6787 fr. 60.

Le séchoir a fonctionné , 1309 heures à
raison cle 330 kg à l'heure, contre. 1095
heures à. 370 kg à l'heure en 1959. Le
prix de revient des 100 kg est de 17 fr. 23.

Le rapport des vérificateurs propose
l'adoption de la gestion et des comptes.
A main levée, les deux rapports ont été
adoptés avec décharge et remerciements
au comité et Su gérant.

Sur proposition du comité , le bénéfice
réalisé sera utilisé de la façon suivante :
Un dividende de 4 % sera versé aux parts
sociales, soit 6120 fr., à la réserve légale
500 fr. et à la réserve ordinaire 1B7 fr. 60.
Au vu du beau résultat obtenu, le co-
mité propose de fixer le prix de la ...fa-
rine fraîche à 18 fr. les 100 kg. pour ilë»
membres de la société et à 19 fr. pour- les
non-membres, alors que pour les externes
au vallon et ceux de la montagne, les
prix seraient fixés à 17. fr. pour les mem-
bres et à 18 fr. pour les non-membres;
Une réserve est cependant faite à cette
dernière catégorie : celle de n'amener la
marchandise à sécher qu 'après 15 Jours
du fonctionnement du séchoir,

M. Alexandre Cuche fait remarquer
nu 'll n 'est pas exclu qu 'un séchoir se
construira soit au Val-de-Travers. soit
aux Montagnes. II se demande s'il ne
serait pas indiqué de prendre des in-
formations et arriver éventuellement à
un arrangement avec les producteurs de
ces "régions. M. J.-L. Barrelet dit bien
que le problème de la construction d'un
séchoir au Val-de-Travers et au Locle est
à l'étude mais que sa réalisation n'est
pas encore pour cette année.

Les propositions du comité sont accep-
tées a. main levée.

Dans les divers, M. Chavanne, repré-
sentant de la maison qui a fourni le
séchoir , donne quelques explications sur
la manière d'exploiter la machine et sur
son entretien. Un film documentaire so-
nore sur la traite mécanique retient l'at-
tention des auditeurs.

Les avocats pratiquant s diu canton,
soit les membres actifs de l'ordre des
avocats neuchâte lo is , ont assisté derniè-
rement , à Neuchâte l , à une assemblée
géwérale convoquée par le Conseil d.e
l'ordre.

Au cours de celle-ci , les avocats, sous
la présidence de leur bâtonnier, Me
S Intima lier, ont été u n a n i m e s  pour que
soient respectés pair tous  les membres
de l'ordre les us et coutumes du bar-
reau neuchâtelois , prévoyant nota m ment
que l'avocat se comporte person n elle-
ment et exerce son activité profession-
nell e de telle manière que' les autorités
et le public puissent lui accorder leur
confiance .

L'assemblée a ensui te  discuté die dif-
férentes questions ,relavant de l'activité
des tribunaux et en particulier du- rôle
de l'avocat d'office que oe- soit «n ma-
tière civile ou pénale! IlS^ont décidé

d'intervenir pour qu'en pareille matière
les juges soient mieux à même de tenir
compte de chaque cas particulier au lieu
d'être bridés , malgré eux , par des dispo-
sitions légales strictes et désuètes,

La question de l'assistance judiciaire
en matière civile a également retenu
l'attention des avocats qui ont désiré
que l'Etat continue à faire preuve d'une
large conception sociale en matière d'as-
sistance judiciaire et que la notion d'in-
digen ce qui est relative et non pas abso-
lue soit examinée de façon à éviter des
injustices qui peuvent se vérifier dan s
la pratique.

Notons que les avocats , au cours de
leur discussion , se sont efforcés de te-
nir compte avant t out de notions prati-
ques et de mature à simplif ier  les con-
testations , à épargner aux juges un sur-
croît de t ravai l , les justiciables devant
avoir , la garant ie  que les tribunaux ren-
dent et notifient sans retard leur déci-
sion et ceci sans que la rentrée des
émoluments de justice soit une source
de rendement fiscal, pour l'Etat .

- ~'A l'issue de la séance administrative,
le bâtonnier , au nom des avocats pra t i-

; .quan.ts, a pris congé de. M. Henry, juge
cantonal , et de M . Cachelin , greffier,
atteints tou s deux récemment par la li-
mit e d'âge. Il a été rendu un juste hom-
mage à l'activité de ceux-ci et au juge
c intègre, indépendan t et humain qui
sait que Je juge doit se pencher avant
tout sur des hommes et non sur des
abstra ctions > .

A cet éloge mérit é, M. Henry a ré-
pondu en rappelant que faire l'éloge des
juges, c'est rendre nommage aux avo-
cats , « bien que les juges donnent sou-
vent tort aux avocat s quand ils vou-
draient avoir raison et que les avocats
met tent  t out en œuvre pour démolir les
jugements laborieusement construits par
les juges » .

Ces aimables parole s prouvent qu 'en
terre nieuchàteloise, juges et avocats sont
conscients de co 11 aboyer dans un esprit
de bonne entent e dans l'intérêt supé-
rieu r du droit et du pays.

LES AVOCATS NEUC HATELOIS
ONT TENU LEUR ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

La journée
de M'ame Muche

— Comment puis-je sortir les
beefsteaks de la poêle , je ne trouve
même p lus la cuisinière I

Influence et rôle de la publicité
À l'Université populaire neuchâteloise

Dans notre numéro de samedi , nous
avons brièvement parlé de la confé-
rence fai te  vendredi à l 'Universi té  po-
pulaire par M. Roger Nordma nn sur
le sujet : « Rôle et inf luence de la
publicité ». La publicité est appelée à
jouer une part toujours plus impor-
tante dans notre vie de tous les jours ;
elle pose en outre de graves problèmes
économi ques et moraux .  Aussi est-i l
bon que nous y revenions plus lon-
guement.

M. Nordmann n'avait  pas l ' intention
de faire le tour du 'domaine de la
publicité. Il choisit trois chap itres , la
place cle la publicité dans l'entreprise ,
le « marketing » e t - l a  pré parat ion au
métier de puhlicis te , très importants
certes, mais n 'épuisant  pas le sujet.

Une opinion très répandue ayant sa
source chez les gens du métier  eux-
mêmes a t t r ibue  à la publ ic i té  une in-
fluence qu 'elle n'a pas et lui fai t  en-
dosser une part ie  de- la vie économi-
que. Des publiciste s un, peu fanfaron
se vantent de la ncer dès produits  et
de conquérir des marchés. Ils" oublient
que si une entreprise sans .publicité
peut se concevoir , il %'y â jamais
publicité sans entreprisé.

Le conférencier soucieux de ramener
la publicité à. sa juste mesure la
définit comme une activité de comp lé-
ment au service de l'entreprise. Tout
le travail des publicistes sera réduit
à néant si l'entrepreneur ne peut pas
faire  ses livraisons à temps ou si le
produit ne répond pas aux besoins des
clients ; on a vu l'ampleur même
d'une campagne publicitaire faire
« boumerang » et accentuer l'insuccès
d'un produit , Les conseils en. publi-
cité peuvent être l'es comédiens, les
souffleurs, mais pas le texte . D'où la
nécessité d'une étroite collaboration
avec l'entrepreneur.

L'étude des marchés
Qu'est-ce que le « marketing » -— en

français : l'étude ou l'anal yse des mar-
chés — ? M. Nordmann Te définit très
simplement : les réactions d.e l'huma-
nité sont enfantines et depuis quel-
ques années, cet enfant aux cent tê-
tes s'est mis à avoir des désirs pré-
cis en ce qui concerne la consomma-
tion ; le rôle des publicistes consiste
donc à l'ausculter afin de mieux le
satisfaire. Le « market ing », c'est adap-
ter la product ion au marché. Le chan-
gement d'at t i tude des consommateurs
se reflète dans la structure des en-
treprises. Autrefois , les services techni-
ques étaient les plus importants ; ils
remettaient aux services commerciaux
uu certain produit avec mission de le
faire connaître et de le vendre. Au-
jourd'hui, puisque n'importe qui peut
faire n'importe quoi, la situation est
renversée et c'est les services com-
merciaux qui commandent aux ser-
vices techni ques le produit qui ré-
pond aux vœux des consommateurs.

Le « marketing » est une philosophie
et un état d'esprit : pour le prati quer,
il faut savoir sonder les personnes et
le temps. Une erreur d'analyse peut
mener à des situations comme celle de
cette entreprise qui fut prête à livrer

au public les plus beaux « buta hoop i
au moment où personne n'y pensail
déjà plus.

La préparation au métier
de publieiste

Les techni ques employ ées actuelle-
ment en Suisse sont-elles suffisante!
pour discerner les goûts ? _ Non , réponc
M. Nordmann. Il faudra faire appe!
à la psychologie et à la sociologie
Mais par-dessus t out , il faudra une
bonne dose d 'humanisme.  Comment en
effet le publiaiste pourrait - il a.gh
sur les hommes s'il n 'était pas capable
de se situer par rapport aux hommes 1

M. Nordmann ne nous a rien- appris
de bien nouveau. II a eu le mérite de
replacer la publicité dans son rôle,
c'est-à-dire un instrument au service
de l'homme. En outre , 'la conférence
était vivante et sp irituelle. Et comme
le disait le président des débats , il esl
réconfortant d'entendre dans la Répu-
blique "neuchâteloise , quel qu'un qui

,;{He soit pas ennuyeux.
.Autours du débat qui [suivit, le con-

f 'férencier eut l'occasion de traiter quel-
ques problèmes qu'il n'avait Jias abor-
dés dans son exposé. La puSj^cité ne
crée-t-elle pas, sinon pour iùi pro-
duit , du moins pour une espèce de
produit , une demande factice f  jA-t-elle
une éthique ? Dans quelle mesure tra-
vaille-t-elle dans le courant ' général
de l'économie ? A toutes ces ques-
tions, nous aurions aimé entendre M,
Nordmann donner des réponses plus
comp lète. Malheureusement, il n'en eut
pas le temps. B. F.

Assemblée générale
de la sucrerie d'Aarberg

(C.P.S.) L'assemblée générale de l'As-
sociation des planteurs de betteraves
de la sucrerie d'Arberg s'est tenue k
24 février à Morait, sous la présidence!
die M. Kellerhals, qui a relevé l'exten-
sion prise, au détriment de celle d'Aar-
berg, par les sucreries européennes. Le
nombre des planteurs suisses continue
à diminuer  de ce fait. De 8829 qu 'il
étai t en 1959, il est tombé à 8170 au
cours de l'année écoulée. Les surfaces
cultivées ont atteint 51100 ha. Le ren-
dement par ha a été de 432 quin taux
et la sucrerie a transformé 2,301,894
quintaux et 2,606,137 en 1959. Les plan-
teurs ont dû se contenter d'un prix
de 7 fr. 10 par 100 kg de betteraves
à 15 %, alors qu'ils en réclamaient
7 fr. 40. La décision du conseil d'admi-
nistration de la sucrerie d'Aarberg de
réduire de 5 francs par quintal le prix
des betteraves excédentaires a soulevé
de vives critiques. Derechef , cette me-
sure sera appliquée cette année. En ce
qui oonoerme les prix de 1961, le comi-
té de l'Association des planteurs de
betteraves a décidé d'exiger 7 fr. 50
par quintal de betteraves ayant unie
teneur en sucre die. 15 %.
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cTOMO et 1 .' saleté
WÊg^^  ̂ âf^̂ mÊÉÈ-, 'a P' us tenace se détache entièrement
ïpp'' gfl, ^r »  îmr d'elle-même! ,r
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OMO lave pour vous: sans peine vous rendez
f H H^»̂  ̂

il ' 
impeccables les cols de chemises et les tor-

wWar y _. ^̂ —raĝ ilaSl chonsdecuisinemaculés. Lavéritésauteauxi £̂g||F |0Ç¥m?vlTl:j|| yeux: Avec OMO trempé est à moitié lavé!

ŵŒppïKïaiiÉ̂ ï̂aKïsir f^oui pr©i9-V©r
H I , ¦- ,; .,., . Toutes les ménagères sont unanimes : OMO
1 i "\  ¦ ¦¦ \v . _ ¦ est idéal dans n'importe quelle machine à
If \ laver! OMO pénètre dans le linge etdétache
K \ |a saleté à fond et en douceur.

#

Jj| 1 ¦ • '.,. . En plus, le nouvel OMO est très efficace,
i 1 ] : ' ¦' '¦¦ ¦¦ d'où économiaue au dosage!
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'¦ * '[ H sourceparHenniez-LithinéeS.A.

' 'W m vous offre les points Silva!

1|||| |j Demandez à votre magasin
v%^ -^-^^'jrM  fi  la grande bouteille très avanta-
|Tr̂ |Ti q M | g

gl geuse pour la 
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J *̂3 familiale.

. à̂ ^^ -̂^&iéir .̂ f Depuis 50 ans, Henniez-Lithinée,' ; .
-'iPNiÉŝ sSgg^¦' S.A. a la confiance du public.
'¦̂ ^̂ ^S^S^̂ Pl C'est l'eau minérale de table . . -,-,*
¦:PëŜ Î M̂ ^̂^ |i 'a P' us consommée en Suisse.
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La construction légère est/ggj^
extraordinairement êTH^
rCOlOldlIlC! T ; jP̂ ^ m̂* \
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Preuve en soient fes wagons légers tout acier de nos CFF! Et Prix: Fr. 6475.- Dauphine Gordinl Fr. 7225.-
preuve en soit également la Dauphine Renault, qui a démontré
«a g^Hriité à pliiç '̂un r̂ il.'ion d'iayqn^pjgirQSJ Qe f̂* V?itlit-? "  ̂ ' , , ..... „.. * .
traîne pas un seul gramme de poids superflu! .̂^ ¦̂ ¦¦¦C""»*. /ySS,

S'inspirant des techniques les plus modernes, utilisant des JC--—' |, ~* *̂ V \îy
alliages d'aciertout récemment mis au point, ses constructeurs Lf^-aMR^Mrf 4êÀont conféré à cette voiture le maximum de robustesse. Quant M-^9 SOS SMIM n *¦¦ I M ¦ ¦ ¦ ¦*¦à la soudure des diverses pièces, elle n'est pas confiée à la iEr^1̂ ™̂ M̂ *̂* O I RI A I  |
main humaine, mais à des automates de haute précision. ^SH^S=î HEr K | lll U I I I I
Chaque point de soudure est contrôlé aux rayons X. C'est ainsi flffl fil I I LI ¦ Il U LI
que, pour vous servir, naît la perfection technique.
Sécurité!Economie!Modestiedu budgetdes réparations!Race! Genève, 7, bd de la Cluse,
Le crédit Renault vous offre : des facilités de paiement, l'assurance casco , le paie- I cl. \)Z. JL I ^O 1 O <WJ
ment de mensualités en cas de maladie, d'invalidité et de décès : toutes prestations Zurich, An kerStl"3SS6 3.qui vous permettent de rouler, l'esprit libéré de tout souci, avec un versement ini- . — . — _,., »_  -.-.-,—jtial de Fr. 1300.- Tel. 051 / 27 27 21

' NEUCHATEL: Automobiles Renault S.A.
1, avenue de la Gare, tél. (038) 5 89 09 ef 5 03 03

Neuchâtel : Garage des Parcs S. à r. I.r 2, Rosière, tél. (038) 5 29 79 — Cressier : Garage Maurice Schaller, tél. (038)
7 72 66 — Saint-Aubin : Samuel Perret, garage de la Béroche, tél. (038) 6 73 52 — Fleurler : Edmond Gonrard,
19, rue de l'Industrie, tél. (038) 9 14 71 ¦— La Chaux-de-Fonds : Ruckstuhl S. A., 21a, avenue Léopold-Robert,
tél. (039) 2 35 69 — Le Locle : Georges Saas, 3, rué du Marais, tél. (039) 5 12 30 — Saignelégler : Garage Raymond
Brossard, tél. (039) 4 52 09 — Colombler NE : Jean Wùthrich, garage, 2, rue Haute, tél. (038) 6 35 70.

i ACHETEZ AUJOURD 'HUI... 1
I VOUS PAYEREZ DEMAIN ! |
Il Ameublement complet « CHAMPION > *% /\ B
Ifll A crédit Fr. 1191.— ^J 

II 
n WM

SigS acompte Fr. 111.—• ef 36 mensualités de Fr. m0 ^0 • f£r j

11 Ameublement complet « STANDARD » ** &% j ij
jfcfjj A crédit Fr. 1484.— J& ^C mm Wê\
hSul acompte Fr. 116.— el 36 mensualités de Fr. wÉr ^B^ • mmk

fH Ameublement complet « CONFORT » IP» g* 11
'*'«! A crédit Fr. 1995 — _j| Il ¦¦ j£|j!
f il i *î acompte Fr. 195.— et 36 mensualités de Fr. t& »̂r • Wili

lË Ameublement complet « RECORD » £L\t\ El
W$i A crédit Fr. 2319— ffj | I mm MM
Çsjaj acompte Fr. 159.— et 36 mensualités de Fr. Ê̂r ŝ ê nc|

I Ameublement complet «VEDETTE » "7*1 IB
ŷ A crédit Fr. 2767— M | mm WÊ

K3S acompte Fr. 211.— et 36 mensualités de Fr. MT M m B&H

Si Ameublement complet « LUXE » +* *% *% ||JWÈ A crédit Fr. 5208— 1 ̂ L JL M ||| |
iSl acompte Fr. 420.— et 36 mensualités de Fr. 9 fmW 4fe  ̂• WÊÈ

S Rappelez -vous ! pour vos meubles cette seule adresse:. Il

ITINGUELY I
B AMEUBLEMENTS , BULLE (FG) H
WÊS ROUTE DE RIAZ TELEPHONE (029) 27518-2 81 29 E|S[

bonnet blanc 4fejP|

belles. vaciflns^PH
f̂oacances en 

VALAIS

La saison continue
au radieux soleil du printemps

Zermatt , Verbier, Montana-Vermala , Crans,
Saas-Fee, Champéry, Loèche - les - Bains, Morgins

Les Marécottes, Riffelberg, Grachen, Sa Ivan,
Vercorin, Riederalp, Bettmeralp, Unterbâch,
Nervdaz, Finhaut, Ovronnaz, Rosswald , etc.

Renseignements : U.V.T., Sion - Tél. (027) 2 21 02

Par notre grand choix

nos tissus d'ameublement
permettent toutes les possibilités

SIMPLES OU LUXUEUX
STYLE OU MODERNE

Conditions spéciales
à messieurs les tapissiers

LAVANCHY
\ ORANGERIE 4

Utilisez le

/JC/ TEL. \ \̂
/ /̂ (038) 5 44 04/05 

\ \̂

W\ NEUCHATEL J/^l
X%E>*/

p our acheter ou changer
votre voiture

Concert extraordinaire BiG BAND
avec l'un des p lus p restigieux ¦ Il linll  ̂V lllaME^fe

-^orchestre de j a z z  d'auj ourd 'hui %g U1 11 %J | (J UI ¦ LU

H|r 9̂ wl illH iKrvf WÊ ^|

BLro8H>^L̂ L̂ t̂ r̂ wHBBrlffitf8tWPM!B̂ «m!lw

Vos escaliers ?
en bois ou ciment, usés ou abîmés, sont
réparés et recouverts de plastiques spé-
ciaux, résistants, insonores, antidéra-
pants, aux très beaux coloris modernes 1
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Ne laissez pas tous les plaisirs à vos successeurs
• Le confort n'est pas un laxe, il vous
rajeunit et vous économise temps et
argent !

• Le commerçant efficient se modernise
par des sols et escaliers rajeunis I C'est
dans son intérêt I Chaude réception,
bonnes affaires !
9 NOTRE TECHNICIEN : responsable des tra-
vaux de pose est à votre service pour vous
donner tous renseignements et conseils sur
les produits et teintes convenant & vos locaux
et escaliers a recouvrir.

Revêtements de sols et escaliers modernes
Bureaux et entrepôts : Portes-Rouges 131

NEUCHATEL — Tél. (038) 5 59 12



^¦̂  e ' Le créateur du film «Les 400 coups» m

I Hr] FRANÇOIS TRUFFAUT I
M - dès 18 ans ' — -- H

PM Production : Ŝ^ k̂i H

1 Pierre BUMIBERGER ^̂  Y présente I
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I .Amm\l  ̂ AZNAVOUR I
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H BflL y IX r*V d'après le roman de la série noire 11

I DAVID GOODIS « DOWN THERE » I

I «(/n homme seul aux prises I
§ avec son destin » i
î î 
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iil m- .. •¦ i •.» i. Location ouverte de 14 h K»
BR Matinées a 15 h : . „ A i -r  i. in H
El i—-« «* m„^^»rf! Soirées à 20 h 30 Samedi et dimanche , » *J h «0 ., |M¦J jeudi et mercredi . x a. n «. ,«« jeudi et vendredi ¦
P prochain tous les joups «»« ¦*« a 14 h 45 Samedi ef din,ancne ||
B j . "i dès 13 h 45 PS

N Samedi Un film avec FERNAND RAYNAUD I

1 <* à 17 h 30 _ m i i  il
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Vous pouvez voir

LES CHAMPIONNAT S
DU MONDE

(HOCKEY SUR GLAGE.)
" ' . . . . . . . / . . .. L :. " ,

au restaurant de la plage
j patinoire Neuchâtel - Monruz
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Il m'y awune seule
purée cfe tomates...

... qu|%it.re dans ma cuisine:
.{... PARMADdpfÊ̂ .comme 

on 
l'aime en Italie

&3QH' pour la préparation des fameuses .
#>¦'..># ' pâtés et des sauces piquantes. "-'. -M

Une sauce tomate relevée, d'un
1 rouge très vif, pour les tripes ou

les boulettes de hachis napolitaines,
un délicieux jus de viande et même

une savoureuse crème de tomates Ji
«maison» - car, chaque plat devient

une délicatesse avec

PARMA

Bottes . ^&Ste.~ Lm^S, m \  ¦;~7
'¦ .o a Fr.-.30 ^WS f̂ÊP Jl> >
Vs à Fr. -.50 1IS| t£. ' - ,t^®9• les seules munies du «||f «¦?"* \
couvercle à 1|||| -**v\ ftV.yt Û̂ ' ^

- ;' . ouverture-éclair, ^Ĵ Ê |m&M^>\
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Transports internationaux

LAMBERT & Cie
DÉMÉNAGEMENTS
GARDE-MEUBLES

Place de la Gare Tél. (038) 510 60

i

M THÉÂTRE
¦K 9 Lundi 6 mars,

Ĥ^̂  
" à 20 h 30

les productions Gil Francis
présentent

FANNY
3 actes de Marcel Pagnol

Prix des places : Fr. 4.50 à 12.50

Location : Agenee STRUBIN,
librairie Reymond - Tél. 5 44 66

Spectacle hors abonnement
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Cette étiquette de garantie

rehausse votre hommage fleuri —
délivrée par le fleuriste et l'horticulteur seulement
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P| jf*4f j Bm "mLmfr Dès au iourd hui à 15 h et 20 h 30 E

la -̂̂  Une aventure moderne, inédite feJ
B| (ç 5 • 55 • 55 Ëil
W ^ " au rythme haletant qui laisse pantois W
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!£!, lire du roman de B c^  ̂ ^L

D Gi l P E R R A U L T  ^Hj  ̂ ^ -̂ H
959 que vous trouverez chez votre libraire , B 9̂  9 jvJ

Ej SPHINX FILM LAUSANNE 
 ̂ llÈlli f- B  ̂ - m̂Ŵ  ̂ M M  Ë Kl
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1 Jean SERVAIS * Paul GUERS |
I Jess HAHN * Magali NOËL |

MENUISERIE-ÉBÉNIST ERIE
AMI BIANCHI

Agencement 4e magasin
Menuiserie en bât iment

Fabrication et vente de meubles
en tous genres

S E R R I È R E S  - Neuchâtel
Tél. 5 15 52

- ¦ 9'é •
QP m

Meubles Victoria 9B̂
Les Meubles Victoria vous offrent:
le nouveau catalogue illustré en couleurs, '.'-^p-
48 pages. Demandez-le, gratuitement et ,¦ --
sans engagement pour vous, auprès d'un
concessionnaire de la branche! ' '"' a
Les meubles Victoria sont en vernie chez

<^̂ 99|
Fbg de l'Hôpital - Rue des Faufises-Brayes.
Tél. 5 75 05.



LA FAIM DANS LE MONDE
« Ça va , on n 'a pas à se plaindre »,

voilà oe que, tout naturellement, nous
répon dons presque chaque jour à la
question « Bonjour , comment aillez-
vous ? »  Il en est d'autres qui ne peu-
vent même pas se plaindre. Ge sont
des hommes comme vous et moi, mais
ils n'ont simplement pas assez de
force , ni peut-être assez d'espoir
pour se plaindre. Des gens pour qui
la faim n 'est pas une simple souf-
france , mais un mal véritable, dont
ils meurent. Voici des enfante qui
aimeraient jouer et apprendre , des
hommes qui veulent travailler, des
femmes qui désirent être de vraies
mères pour leurs familles. Ils ne le
peuvent pas, c'est à peine si la poi-
gnée de riz et la tranch e de pain quo-
tidiennes leur suffisent pour subsis-
ter. Il ne s'agit pas ici de quelques
milliers, ni même de quelques mil-
lions d'êtres humains , mais de deux
milliards, soit les deux tiers de la
population du globe. Chaque année
30 à 40 millions d'hommes succom-
bent à la faim. Songeons enfin à; oe-

Cetta photo a été prise dans un établissement, pour,: lépreux de l'Inde, où
les malades apprennent à résoudre eux-mêmes le pfôbième de la nourriture

quotidienne en tirant un meilleur parti de leurs champs.

ci : sur les 900 millions d'enfants qui
habitent le monde, il en est une moi-
tié qui crie famine.

Notre aide ne doit pas être
uniquement matérielle

Gomment pou.rra-.t-on résoudre ce
problème ? Toutes les solutions théo-
riques ont été réunies dans un livre
publié par la Baconnière dans la col-
lection « Histoire et société d'au-
jourd'hui ». Ce volume intitul é « La
faim » contien t les textes des confé-
rences et des en tretiens organisés par
les Renconilires internationales de
Genève. Elles ont abouti à la con-
clusion que des millia rds de dollars
ne débarrasseront pas l'Inde, par
exempl e, de ses méthodes alimen-
taires enracinées dans la nuit des
habitudes , ne détruiront ipas les ta-
bous religieux qui sont un non-sens
au point de vue économique. La ré-
volution par laquelle l'Inde devra
passer pour parvenir à se nourri r,
ne se fera pas si les Etats disposés à
l'aider ne revoient oas de fond en

comble leurs conceptions des rap-
ports entre nations anciennement
favorisées et nations anciennement
défavorisées , en retard dans le dé-
veloppement techinoloigiiaiue.

iVoit pas révolutionner
mais aider les pays

sons-dé veloppés
dans leur évolution

Le respect de la Suisse pour l'in-
dividualité et la liberté inférieure de
chaque Etat ne lui donne pas l'ambi-
tion de réformer entièrement les
structures des pays 'en vole de déve-
loppement. Mais nous pou vons nous
associer à la réalisation d'une por-
tion des plans qu'ils choisissent
librement de mettre en œuvre et
c'est ce que nous faisons par le
canal de l'Aide suisse à l'étranger.
Hier, pa.rmi les réfugiés européens,
aujourd'hui encore dans les régions
attardées de l'Italie du sud ou de la
Grèce septentrionaile, au Népal et
en Inde;" en Jordanie et à la Nigeria'
nous contribuons au mouvement
général de progression. Les secours
de l'Aide suisse à l'étranger ne con-
sistent pas uniquement en dons,
mais on met à la disposition des pays
qui en ont besoin des conseillers, des
maîtres d'apprent issage, des éduca-
teurs afin qu 'ils puissent travailler
à l'amélioration de leurs propres
rtnn.rl i t i fins *1î-ffY.tKitiMl r*.ft.

Voici deux exemples montrant les
résultats obtenus par l'Aide suisse à
l'étranger : au Népal , elle a organisé
pour la première fois une industrie
lait ière et continue d'améliorer le
sort des paysans du versant sud de
l'Hymalaya ; en Tunisie, dans la
banlieue de la capitale, elle a créé
un centre de formation profession-
neMe où plus de 200 adolescents
ven an ts de l'Algérie en guerre se
réadaptent à une existence norniale,
apprennent un métier, se préparent
à affronter l'avenir avec de bonnes
chances de succès.

Face aux besoins immenses de
l'humanité, c'est peu de chose, mais
ces actions isolées méritent notre
appui à la collecte qui a lieu en ce
moment. Car en définitive, il s'agit
de la paix mondiale.

La demande des produits pétroliers
ne cesse d'augmenter en Europe

UN NOUVEAU RAPPORT DE L ' O E C E .

lTv Bien que la demande., totale d'énergie se soft peu modifiée depuis 1956,
la demande de produits pétroliers en Europe est passée de 100 millions de
tannes en 1955, à 150 millions de tonnes en 1959 et, au cours de la même
oériode , la part du pétrole dans l'ensemble passait de 21 à 30 %.

Cet accroissement s'explique par
là facilité des approvisionnemen ts de
pétrole, les conditions toujours plus
avantageuses auxquelles dl est
offert sur le marché et la préférence
•croissante des consommateurs pour
Jes combustibles liquides. Si la con-
sommation, tant pour les ¦ besoins
totérieuirs que pour les soutes, a
augmenté au total die 50 pour cent;
la consommation intérieure d'essence
et de pétrole lampant a augmenté de
près de 30 pour cent, tandis que
«îles du gaz/diesel oil et du mazout
opt progresse respectivement de plus
dlé 50 pour cent et de 85 pour cent.

Teille .est l'une des principales
conclusions du nouveau rapport pré-
paré par le Comité du pétrole de
FO.E.1C.E. et qui vient d'être publié
sous 'le titre « Le Pétrole — Nou-
velles évolutions dans la zone
QJE.C.E. ».

Prévisions
Sedan les prévisions, la demande

rie pétrole en Europe doit atteindre
de 200 à 240 millions de tonnes en
1965 et de 300 à 390 millions de
tonnes en 1975. Il est probable que
dans ces totaux, la consommation de
produits légers continuera à aug-
menter irégulièrement, tandis que
l'utilisation des produits lourds pour-
suivra son expansion rapide, à une
oadenoe peut-être moindre cepen-
dant qu'au cours ¦ des dernières
années

B. ne fait pas de doute que les
ipéseryes mon diales de pétrole sont
s>uMsantes pour répondre à toutes les
demandes prévisibles. Le tonnage die
pétrole importé par l'Europe dû

Moyen-Orient et du Venezuela de-
vrait s'accroître encore dans les
années à venir ; mais la^ part de ces
approvisionniements dans le total
semble devoir baisser, tandis que
celle de l'Afrique du nord et peut-
être de l'U.R.S.S. augmentera .

Evolution du raffinage
et des transports

La capacité de raffinage de l'Eu-
rope a,: augmenté d'environ 53 mil-
lions de tonnes depuis 1955 et elle
s'élève ' maintenant à quelque 180
millions de tonnes, 16 des 18 pays
membres de l'O.E.G.E. devant dis-
poser d'ici deux ans de leurs propres
raffineries. La taille des raffineries
augmente et on constate que, par
suite de l'accroissement de la con-
sommation, . il devient économique-
ment avantageux d'installer les raffi-
neries à l'intérieur du pays et de les
alimenter en pétrole brut par de
grands oléoducs les reliant à la
côte.

Le niveau actuel de la demande en
Europe permet une utilisation ren-
table des grandes conduites dont un
certain nombre de projets sont en
cours de réalisation. Cette évolution
entraînera des modifications dans
la structure actuelle des transports
de pétrole et les moyens classiques
de transport en ressentiront les
conséquences.'

La flotte mondiale de pétroliers
s'est accrue de 50 pour cent entre
1955 et 1959, soit plus rapidement
que lé volume des transports mari-
times de pétrole, en raison surtout
du niveau trop élevé des commandes
de navires passées , en 1956 et 1957.
Les frets ont très nettement baissé
et un tonnage appréciable à été dés-
armé. Là demande n'atteindra sans
doute pas avant un - certain nombre
d'années un niveau Suffisant pour
permettre le plein emploi de la flotte
[pétrolière.

Investissements
Les investissements destinés aux

installations pétrolières d'Europe,
producti on comprise, de viraient se
poursuivre à une cadence élevée ;
pour la période 1955-1975, ils peu-
vent être estimés à un ordre de
grandeur de 20 milliards de dollars.
Une partie importante de ces inves-
tissements sera encore financée par
les compagnies pétrolières au moyen
de leurs recettes ; cependant, le mar-
ché financier fournira plus de capi-
taux que par le passé.

Le consommateur
et les politiques

gouvernementales
'Le déséquilibre entre la demande

de pétrole et les approvisionnements
a amené des réductions de prix et
orée une vive concurrence sur le
marché. En Europe, cette concur-
nenoe a été particulièrement marquée
sur le marché des produits lourds ef
partout également où se trouvent en
compétition un certain nombre de
raffineurs et de distributeurs qui ont
pu obtenir du pétrole brut et des pro-

duits' pétroliers à bas prix , ndtaifii-
mént en les important de TU R S SJ

Nombreux sont les producteurs de
combustibles qui doivent faire face
à des difficul tés du fait de l'évolution
subie par la situation énergétique.
L'attitude des pays membres de
l'OECE devant cette évolution varie
selon les effets que l'accroissement
des importations de produits pétro-
liers exerce sur la capacité concur-
rentielle des industries produisant
d'autres combustibles. U peut y
avoir des divergences de vues entre
les gouvernements et les con-
sommateurs. Les pays exportateurs
de pétrol e s'inquiètent de voir bais-
ser les prix du pétrole et certains
ont joint leurs efforts pour sauve-
garder les revenus qu'ils en tirent.

A long terme, tous les gouverne-
ments, qu'il s'agisse de pays consom-
mateurs ou producteurs, sont ^gaie-
ment intéressés à faciliter les échan-
ges de pétrole, qui ont une incidence
directe sur la ; prospérité future des
économies nationales. L'intervention
gouvernementale peut devenir néces-
saire dans certains cas, notamment
dans ceux où des pressions |exces-
sives à court tetnme pourraient
nuire à long terme à l'économie du
pays ; il ne serait pas de l'intérêt des
consommateurs que les prix s'effon-
drent au point de compromettre la
formation d'une base de capitaux
suffisante pour assumer l'expansion
future des ressources énergétiques.
Mais les intérêts de '̂ Europe en tant
que consommateur d'énergie ne ces-
sent de s'affirmer et toute politique à
long terme mise en oeuvre par des
gouvernements, soit en Europe, soit
à l'extérieur, qui- aurait pour e t̂et
d'entraver l'apport de pétrole èà;

^
quantitéig. et à des prix compatibles 1
avec la prospérité future de natale ;
continent, pourrait affaiblir gjiaïyie-'
ment l'éconoimie européenne dan®
l'a,v.«nfiir. — - - 

Bien que tous las gouvernements
reconnaissent qu'il est souhaitable
— pour un certain nombre de rai-
sons — d'accorder quelque priorité
aux approvisionnements indigènes,
un développement non économique
de tels approvisionnements constitue
un moyen moins satisfaisant d'ac-
croître la sécurité que la diversifi-
cation accrue des sources et Ha cotn»-
titution de stocks, mesures recom-
mandées par l'O.E.G.E. Eh tout cas,
une grande , proportion du pétrole
nécessaire à l'Europe devra encore
être importée d'un nombre limité de
régions exportatrices, encore que la
puissante expansion de la produc-
tion et de la capacité de transport
ait contribué à atténuer les risques
inhérents aux importations.

Gaz naturel
La production de gaz naturel en

Europe a fortement augmenté, mais
on étudie actuellement avec une
attention particulière les possibilités
futures d'importer du gaz naturel,
notamment du Sahara. Il est encore
trop tôt pour prévoir l'importance
que prendra en définitive ce pro-
duit sur l'ensemble du marché euro-
ipéen de l'énergie.

\ .̂- NOS PERMANENTES vJT Perfection dans l 'élégance Prix très étudiés Perfection dans la sécurité £\
Tous les systèmes soigneusement sélectionnés parmi les grandes marques internationales ,
y compris les dernières nouveautés américaines, sont à la disposition de nos charmantes
clientes. La femme exigeante et gâtée aussi bien que la femme de goût au budget modeste

seront contentes de nos soins

12, Grand-Rue ~lf/*vnnf~' Tél. 5 15 24

Votation fédérale du 5 mars
sur lé financement des autoroutes
mBj m̂mimmmgBm^^, \ .!»*".> p. '¦',

3 cent imes  su f f i sen t  pour financer le programme
H d'autoroutes , affirment les aÛV^saires d'une surtaxe de

7 centimes ! Et les emprunts feront! le reste ! ,
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Déjà avec la surtaxe de 7 centimes,
il faudra

recourir coûte que coûte à l'emprunt
' f %  - '¦ t >; ¦¦.' ''i.i ¦ :

La perception d'une surtaxe de 3 centimes seulement
conduirait à une augmentation de 1800 millions de
francs ou de 32 % du coût des autoroutes par suite des
amortissements et des intérêts des emprunts.

, .,:¦ 
' 

: -
¦ ' ' " •  ̂ - ' ¦ ' 

-
,

" ' ¦

.

'¦
' ¦ 

- -

Ce sont les usagers et les contribuables

qui devraient immanquablement payer cette différence !

sOI IIVotez K 11 11 le5mars

Comité suisse d'action pour les routes nationales
WYSS

L'exubérance des enfants épuise les nerfs
des mamans. Elles ont donc besoin d'un fortifiant du

v systè m e n efve ux : du
—j111 Biomalt à la magnésie.

Boîte de 450 grammes Fr.4.50 dans lés pharmacies et les drogueries.

Un nouveau
service MAGGI

Des idées nouvelles
grâce au Service Télé-menus

de Marianne Berger
Nutt et jour — sans interruption —
menus, modes de préparation ef con-
seils judicieux pour des «chats vous
sorti communiqués par M»riamr»e Berger,
Important : à découper et a fixer près

du téléphone :

Votre numéro Télé-menus :

038/5 00 00
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m Son dernier succès tourné au sein m
- H de l'enfer des animaux ||

KV -̂:: «LA JUNGLE» I

jHBf "È \̂ seigneur sauvage de l'Amazone |
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fr et Panthère contre m
boa Constrictor crocodille , m

" " " '  ' un seul Enjoués, taquins g
?« i survivant les ouistitis m
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Matinées à 15 h Samedi et dimanche Soirées à 20 h 30 FAV EURS m
jeudi, lundi et mercredi 2 matinées à 14h45 et 17h 30 tous les jours ',, SUSPENDUES B

Location ouverte jeudi et vendredi dé 14 h à 17 h 30, samedi et dimanche dès 13 h 45 11
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PAR PRIVILÈGE SPÉCIAL, UN FILM PRESTIGIEUX T0US LES so|RS DÈS 2Q H 30 '̂ S  ̂ 1
DIGNE D'UN GRAND THÉÂTRE ! PEUX ACTEURS BOULEVERSANTS MERCREDI .14 H 30 VOS PLACES I
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^^ SAMEDI — DIMANCHE 14 H 30 - 17 H 15 - 20 H 30 M

UNE PRODUCTION SENSATIONNELLE DE JOHM WAYHELlNLLÏAM HOIDEN 1
s M  ̂ «ÉlLfc1 /L ! *ï Jfi&fe, CE F,LM' REFLET D UNE AUTHENTIQUE ÉPOPÉE DE LA ||
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Paris

Train spécial à prix réduit. Aller nuit du 30 au 31 mars. Retour le 3 avril.
Prix du billet : Dès la Chaux-de-Fonds Ire cl. Fr. 72.— 2me cl. Fr. 49.—

Dès Neuchâtel Ire cl. Fr. 67.— 2me cl. Fr. 45 
Supplément couchette 2me cl. Fr. 12 

Hôtels à Paris :
Chambre et petit déjeuner, transferts, à partir de Fr. 45.—
Pension complète, transferts, à partir de Fr. 144 

Tessin
Train spécial à prix réduit. Départ Vendredi-Saint à 4 h 50.

Retour 3 avril à 22 h 59
Prix du billet : Dès la Chaux-de-Fonds Ire cl. Fr. 43.— 2me cl. Fr. 31.—

Dès Neuchâtel Ire cl. Fr. 41.— 2me cl. Fr. 30.—
Dès Rienne Ire cl. Fr. 37.— 2me cl. Fr. 27.—

Arrangement d'hôtel . : , ; .; . ... O »TZï

Chambre et petit déjeuner à partir dé Fr. 42.—
Pension complète à partir de Fr. 89.— oureo

. . . ; "' VT'"
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1 .- ;;

Vacances de printemps
Croisières - Vacances par avion — Circuits en autocar - Programmes variés
et nombreux. Tous billets avion - train - bateau. Assurances bagages et
accidents. Voyages de printemps aux Etats-Unis, 17 jours, 3175 fr. avec guide.

Programmes détaillés, renseignements et inscriptions chez :

^^mm^. ^a Chaux-de-Fonds
AnË^^^. Avenue L.-Robert 62
WW 9 k g  Tél. (039) 3 27 03

I>fV0YAGES ET
VL*. TRANSPORTS SA SlV8f»i/

v y

CHAMPIONNATS DU MONDE DE
HOCKEY SUR GLACE

A Genève : Prix du car : Fr. 15.—
Dimanch ç 5 mars : Canada-U.S.A.
Samed i 11 mars : U.S.A.-Suède
Dimanche 12 mars : Canada-URSS
. A Lausanne : Prix du car : Fr: 9.50.

Jeudi 2 mars : URSS-U.S.A.
Samedi 11 mars : URSS-Suisse

ou Allemagne
et :Canada-Finlande

Dimanche 12 mars : Tchécoslovaquie-Suède
Billets d'entrée à disposition

Renseignements - Inscriptions
Autocars FISCHER Mart£

ér7
er2fe,)

ou Voyages & Transports (sous les Arcades)

Demain soir, à 20 h 15, à l'Aula

BRECHT
conférence die M. A. GISSELBRECHT

critique de « Théâtre Populaire >

Entrée 2 fr. 50 Etudiants 1 fr.

' A LA PRAIRIE 
^tous les Jours

choucroute
sur assiette J

Transports
rapides

Déménagements
Tontes

directions
M. CEPPI, Neuchâtel

Tél. 5 42 71

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

if _̂_ î Voyages de

SSp PÂQUES
Train spécial à prix réduits pour

PARIS
Prix des billets

Ire classe Fr. 67.—, 2me classe Fr. 45.—
Arran .srrment d'hôtel à Paris :

Chambre et petit déjeuner, à partir de Fr. 55.—
Chambre et pension, à partir de Fr. m.—

Train spécial à prix réduit pour le >t.n
TESSIN

Prix des billets pour Lugano
ou Locarno

Ire classe Fr. 41.—, 2me classe Fr. 30.—
Arrangement d'hôtel à Lugano :

Chambre e* petit déjeuner, à partir de Fr. 52.—
Chambre et, pension, à partir de Fr. 106.— -

Voyage organisé pour

VENISE - INNSBRUCK
ailler via Lotschberg - Simplon

retour via Le Brenner - L'Arlberg
4 jours, tout compris Fr. 178.—

Programmes de voyages et inscriptions
anx Voyages

idf!îs|fJtw
Sons-agence Natural

2, rue Saint-Honoré - Neuchâtel
Tél. 5 82 82

DKWo^
un succès mondial!

Demandez an essai sans engagement aux

GARAGES APOLLO et de l'ÉVOLE S.A.
NEUCHATEL , Fbg du Lac 19. Tél. 5 48 16

Corsaire)



Le problème de l'oléoduc entre l'Italie et l'Allemagne

Il a repoussé, une nouvelle f ois, toute « immixtion »
de la Conf édération dans les aff aires des cantons

COIRE. — Le Petit conseil des
Conseil fédéral.

H a accusé réception de la lettre du
24 février, qui lui était parvenue le
samedi matin , après qu 'il eut appris
l'essentiel de son contenu le vendredi
déjà, par le bulletin d'information de
midi trente. Le Petit conseil déclare
que cette façon d'agir insolite l'a cho-
qué. Depuis une année , à savoir depuis
la conférence du 24 février 1960, le
Petit conseil a informé le Conseil fédé-
ral des pourparlers qu 'il poursuivait,
au fur et à mesure de leur déroule-
ment. Le 1er février 1961, le départe-
ment des postes et des chemins de fer
a exposé les sept points sur lesquels
il s'agissait d'insister partout où la
ïjosition de la Suisse pouvait être amé̂
Sorée au cours de ces négociatons et
sWr lesquels il fallait tenir bon pen-
dant les pourparlers avec la S.N.A.M.
Le Petit conseil a tenu compte die ces
vœux, dans l'autorisation qu'il a ac-
cordée à la S.N.A.M.
' Apres renvoi du message y afférent
au Grand conseil , la suite du processus
d'autorisation passe à cette autorité,
qui seule peut l'accorder de façon dé-
finitive. Le Petit conseil transmettra
donc au Grand conseil la lettre du
Conseil fédéral , ainsi qu 'une copie à la
société intéressée. Comme les délibéra-
tions du Grand conseil ne prendront
guère plus de trois ou quatre jours
et que le Conseil fédéral désirerait
discuter d'une série de questions non
encore résolues et inviter les camions
intéressés après le 5 mars à un échange
de vues, celui-ci ne pourra avoir lieu
qu'après la décision du Grand conseil.

Un échange indispensable
Le Petit conseil se déclare prêt à par-

ticiper à cet échange de vues. Voire, il
le tient pour indispensable, car dans
une'' -'affaire d'une importance telle, les
cantons intéressés doivent être enten-
dus, avant que la Confédération, sur
{a base des compétences dont elle jouit
déjà, promulgue à l'avenir des ordon-
nances ou des prescriptions, voire dans
d'autres domaines qui tombent sous la
compétence des autorités fédérales.

De toute façon, quelles que soient
les prescriptions formulées en vertu
dé l'obligation de demander une auto-
risation fédérale, elles ne sauraient
avoir d'effet sur l'autorisation accordée
par les autorités grisonnes, qui tient
compte expressément du droit fédéral
actuellement en vigueur. En ce qui con-
cerne l'autorisation accordée à l'éta-
bUissemient d'oléoducs ou de gazoducs,
i'asrticle constitutionnel soumis le 5
taars à l'approbation populaire ne sau-
rait avoir effet rétroactif sur la déci-
sion du Grand conseil des Gri sons. TJn
dédommagement pour abus de compé-
Éance au détriment de la Confédération
•ërait naturellement exigibles-

Mais l'Idée que l'on pourrait exiger
f i e s  cantons intéressés aux oléoducs de
fiels dédommagements sur les torts su-
pi* d» fait que l'autorisation aurait
jeté accordée avant la promulgation de
l'article constitutionnel, ne pourrait
«tne retenue,

Une question importante
pour les intérêts grisons '

Le Petit conseil se réserve le droit
lie revenir, après la décision du Grand
Bonseil, sur la lettre du Conseil fédé-

isons a répondu mardi à la lettre du

rai. II ne doute pas que l'attitude du
Conseil fédéral à l'égard de l'oléoduc
empruntant le territoire des canton s du
Tessin , des Grisons et de Saint-Gall,
s'inspire de l'intérêt supérieur du pays.
Il va de soi pour le Petit conseil , que
l'on doive tenir compte de l'intérêt
national , de tous les points de vue,
lorsqu 'il s'agit die constru ire et d'ex-
ploiter un oléoduc. En revanche, le
Petit conseil ne peu t que résister, si
l'on invoque l'intérêt national pour in-
tervenir dans u.ne affaire intérieure,
qui est importante pour la prospérité
du canton , sans porter atteinte aux in-

térêts confédérés dans leur ensemble.

Le Grand conseil vote
l'entrée en matière

sur le projet
Dans sa séance de mercredi après-

midi, le Grand conseil des Grisons a
voté sans opposition l'entrée en ma-
tière sur le projet de loi autorisant
la construction et l'exploitation d'un
oléoduc sur lé territoire cantonal. Il a
passé ensuite à l'examen de détail des
articles. Les débats se poursuivent au-
jourd'hui .

Le Conseil fédéral fait part
de ses inquiétudes

BERNE. — La lettre adressée ven-
dredi dernier par le Conseil fédéral au
Petit conseil des Grisons dan s l'affaire
de l'oléoduc Italie-Suisse-Allemagne du
sud, vient dfêtre publiée.

Cette lettre fait part des inquiétudes
causées à Berne par les conventions
passées par les .cantons des.Grisons, du
Tessin. et dé Saint-Gall avec la Société
nationale Metanodotti de Milan , concer-
nant la construction et l'exploitation
d'un oléoduc. Tout en reconnaissant

. que le Petit conseil des Grisons a tenu
compte dan* l'autorisation accord ée le

. 1.5 février .1961 à l'Oleodotto del Rena
S. A. à Coire de certaines des observa-
tions- "présentées précédemment par le
chef du département des postes et des
chemims de fer , le Conseil fédéral n'est
cependant pas entièrement satisfa it et
il se demande si la construction de
l'oléoduc du Rhin ne fait pas partie de
la lutt e que se livrent les grandes puis-
sances pour dominer le marché pétro-
lier de l'Europe occidentale. Le Conseil
fédéral réserve tous ses droits, si tel
devait être le cas. Tout en comprenant
que les cantons soient soucieux de dé-

„velopipier4 leur économie,, le Conseil .fédé--
rai fiftr fies réserves pour le cas où les
engagements pris par les cantons se-
raient de nature à entraver l'exercice
des compétences fédérales.

Sans entrer dans les détails de 1 au-
torisation accordée à l'Oleodotto del
Reno , le, Conseil fédéral relève que la
participation prévue à 50 % de capital
suisso-vorarlbergeols ne peut pas satis-
faire, La société responsable de la
construction ,e,t de l'exploitation de
l'oléoduc doit être en majorité suisse
et la participation d'un capital exclu-
sivement suisse à cette société doit être
supérieure à 50 %.

Le gouvernement grisou
a répondu au Conseil fédéral

les hockeyeurs suisses furent près
de la victoire hier soir à Genève

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

En définitive, chacun aura été agréa-
blement surpris par la performance
des joueurs suisses. Les spécialistes
présents à Genève affirmaient avant le
début de la partie que l'Allemagne
gagnerait sans aucune difficulté. C'est
dire que Beat Ruedi a réussi, avec
un matériel de valeur moyenne, un
résultat qui est, malgré tout, hono-
rable.

Si l'on analyse maintenant la per-
formance réussie par les deux équipes,
on doit admettre que les Allemands
dé l'Ouest nous ont déçus. Le gar-
dien Edelmann n'a pas été particuliè-
rement brillant, alors que les arrières
ont été souvent mal insp irés et se
«ont rendus par ailleurs coupables de
trop nombreuses fautes , ce qui aurait
pu avoir une influence décisive sur
l'issue de la parti e, si l'équipe suisse
ayajt disposé de trois lignes d'attaque
defiValeur égaie. Malheureusement pour
BflMs/; seule la ligne composée de Bazzi ,
Stammbach et Naef , réussit des actions
spectaculaires alors que les deux au-
tres trios se bornèrent à chercher à
maintenir le résultat.

L'atout principal de l'équipe alle-
mande a été la ligne . de Fûssen, com-
posée de Scholz (auteur de trois buts),
Sepp et TnautweHi j ce dernier étant
a notre avis le meilleur joueur sur la
glace.

Pourquoi pas Ayer ?
Les officiels de l'équi pe allemande

étaient évidemment satisfaits de la
âualification de leurs protégés, mais

s ne nous ont pas caché qu'ils vont
aborder le tour final avec beaucoup
d'appréhension, étant donné la per-
formance moyenne de leur équipe,
hier soir.

Dans l'équi pe suisse, Kiener a fourni
un. bon match. Nou s sommes cepen-
dant d'avis que le coach Beat Ruedi
aurait eu avantage à confier la garde
dii- but à Jean Ayer. Kiener est ca-
pable de bonnes performances, mais
Ayer est souvent l'auteur de proues-
ses exceptionnelles. Devant un gardien ,
malgré tout satisfaisant, deux défen-
seurs nous ont plu : Friedrich et
Pappa. Malheureusement pour l'arrière
de' Villars, il a commis au moment où
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la Suisse menait par 5-4 une faute
qui a été décisive ; mais on aurait
tort de s'arrêter à cet incident pour
juger de l'ensemble de son match. Le
Davosien Pappa, en revanche, n'a guère
commis d'erreur et il a été le plus
décidé de noà arriérés.. Quant à Gerber,
il s'est battu avec ses moyens qui, on
le sait, ne sont pas très considéra-
bles ; nous pensons qu'un Milo Golaz
aurait été plris utile à son équipe
grâce à sa Routine. En particulier,
lorsqu'on en était à 5-4 pour la Suisse
peu avant la fin du match, un homme
aussi puissant et aussi calme que l'ar-
rière neuchâtelois aurait certainement
contribué à une victoire à laquelle
personne ne s'attendait.

Ruedi nerveux
La grande faiblesse de l'équipe suis-

se est avant tout de n'avoir pas su
profiter de . sa .supériorité numérique.
Les Allemands ont été l'objet de nom-
breuses sanctions et si nous avions
eu à disposition, une deuxième ligne
égale à celle emmenée par Naef (où
étiez-vous Schalepfer et Wehrli ?), la
Suisse participait au tournoi des
« grands ».. Les joueurs comme Ehrens-
perger, Berchtold' -. ' on' Herold Truffer
sont de bons éléments dans un club,
mais ils ne possèdent indiscutable-
ment pas la classe internationale et
c'est peut-être ce qui a fait pencher
la balance en. faveur de l'équi pe alle-
mande. Enfin , il nous semble que Beat
Ruedi s'est laissé emporter par son
tempérament et sa nervosité. A la fin
du match, il n'a pas « tiré les ficel-
les » afin de gagner du temps, de per-
mettre à ses hommes de respirer et
de favoriser par conséquent sa pre-
mière ligne seule capable de battre
une défense allemande hésitante.

Grande sévérité
Cependant, l'élément le plus inté-

ressant de cette partie a été constitué
par l'arbitrage. Les deux directeurs de
jeu d'outre-Atlantique se sont mon-
trés impitoyables. Ils ont sifflé les
fautes les plus vénielles et le nombre
impressionnant des pénalités indique
bien que, dès aujourd'hui, des équipes
aussi viriles que le Canada ou la
Suède vont rarement j ouer au complet
sur la glace.

Si l'on tient compte du moral ma-
gnifi que que les joueurs suisses ont
affiché dans ce match capital , on au-
gurera bien de l'avenir. En conti-
nuant à se battre de la sorte, les
joueurs confiés à Beat Ruedi se clas-
seront aux premiers rangs du deuxiè-
me groupe auquel ils appartiennent
désormais, . "" . '
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«L'ONU a les moyens de pacifier
le Congo par la force »

M. Hamm arskjoeld à M. Kasavubu :

Un accord militaire est intervenu entre les autorités
de Léopoldville, de Bakwanga et d'Elisabethville et une
«conférence au sommet» se tiendra à Tananarive le S mars

S. ¦ ' — —

JVATIOiVS l/JVIES (VPi , AFP et Reuter). — M. Dag Ham-
marskjoeld, annonçait-on mardi soir aux Nations Unies, a tait
savoir au prési dent Kasavubu que l'ONU a les moyens de pacifier
le Congo par la force.

Dans un rapport au Conseil de sé-
curité, le secrétaire général de l'ONU
confirme qu 'il a fait appel à tous les
pays africains — à l'exception de la
Lybie et du Togo qui n'ont ,pas de
troupes disponibles ¦— pour ipbtjenirj
que de nouveaux contingents de cas'-'-
ques bleus soient envoyés au Congo
ou que soit retardé le départ des con-
tingents qui devaient être rapatriés.

M. « H. • fait savoir, d'autre part ,
qu 'il a demand é an président de la
Cour internationale de justice de La
Haye de nommer trois juges indé-
pendainitis pour nrenier une enquête sur
les circonstances de la moirt de Pa-
trice Lumumba.

Arrestation
de 700 lunuunbistes

L'agence congolaise de presse an-
nonce dans une dépêche de Léopold-
ville, que l'opération menée par les
forces de l'armée nationale à Lulua-
bourg s'est soldée pan- l'arrestat ion de
700 lumumbistes parmi lesquels le ma-
jor Muilumba et le commandant Ts'hi-
man.ga.

Des ireniseigniemenibs recuis de Léo-
poldv iMe, dit l'ACP, il semblerait que
c'est avec la complicité de ces deux
officiers supérieurs que les troupes
gizengiist es ont . pénétré dams la pro-
vince du Kasaï .

Un pont aérien sera établi entre
Luluabouirg et Léopoldville pour
l'acheminement des prisonniers.
Le retrait des Belges du Congo

MM. Eysken'S, premier ministre de
Belgique, et Wigmy, ministre des affai-
res étrangères, se sont mis d'accord
hier au sujet des trois « mesures les
plus urgenites • contenues danis la ré-
solution adoptée par le Coniseiil de sé-
curité. Ces mesures sont :
0 Le retrait immédiat de < conseil-
lers militaires qui se trouveraient en-
coure sur le territoire congolais >.

re général HaimmarsKjoewi en vue ou
retirait de conseillers belges auprès du
gouvernement central du Congo. Ce-
penidaimt,... le point de vue belge à ce
dernier sujet est que Xe départ d'ex-
perts et conseillers belges qui trava.il-
'aerar>r dans l'administration du président
Kasavubu est du ressort des autorités
congolaises elles-mêmes.

Accord militaire

0 Négociations avec le président
Tschombé du Katamga, afin que la sé-
curité des Belges et de leurs biens au
Katamga soit garantie, avant le départ
des personnes militaires beiges qui
servent encore dans l'airmée katangaise.
0 Disposition de la Belgique d'enta-
mer des négociations av.ee ie sieorétaii-

M. Iléo, premier ministre du gouver-
nement de Léopoldville (gouvernement
central congolais), a confirmé hier ma-
tin devant la presse la signature d'un
protocole d'accord militaire entre « les
autorités de Léopoldville, de Bakwanga
et d'Elisabethville et l'organisation
d'une conférence au sommet » des lea-
ders congolais à Tananarive pour le
5 mars et non à Genève, parce qu'il
y a trop d'espions à Genève et qu'il
se pourrait donc qu 'il ne soit pas pos-
sible d'assurer la sécurité des parti-
cipants à la conférence. (Réd.!)

M. Iléo a précisé que le but de oe
front commun était de « bouter le com-
munisme hors du Conigo ». Il a ajouté
que les conversations d'Elisabethville
s'étaient déroulées dans une excellente
atmosphère, et que les participants
s'étaient tous mis d'accord pour régler
le problème congolais enitre Congolais.

Il a affirmé ensuite que le Katanga
n 'était nullement séoess'ioniiisibe, et qu'il
était faux die voir dans la signature
de cet accord unie reconnaissance de
fait de l'Etat katangais.

Le colonel Trinquier
serait à ElLsnbetnville

D'après les renseignements puisés à
diverses sources, le colonel français
Roger Trinquier serait arrivé secrète-
ment dans la nuit de mardi à mer-
credi dans la capitale katangaise. C'est
uih avion « DC-4 » die la compagnie
américaine « Seven Seais » qui l'aurait
amené de Salis'bury (Rhodésie du Sud).

Le mystère entourant l'arrivée du
colonel Trimpiier à Elisabethville sem-
ble devoir s'expliquer par le contexte
politique dans lequel elle s'insère.
C'est le mimiiisbne des finances katan-
gais, M. Jean^-Baptiste Kibwe, qui au-
rait fait venir le colonel Trinquier à
Elisabethviille. sans l'autorisation de M,
Tschombé.

"*"- Jugement
aujourd'hui au procès

des barricades
L'audience d'hier
a été consacrée

aux dernières plaidoiries
des avocats de la défense

Au « procès des barricades », le ju-
gement du tribunal permanent des
forces armées est attendu pour au-
jourd'hui , dans la soirée.

Au cours de l'audience d'hier, Me
Jean-Louis Tixier-Vignancourt a résu-
mé les thèses soutenues pair la dé-
fense.

Le premier propos de l'avocat a été
d'évoquer une question de procédure :
la regrettable confusion qu'il estime
avoir été faite entre le dossier et la
fusillade et celui du complot « fusion
qui jeta , diit-il, le procès dans une
grande confusion ».

» Le défenseur a évoqué ensuite les
conditions de la reddition du camp
retranché : « Aucune peine, assura-t-il,
n'est applicable à ceux qui nie détenant
pas de commandement, se sont rendus
volontairement. Il fut convenu, lors
des mégocia.tionis, que ces insurgés se-
raient exempts de toute poursuite ».

Pour Me Tboier-Vignancourt, lors-
qu'un imisuirgé est accueilli sous le d ra-
peau de l'autorité légitime, ii n'est
plus un insurgé mais un rallié. La né-
gociat ion avec la rébellion ne sup-
prime pas la culpabiilité ou la séces-
sion. Tous ceux qui s'engagèrent dans
le commando « Alcazar » à l'issue des
barricades, pouvaient-ils par unie sorte
de rétractation du pouvoir, devenir ce
qu'ils n'étaient pas la veillle? demande
le défenseur qui indique alors qu'il
doit exister dieux rébellions : celle de
la sécession et celle de la .fidélité^»»mm$

Le cas de LagaiUarde
« Dans ces conditions, dit-il , de mê-

me que Pierre LagaiUarde, Ferhat Ab-
bas au lendemain de négociations
éventuelles pourrait être placé aussi
bien par le chef de l'Etat sous mandat
de dépôt. Si vous condamniez Lagall-
larde, ajoute l'avocat en «'adressant au
tribunal , cela montrerait qu 'il est plus
grave d'avoir été un rebelle de la
fidélité qu 'un rebelle de la sécession.»

Puis le défenseur déplore que l'on
ait brimé ceux qui cherchent à pro-
téger l'intégrité du territoire : le gé-
néral Massu a été livré au désœuvre-
ment, dit-il, La gaillarde mis à la dis-
position die l'administration péniten-
tiaire ; certains officiers supérieurs
mutés après le 2 janvier (jour de la
fusillade qui fit 22 monts et plus de
150 blessés ) en sont réduits à compter
les lentilles dans unie garnison de
province.

Après Me Tixier-Vignanoourt, Mes
de Richement et Isonni ont présenté
la défense du dernier des accusés :
Alain de Sérigny.

La journée de mardi avait été con-
sacrée aux plaidoiries pour LagaiUarde
et Susirai,

Les incidents
d Oran

(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

De même qu'à Tlemcen, une certaine
effervescence avait régné à Oran de-
puis le début de l'après-midi. Le FLN
avait demandé (avec succès) aux com-
merçants arabes de fermer boutique
pour honorer la mémoire du roi du
Maroc.
. Aucun nouvel incident n'a été si-
gnalé dans la nuit de maidi à mer-
diredi à Oran pendant le couvre-feu
institué à la suite des tragiques évé-
nements de mardi.

Au cours de la nuit, des éléments
de la légion étranigère sont venus re-
lever les C.R.S. et les gendarmes mo-
biles assurant 1* « bouclage » des quar-
tiers musulmans de la ville.

Malgré l'appel lancé mardi soir par
le préfet d'Oran, les commerçants mu-
sulmans n'ont pas ouvert leurs bouti-
ques hier matin, bien qu'ils aient été
avertis qu'ils seraient passibles de
sanctions.

A l'issue d'une opération de police
menée dans les quartiers musulmans,
une cinquantaine dé personnes ont été
retenues.

lin appel du « maquis »
Aux premières heures de la matinée,

un tract signé c Marcel Petitjean, ré-
seau c France », au € maquis » a été
diffusé clandtestiinement. U déclare no-
tamment : c Ces faits (les événements
de mardi) démontrent de quelle ma-
nière seraient traités les Européens en
cas d'indépendance. Les auteurs de ces
crimes doivent expier, Nous donnons
48 heures pour livrer ces criminels aux
autorités. Les musulmans fidèles du
maquis sont prêts à s'occuper de vous».

Hier matin vers 9 h 30, dans le
quartier musulman de Namur, une
gersonnallté musulmane, M. Haouadjl

aroubl , ancien membre de la délé-
gation spéciale oranaise, a été tué
d'une balle dans la tête.
p L«L conducteur de la voiture dans la-
qùellé deux femmes avaient été brûlées
vives mardi à Oran, est mort hier i
l'hôpital, en fin de matinée. Il avait
été grièvement brûlé.

D'autre pari, des , charges de plastic
ont explosé à M'ostagamem et à Tizi-
Ouzou, sans faire des victimes, mais
causant des dégâts.

Cinq Européens auraient été arrêtés
à Alger à la suite die l'enquête ouverte
sur les attentats au plastic, apprend^on
de bonne source.

Les auteurs des attentats
sont arrêtés

Trois des principaux auteurs des at-
tentats commis mardi à Oran et de
l'incendie d'une voiture dans laquelle
deux femmes ont péri brûlées vives
ont été arrêtés.

Après la rencontre de Rambouillet
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( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

On est loin, on le volt, de la thèse
tunisienne qui tient pour certain ce qui
n 'est encore que possible, l'autodéter-
mination pour une formalité et le pré-
sident de la République pour un four-
rier de la décolonisation.

ATMOSPHERE CLARIFIÉE
• A la lumière de ce rappel aux faits
qui accuse les divergences fondamenta-
les qui existent toujours entre la Fran-
ce et le F.L.N., on s'aperçoit alors
que les entretiens de Rambouillet, qua-
lifiés par le général de Gaulle « de
cordiaux et satisfaisants », n'ont nulle-
ment créé une situation nouvelle, mais
seulement clarifié l'atmosphère, ce qui
est déjà quelque chose, ne serait-ce
qu'en permettant au président de la
République française de manifester pu-
bliquement le profond désir de paix
qui l'anime.

De ce point de vue, Rambouillet a

été utile. Pour qu'il devienne effi-
cace, c'est du côté F.L.N. qu 'il faut
maintenant se retourner. A lui de faire
savoir s'il persiste à faire dépendre
l'arrêt des combats de sa reconnais-
sance préalable de seul représentant do
peuple algérien et si, pour venir à Pa-
ris, il exige du général de Gaulle que
M. Ferhat Abbas soit reçu avec les hon-
neurs de chef d'Etat.

De toute façon , et quelles que soient
les péripéties des jours à venir, on peut
tenir pour certain que les choses n'iront
pas sans de très grandes difficultés.
C'est du moins dans ce sens qu'on
Interprétait , hier, à Paris, la mise au¦ point officielle du gouvernement fran-
çais en ce qui concerne l'application du
principe de l'autodétermination. A bien
le lire, on a tout de même le senti-
ment que M. Bourguiba a, peut-être,
un peu trop parlé.

M.-G. G.

Les entretiens
de Hassan II

M. Bourguiba a pris également
des contacts politiques

à Rabat ¦'¦> .

RABAT (AFP et UPI). — Le prési-
dent Bourguiba a eu de nouveaux; en-
tretiens mardi soir et hier matin avec
le roi Hassan IL

Selon les observateurs, le séjour dans
la capitale du. président de la Répu-
blique tunisienne auira permis de pro-
céder à une véritable réconciliation en-
tre la Tunisie et le Maroc, séparés de-
puis plusieurs mois par des différends
de politique internationjale. La Tunisie,
en effet, avait refusé de soutenir les
______ ; , ;»—¦¦-̂ ^—»-

Intronisation
du roi Hassan Ii

RABAT (AFP). — Une heure après
l'Inhumation du roi défunt, la céré-
monie d'intronisation du roi Hassan
II s'est déroulée en grande pompe
suivant le protocole traditionnel ma-
rocain, dans la grande salle du trône.

Eh présence du président Bourgui-
ba, du prince Moulay Abdallah, des
membres de la famille royale, des
chorfas et ulema du royaume, le nou-
veau souverain a pris place sur le
trône de ses ancêtres pendant que les
serviteurs et les ministres lui ont pré-
senté l'hommage de fidélité en criant
« Que Dieu garde notre seigneur ».

Cent un coups de canon tirés à
cette occasion on salué l'intronisation.

revendications marocaines sur la Mauri-
tamiie et ne considérait pas du meilleur
œil le rapprochement qui semblait
s'opérer entre le Maroc et Moscou.

M. Eourguiba a eu des conversations
également avec M. Roger Seydoux, am-
bassadeur de France au Maroc, et M,
Averell . Hairimainn, ymnasisadeuir ¦ itimé-
iant du président Kennedy. ¦

Kennedy invité au Maroc
D'autre pari, le roi du Maroc, Has-

san II, a prié M. Harrimann de trans-
mettre à M. Kennedy une invitation à
venir prochainement visiter le Maroc.

Cette invitation a été faite au cours
de l'entretien que le roi a accordé k
M. Harrimann, hier matin.

Le nouveau roi a reçu, hier matin, de
nombreuses autres délégations étrangè-
res (Libye, Arabie séoudite, R.A.U., Jor-
danie, Ghana et Liban). Au cours de
l'entretien qu'il a eu avec la délégation
ghanéenne, il lui a demandé de bien
vouloir transmettre au .président N'Kru-
mah son invitation à venir en visite
officiellie au Maroc.

Ferbat Abbas à Rabat
M. Ferhat Abbas est arrivé hier à 18

heures à Rabat. Le président du G.P.
RJV. et M. Krlm Belkacem se sont ren-
dus à la maison des hôtes du gouver-
nement marocain.

Hier soir, à 21 heures, M. Ferhat
Abbas et le roi Hassan II devaient
se rencontrer au dîner officiel offert
par M. Bourguiba au palais Dar Essa-
ient.

M. Bourguiba
rentrera à Zuricb

Le président Rouirguiba et tous les
membres de la délégation tunisienne
quitteront Rabat oe matin en principe à
12 heures à bord de l'avion spécial
c Caravelle » à destination de Zurich,
d'où les membres de la délégation ga-
gneront Tunis à bord d'un avion ré-
gulier.

Le président Eourguiba doit, suivant
les indications de son médecin, se re-
poser encore une dizaine de jours en
Suisse. *

La conférence maghrébine
A l'issue du dîner offert par le pré-

sident Rourguiba à Dar-es-Salam, en
l'honneur du iroi Hassan II et de M.
Ferhat Abbas, les trois BoSntoes d'Etat
ont discuté du problème3 algérien.

Dans la capitale marocainie, le bruit
courait avec insistance de la libération
prochaine de Ren Relia et de ses com-
pagnons. Certains allaient même jus-
qu'à envisager leur arrivée pour le soir
même à Rabat...

Explosion prochaîne
d'une bombe à hydrogène

dans le Hoggar ?

FRANCE

PARIS (UPI et AFP). — La France
n'a pas renoncé à procéder à des ex-
plosions nucléaires au Sahara, a décla-
ré hier le ministre de la défense na-
tionale, M. Messmer, devant la com-
mission de la défense nationale. Il y
aura un nouvel essai de bombe à Reg-
gane, probablement en avril, et ce sera
le dernier pour Reggane.

Mais, a ajouté M. Messmiar, la Fran-
ce pourrait faire exploser plus tard
une bombe à hydrogène dans le Hog-
gar.

Emotion s l'ONU
L'annonce que la France a le projet

de faire exploser une bombe à hydro-
gène à une date indéterminée, a causé
une certaine émotion à l'ONU , parti-
culièrement dans les milieux afiro-asia-
;tiques; ' " ''¦¦wffijIQff i****'?' '"'  " ¦¦

Les obsèques
de Mohammed V

(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

Le roi Hassan II, son frère cadet, le
prince Abdallah, de président Habib
Bourguiba et les autres chefs des délé-
gations étrangères suivent immédiate-
ment après le fourgon mortuaire. Pré-
cédé par les Moghaznl (garde civile du
palais) en djellabas blanches et coif-
fés de chéchias rouges, les élèves offi-
ciers, les cadets de la garde royale,
le cercuei l du roi placé sur une ral-
longe d'artillerie et recouvert du dra-
peau marocain sur lequel est posé un
drap funèbre brodé d'or, est traîné par
six chevaux noirs.

A la grande mosquée
Le cercueil franchit à 16 h 45 (GMT)

l'enceinte en plein air de la grande
mosquée Hassan, pleine de milliers de
fidèles. C'est dans cette mosquée que
le roi Mohammed V, de retour au Ma-
roc, célébra en 1956, sa première prière
publique, et solennelle depuis son dé-
part en exil.

Le sol est recouvert de tapis de baute
laine et de nattes. C'est dans oe- cadt*
qu'est célébrée, face à la Mecque, Wt
prière des morts. ¦ E#,

La foule qui accompagnait le cortège
est maintenue à l'extéri eur de la mo^
quée dont les colonnes brisées, dernier
vestige du célèbre monument, se dres-
sent vers le ciel bleu, au pied du colos-
sal minaret qui les domine.

Le retour au palais |||
Après la prière des morts célébrée''»

la mosquée de la tour Hassan, lé" co*f
tège funèbre a pri s le chemin du retoùt
à 17 h 15 (GMT) avec le même cérémio*
niai, en traversant les principales artè-
res de la ville, au milieu de centaines
de milliers de personnes, pour se ren-
dre au. mausolée de Moulay Hassan, aâ'
palais' royal, où l'inhumation du: ï6£
Mohammed V doit ayoir-4ie«*vv *0P&&âj

Les délégations et les personnalités'
européennes ayant pris part au- cortège
funèbre avaient attendu à l'extérierii!
de la grande mosquée, la fin de vïiji
prière.

Le cortège funèbre conduit par le roi
Hassan II et les délégations étrangères
était de retour à 17 h 50 (GMT) au
palais royal. Moins de dix minutés"
après le cercueil était transporté par
des officiers des forces armées royales
dans le mausolée Moulay Hassan où le
roi défunt a été inhumé aux côtés de
«on aïeul, le roi Hassan 1er. "*a*?

Cette ultime cérémonie s'est déroulée ?
en présence du roi Hassan II, de son '
frère le prince Moulay Abdallah et des 'autres membres de la famille royale.?;

Le président Bourguiba, les chefs des '
délégations étrangères et les différentes ?
personnalités venues assister aux funé-j
railles, ont alors présenté leurs condo- (
léances, une dernière fois, au roi Has- ^san II, avant que la cérémonie funèbre.
prenne fin.

PAROISSE RÉFORMÉE DE NEUCHÂTEL
Ce soir, à 20 h 15, à la Collégiale

Premier culte de Carême
Quartier du Temple du Bas

Rencontre des personnes . s ,;
âgées et isolées > t

à 14 h 30, Maison de paroisse" '"
causerie de Mme Secrétan :

ENTRE VOISINS

- " :*^^BBulac'
: . :Hi

cherche pour entrée immédiate.._,

fille ou garçon de cuisine
et d'office g|

Se présenter à l'entrée du personnè^v

CERCLE DES PARENTS
COURTE ÉCHELLE - LA COUDRE ï||

Le Dr Clerc ayant un empêchement, ;î̂
sa conférence est remplacée par un. f ^

exposé de Mlle Cl. Borel sur \>£

LES À-CÔTÉS PITTORESQUES DU TRAVAIL SOCIAL
___^ sir.. ;

Ce soir, à 20 h 15 précises
& la Grande salle des conférences!"1'*
5me Concert d'abonnement ^fc

Le QUATUOR VEGH
Quatuors de Mozart, Beethoven, Debussy*,; *!

Location et programmes à l'agence \&X
H. STOUBDI (librairie Reymond) &;M

et à l'entrée ¦:,'«;»?
N.-B. — Pas de répétition cet après-mldX '|:'

ftOIV CHERCHE A LOVER Jf§
C H A M B R E S  if

du 9 juillet au 5 août pour 22 étt^'S?,!
d'iants étrangers désirant suivre lesf*!
cours de vacances de l'Université. Faire -
offres avec prix par personne (charnu¦',
bres à 1 ou 2 lits et petit déjeuner) ^
au Bureau de renseignements de1'
l'ADEN, Maison du Tourisme. Neuchà» •
bel (tél.- 542 42). .; . .

f o u r  la première rois, ta suisse par-
ticipe aux travaux des parlementa ires
de l'Europe des « quinze » d Stras-
bourg. En e f f e t , six délé gués et six
suppléants , représentant les deux Cham-
bres helvéti ques et d i f féren tes  frac-
tions politi ques siègent depuis mer-
credi à Strasbourg à titre d' observa-
teurs (c 'est-à-dire avec le droit de
parole , mais sans droite de vote).

M. LA PIRA ÉLU MAIRE
DE FLORENCE

M. Giorgio la Pira a été élu maire de
Florence, au cours d'une séance de nuit
du Conseil municipal constitué à la
suite des dernières élections municipa-
1(5%- ' ;.', j . v .V ¦¦'¦T'' '

;
'¦•'•;!

LA SUISSE
AU CONSEIL DE L'EUROPE

M. BEN GOURION
NE FORMERA PAS
LE NOUVEAU GOUVERNEMENT

M. Ben Gourion a refusé la mission
de former le nouveau gouvernement
israélien et a demandé l'organisation
de nouvelles élections au chef de
l'Etat disraël, M. Benzvi.- ' v, ,< . |y



Lu scooter et un cyclomoteur
disparaissent

J ' Un scooter « Vespa > , portant plaque
NE 1800, de couleur vert clair, a été
volé lundi soir, entre 20- h 30 Jet 23 h,
à..la place du Port. D'autre part , un
cyclomoteur « Motom », noir et blanc,
portant plaque NE 7783, a disparu dans
là nuit de lundi à mardi, devant l'im-
meuble du faubourg de la Gare 27.

Deux voitures se touchent
Dans la nuit  de mardi à mercredi ,

deux voitures circulant en sens inverse
sur la route entre Neuchâtel et Auver-
toer se sont touchées au Grand Ruau.
Les deux véhicules ont subi des dégât s
matériels, mais il n 'y a heureusement
pas eu de blessés.

i • ---  Ln cycliste
fquï  avait fait une chute

touché par une voiture
Mardi à, 23 h 05, un cycliste qui

avait , fait une chute sur la voie de tram
aux Fahys, a été touché par une voi-
ture à la hauteur du café du Mont-
Blanc au moment où il se relevait.
'. Il a été légèrement blessé, sans tou-

tefois que son état nécessite un trans-
port à l'hôpital .

Etat civil de Neuchâtel
' NAISSANCES. — 18 février. A la
•Chaux-de-Fonds. Rebetez, Alain-Etienne-
Joseph, fils d'André-Ali, horloger à Neu-
châtel, et de Gilberte-Brigitte-Marie, née
Frbidevaux. 22. A Fribourg. de Vevey,
jV'alérie - Marcelle - Reine - Marie-Chrls-
5-Je, fille de François-Pierre-Georges-Em-
manuel, adjoint de direction à Neuchâ-
tel, et de Laure-Marie-Georgette-Emélle,
liée von der Weid. 24. Castellant; Giannl,
tfils de Federico, sommelier à Neuchâtel,
et de Valerie-Briska , née Schaller ; Quel-
let , Stéphane-Jacques, fils de Bené-Al-
jj ihonse, bijoutier , au Landeron, et de
Christiane-Madeleine, née Steffen ; Seges-
«emann, Alain-Marc, fils de Marc-Wil-
liam, garagiste à Neuchâtel, et de Ru-
Jbense-Jeanne, née Rey; Schor, Nlcole-
pâedwig, fille de Fredy-Jean, employé de
bureau à Neuchâtel, et de Hedwig, née
Frey; Robert-Nicoud , Pascale, fille de Ré-
¦nold-Edouard, 'monteur électricien à; Co-
lombier, et de Vlolette-Elisa . née Perret.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 24
lévrier. Musy, Léon-Edouard, mécani-
cien, et Breiter , Gertrud, les deux à
Neuchâtel. 25. Kureth , John-Albert , em-
ployé SX à la Chaux-de-Fonds, et Hos-
tettler née Delémont , Juliette-Evâ, à
Neuchâtel; Siegenthaler, Marcel-André ,
dessinateur architecte à Genève, et
BUchs, Laurette-Michèle, à Neuchâtel;
Carrel , René-Francis, ferblantier appa-
ïellleur à Genève , et Studer, Betty, pré-
cédemment à Neuchâtel.
1 MARIAGES. — 17 février. A Gross-
gùrmels. Burri . Paul-Emil, agriculteur à
Cordast, et Hânni . Anria-Rôsli, â Neu-
i'châtel. 23. . A Mûhleberg. Wenger, Peter,
étudiant, et Weyermann , Doris. les deux
à -Neuchâtel. 24. A Corcelles. Niederhau-
sér, Jean-Claude, employé de bureau à

!Neuchâtel et Boule , Mildred-Gilberte, à
'Corcelles. 25. Vloget , Maurice-Jacques, ex-
pert-chocolatier , aux Essarts-le-Roi (Sel-
ne-et-Oise), et. Schâtz, AnnerFrançolse-
Chrlstiane, à Neuchâtel. •

DÉCÈS. — 23 février. Michel , Karl-Bru-
no, né en 1888, retraité CFF à Bôle, veuf
de Marie, née Kohler. 24. Grlsel, née Bo-
namant, Marie-Louise, née en 1903, mé-
nagère à Neuchâtel, épouse de Grlsel,
Georges-Henri.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 28 fé-

vrier. Température : moyenne : 7,1 ;
min. : 4,5 ; max. : 10,0. Baromètre :
moyenne : 725 ,3. Eau tombée : 1,2 mm.
Vent dominant : direction : sud-ouest ;
force : modérée. Etat du ciel : très nua-
geux à couvert. Pluie de 8 h 45 à 9 h 15.
' '1er mars. Température : moyenne : 5,8;
min. : 2,7 ; max. : 10,4. Baromètre :
moyenne : 727,7. Eau tombée : 7,5 mm.
Vent dominant : direction : sud-ouest
jusqu'à 14 h, nord ensuite ; force : modé-
rée à faible. Etat du ciel : pluie de 1 h
Jusqu 'à 10 h, légèrement nuageux - en-
fffl.H-.fl

Niveau du lac du 27 février à 7 h : 429.47
Niveau du lac, 28 février , à 7 h : 429.47
Niveau du lac, 1er mars, à 7 h : 429.47

» —^—^^^^^^^-^^^^^^^-»
Prévisions du temps. — Valais , nord

des Alpes, nord et centre des Grisons :
Ciel variable. Dans la région nord-est du
versant nord des Alpes , dans le nord
et le centre des Grisons , encore très
nuageux, dans la région du Jura et du
jLéman. ainsi que sur le Plateau en gé-
néral beau temps. En plaine, par en-
droits brouillards matinaux. Tempéra-
ture de quelques degrés inférieures à
zéro degré le matin , comprise entre 8
et 10 degrés l'après-midi. Vents faibles
du secteur ouest à nord.

le i" Mars dans la région Neuchâtel a célébré hier
lé 113me anniversaire de la République

I.ŒjJ3̂ Ĥ Ê ^̂ ^B̂ ^̂ iï -«¦

Les coups de canon du 1er mars réveillent le . révolutionnaire
qui sommeille en tout Neuchâtelois !

(Press Photo Actualité)

Hier maf in . lorsque les Neuchâtelois
ont été réveillés par la « Diane », la
déception f u t  grande : il p leuvait. Tout
de même pour un 1er Mars , le soleil
aurait pu s 'associer à la manifestation
patriotique I Mais non, comme l'année
dernière, il permit aux petits fervents
patriotes de rester au chaud dans leur
lit !

A 10 h 20, début o f f i c ie l  de la jour-
née, lorsque la Musi que militaire , se
mit en branlé en direction du port ,
de f ines  gouttes de pluie ruisselaient
sur les manteaux imperméables res-
sortis pour l'occasion. Il nous a même
semblé que quel ques f locons de neige
étaient venus faire  semblant de gâter
la fê te  ! Heureusement , lorsque tout
le monde se trouva en face des. deux
pièces d' artillerie, le ciel avait f e rm é
ses écluses.

Les hommes de la section neuchâ-
teloise des troupes de forteresse , sous
le commandement du capitaine André
Maillardet s'empressent autour des
deux canons, .tandis que la Musi que
militaire joue une marche.. Dans la
fou le , chacun s'interroge sur la préci-
sion de sa montre , en fonction de
celle de l o f f i c i e r  de tir, et des enfants
se bouchent précautionneusement tes
oreilles. Tout est prê t ! •• '- •

A 10 h 30, sans que personne n'ait
encore bien réalisé' ce qui se passe ,
f e u  ! une exp losion retentit. Le 1er
Mars 1961 avait commencé. Ce f u t  en-
suite les salves, tirées à tour de rôle
par les deux canons. Quatre; cinq...
ving t, vingt et un. Lorsque le vingt-
deuxième coup ébranla l air, personne
ne sut dire au juste  s'il était parti
des deux pièces , où d' une seule , tant
la synchronisation avait été p arfaite.
On ne peut que. fél ici ter les troupes
de forteresse.

Quelques enfants n'osaient pas en-
core retirer leurs doi g ts de leurs
oreilles, certains qu 'ils étaient que tout
allait recommencer. Mais il n'en f u t  rien
et une nouvelle marche de la Musi-
que militaire f i t  se disperser les spec-
tateurs en direction des carrousels et

A Auvernier
(c) Les groupements politiques ont fêté ,
hier soir, dans le calme, l'anniversaire
de la République neuchâteloise. Com-
me toujours, fidèle au poste , la fanfare
a fait retentir la « Retraite » et au ma-
tin du 1er mars, la « Diane ».

A Couvet
(c) Pour la population , la célébration
de l'anniversaire . de . la Révolution de
1848 se borne à l'audition de la « Re-
traite fédérale » jouée dans les rues au
cours de la soirée du dernier jour de
février , et la « Diane » à l'aube du 1er
mars. Cette année, c'est la fanfare
« L'Helvétia » qui remplissait excellem-
ment cette fonction 'officielle.

Comme de coutume, deux manifesta-
tions ont groupé ceux qui tenaient à
marquer d'autre façon leur reconnais-
sance aux hommes de quarante-huit.

A l'hôtel de l'Aigle , les libéraux , au
nombre d'une vingtaine, après un repas
fort apprécié , entendent un tour d'ho-
rizon de leur président , M. Serge Hum-
bert , puis font, avec M. Ramelet com-
me guide fort qualifié , un magnifique
voyage sous le programme des cathé-
drales de France.

C'est au Cercle républicain que les
radicaux se retrouvent. Après un sou-
per tripes très bien servi , M. Numa
Rumley salue les quelque quatre-vingts
participants et remercie M. Jean-Louis
Barrelet de sa .participation à la ma-
nlfestatloa:';:.-'M:. -Jeari-Pierre ¦ Walker, spi-
rituel major de table , émaille le' repas
de bonnes histoires .et de poésies .qui
ont le m&lié".d'être inédites e,t souvent
de sa. cortgJiîsttlôn.. ¦: ¦. .', ..'̂ :i. '." - '. ...

Au câfel M.. G. Delay, président du
Conseil. joororij &nâi-, l rappelle 'les faits
saillants--:oj<t ?lâ vie . locale et expose les
projets des'- , atocçités se rapportant au
ravitaillement en eau. potable , à l'épura-
tion dés :eaux'. usées, aux travaux d'ur-
banisme.' En terminant, il annonce que
le bouclerhent provisoire , des comptes
communaux laisse espérer un boni de
quelque' 111,000' fr . alors que le budget
prévoyait un déficit d'environ : 19,000 fr.

M. Jean-Louis Barrelet évoque ensuite
les répercussions sur certaines de nos
industries de la constitution de l'Asso-
ciation ' européenne de libre-échange,
puis examine quelques problèmes de po-
litique intérieure 'et- la réforme de
l'A.V.S. H signale également l'heureux
résultat financier de l'exercice 1960 pour
notre canton ; 11 laisse un boni de plus
de deux millions. ' U

A Fleuricr
(c) Le 113me anniversaire de la Révo-
lution neuchâteloise a été célébré mardi
soir a.u Cercle démocratique par les par-
tis radical et libéral . TJn bel auditoire
s'était donné rendez-vous pour entendre

des baraques foraines , enfants  en tête.
Pendant ce temps , les o f f i c ie l s  se ren-
daient au Cercle national où devait
se dérouler la réception.

La réception officielle
Arrivant par petits groupes , Chacun

s'installa dans la grande salle , devant
un verre q"e « Neuchâtel », prêt à écou-
ter les discours. Le premier orateur
f u t  M. Paul Richème, président des
sociétés locales , qui salua l'assemblée,
où l'on remarquait notamment M. Ed-
mond Guinand , président du Conseil
d'Etat , Fernand Martin , du Conseil
communal , P.-îE. Martenet , Philippe
Magor. Puis M. Ed. Guinand apporta
le salut du gouvernement de notre
canton , tandis que M. F. Martin , au
nom de la ville, eut une pensée de
reconnaissance pour ceux qui avaient ,
depuis 1&U8, maintenu l' esprit de la
Républi que. Et c'est dans une at-
mosphère cordiale que se termina cette
réception , tandis que le soleil , ironique
du bon tour qu 'il avait joué à notre
ville , se montrait dans toute sa splen-
deur.

Fr. B.

Dans les cercles
Les partis politiques de notre ville

ont , selon la tradition , célébré l'an-
niversaire de la Républi que la veille
dans les cercles.

Au Cercle national , M. Martin , syn-
dic d'Yverdon , prononça un discours
suivi de nombreuses productions musi-
cales et attractives.

. Au Cercle libéral , M. J.-P. Mauler-,
conseiller général , prononça une allo-
cution au cours du repas. La partie
récréative était placée sous le signe
de la fantaisie avec une production
présentée par Max Lerel.

Partout les soupers réunirent de
nombreuses personnes, parmi lesquelles
la gent féminine fut bien représentée.
La bonne humeur aidant , toutes les
soirées se déroulèrent dans une at-
mosphère très gaie.

les trois orateurs invités à cette occa-
sion.

Vice-président du Conseil communal,
M. André Maumary prononça tout d'a-
bord dés souhaits de bienvenue, puis
M. Jean-Louis Barbezat , député , parl a
de l'aide à l'agriculture et du problème
posé par la construction de la péné-
trante Pontarlier - Neuchâtel à la Clu-
sette .

Modernisation de l'hôpital , construc-
tion de maisons familiales à loyers mo-
destes , agrandissement de l'usine Tornos,
désormais l'une des principales Indus-
tries villageoises, diminution des sub-
ventions en faveur du R.V.T., crédit sup-
plémentaire pour le canal-égout des
Petits Clos, tels ont été les thèmes de
M. Charles Kœnlg, président de com-
mune qui a souligné que les comptes
de 1960 laisseront un bénéfice appré-
ciable .

M. Pierre Fallot , directeur de la fa-
brique d'ébauches de Fontalnemelon,
parla ensuite d'un récent voyage qu 'il
fit en URSS et présenta un film, en cou-
leur qu'il a tourné lui-même.

Les orateurs furent chaleureusement
applaudis. .

A Motiers
(c) Ce sont une quarantaine de person-
nes qui se sont retrouvées le soir du
28 février à l'hôtel de ville des Six Com-
munes afin de fêter l'anniversaire de la
République neuchâteloise, au cours de
la soirée organisée, comme dé. boutume,
par le parti radical.' Ce fut \!pccasion
poUr le nouveau et jeune président du
parti, M. Gilbert Wuillëumler, de pren-
dre " contact avec les membres du parti
et leuirs familles; ce $ qu'il fit excellem-
ment en souhaitant là bienvenue à $hà~
cun. Après un repas fort bien servi,
les participants entendirent tour à tour ,
MM. L. Marendaz , président de com-
mune, et Jean Ruffieux , député, leur
parler , le premier - des affaires commu-
nales . et • le second des affaires canto-
nales ;. après quoi , se déroula une partie
récréative fort animée, laquelle se pour-
suivi tard dans la nuit. Ajoutons que
le parti libéral ;s'était réuni samedi soir
25 février , et que le soir du 28, la fan rfare « L'Harmonie » a parcouru les rues
du village en Jouant la retraite et la
dlane à l'aube du 1er mars. Quant à la
journée même, elle fut sans histoire au
village , le temps exécrable le ' matin
n 'engageant guère les gens à sortir de
P.hfl5! ftlîV

A Saînt-Sulpice
(c) Mardi soir 28 février, la fanfare
« L'Union » a défilé dans les rues de
Salnt-Sulplce pour célébrer le 1er Mars.
La commémoration s'est poursuivie dans
la halle die gymnastique. Le pasteur Vil-
lemini adressa quelques paroles à la nom-
breuse assistance, après quoi les écoles
primaires et les sociétés locales présentè-
rent plusieurs productions qui furent
très appréciées. M. E. Schlub, conseiller
communal, prononça ensuite un discours
patriotique et la projection de deux films
documentaires et d'un film humoristique
mit fin à cette manifestation.

A Noiraigue
(c) C'est très simplement que le 113me
anniversaire de la République a été fêté
dans notre localité. Samedi passé déjà,
une manifestation organisée à l'Union
par le parti radical, réunissait un nom-
breux public qui entendit un exposé
de M. P.-A. Leuba, conseiller d'Etat , sur
lés affaires cantonales. Mardi soir, la
fanfare jouait la retraite dans les rues
du village et donnait un concert qui fut
suivi d'une soirée familière.

A Buttes
(sp) Un nombre record de convives —
une centaine — ont pris part au souper
du parti radical servi au Stand à l'oc-
casion de l'anniversaire, de la Révolu-
tion neuchâteloise.

L'orateur offic'el fut M. André Jean-
neret , fonctionnaire au service cantonal
des améliorations foncières, qui commen-
ta des projections sur un voyage en
Iran . La partie récréative connut un
beau succès, de même que le bal.

Mercredi soir , les autorités communa-
les organisaient au collège une manifes-
tation publique avec le concours de la
fanfare. MM. A. Zurbuchen , président
de commune et le pasteur Perrlard pri-
rent la parole. Puis M. Aloïs Métraux ,
des CFF, fit une causerie, Illustrée de
•projections, sur les paysages et châteaux
historiques de Suisse romande. La col-
lecte faite à la sortie était, destinée au
fonds dès courses scolaires.

, .. A la Chaux-de-Fonds
¦-(e1) 'La journée du Premier Mars s'est
déroulée dans - une ' ville'' calme',' jolimerit
ttéçorée pour la. circonstance de drapeaux
flottant au vent sur les édifices publics.
Depuis fort longtemps, plus aucune ma-
nifestation ne se déroule en plein air ,
en raison de l 'Insécurité du temps à cet-
te époque de l'année. De nombreuses
sociétiés ' profitent du Jour férié pour
partir en course.

Le matin ,'- les habitants ont eu la sur-
prise de s'éveiller sous la neige qui avait
fait son apparition pendant la nuit. Une
couche d'une ..dizaine de centimètres re-
couvrait le soi : ' ¦'¦ . ' *•'

Au cercle du Sapin
De nombreux citoyens se sont rendus

mardi soir , au cercle du Sapin , pour
fêter l'anniversaire de la République.
Quelques femmes se trouvaient dans l'as-
sistance. Après le repas , le président
de l'assemblée , M. Henri Quaile , salua
les invités, notamment MM. A. Rais , an-
cien Juge fédéral , et Adrien Favre-Bulle,
conseiller national.

M. Pierre-Auguste Leuba, conseiller
d'Etat , apporta le salut du gouverne-
ment . Très écouté , 11 brossa à grands
traits l'histoire neuchâteloise et les lut-
tes pour l'instauration de la démocratie .
L'orateur parla des réalisations opérées
dans de très, vastes domaines et des
tâches multiples qu 'on impose sans cesse
aux pouvoirs publics. Dans son vaste
tour d'horizon politique , M. Leuba, avec
le talent qu 'on lui connaît , aborda les
préoccupations agricoles , la modernisa-
tion de nos routes et la réforme de l'en-
seignement. Il termina son bel exposé
en mettant en parallèle - notre bien-être
et l'aide que nous devons accorder aux
pays sous-développés.

M. Roger Bonvin, conseiller national
et présidant de la ville de Sion , inté-
ressa vivement l'assemblée en parlant
des tâches de son canton , fort différen-
tes de celles du pays de Neuchâtel.

M. André Perret, député, en termes
élevés, clôtura les dicours en portant le
toast à la patrie. La soirée se poursuivit
ensuite Joyeusement , agrémentée de pro-
ductions de la société de chant « L'Union
chorale ».

A l'Hôtel de Paris
Comme de coutume , la Musique mili-

taire , "« Les Armes-Réunies » a célébré
le Premier Mars à l'hôtel de Paris. Plus
d'une centaine de membres et amis ont
pris, part à la manifestation . Après le
repas, le président, M. Georges Jaggi ,
a célébré les vertus de nos ancêtres , en
rappelant la part prise par la société
dans lés événements qui ont précédé le
Premier Mars 1848. Après le toast à la
patrie , M. André Schwarz , vice-président
de la fondation, a rendu hommage à la
société , à ses traditions et à son patrio-
tisme. Des récompenses ont été remises
aux musiciens les plus méritants. M.
Georges Schwob, président de la fonda-
tion et membre de celle-ci depuis qua-
rante ans, a été l'objet d'un témoignage
de gratitude pour son dévouement In-
lassable à la cause des ' « Armes-Réu-
niés». La partie officielle fut close par
un message de M. F. Gogniat , président
de la fanfare du Noirmont , et de M.
Adrien Favre-Bulle , conseiller national ,
s'exprlmant au nom du cercle du Sapin.
La partie récréative se poursuivit en-
suite sous le majorât de table de M.
Pierre Gieon.

Au Locle
(c) La fê te du 1er Mars a été célébrée
très simplement au cercle de l'Union ré-
publicaine après un souper démocratique
(tripes ou choucroute) en présence d'une
nombreuse assi '-.a-nce . La cérémonie pré-
sidée par M. J.-P. Renk, conseiller com,
munal. a été agrémentée des belles pro-
ductions de la « Musique militaire » et de
la « Chorale ». On notait la présence par-
mi les invités de M. Jean-Louis Duvanel,
président du tribunal et de l'orateur offi-
ciel , M. Ed. Guinand, conseiller d'Etat ,
qui brossa un tableau suggestif des fi-
nances de l'Etat et de l'importance de
l'horlogerie pour .le canton .

BAULMES
Le syndic de Bances blessé

(c) M. Simonin , syndic de Rances, qui
circulait à moto a heurté un camion.
M. Simonin blessé a été conduit à
l'hôpital d'Orbe. Il souffre d'une frac-
ture de la clavicule gauche, d'une
fracture des trois doigts de la main
gauche et d'une contusion au côté
gauche.

I 

Aujourd'hui

SOLEIL Lever 07.10
Coucher 18.16

LUNE Lever 18.20
Coucher 07.07

En page 4 : Le carnet du Jour
et les émissions radiophoniques

Le compte général des recettes et
des dépenses bud gétaires de l'Etat de
Neuchâtel présente pour l'exercice
1960 :
aux recettes . . . . Fr. 60,220,023.88
aux dépenses . . . . > 58,198,510.57
soit un excédent de ' 

recettes de . . . .  Fr. 2,021,513.31

Dans les dépenses est compris
l'amortissement de la dette consolidée,
de 2,512,400 francs.

Résultat favorable
des comptes de l'Etat

jfcf "Ék La C C. PL. P.
m*Â BfcS garantit l'avenir
m̂urCÂ^mv c'e vos en'anlï
^Li£|JF Tél. (038) 5 49 92 Neuchâtel
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. . . .  ~| ,
Monsieur et Madame

Claude LOEW - KETTÉRER ont la
grande joie d'annoncer la naissance
de leur fils- ¦"' -r"

Oliviçr - Henri
1er maire ' Pertuls-du-Sault 13

Maternité Neuchâtel
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AUVERNIER

Un motocycliste
grièvement blessé

Un grave accident s'est produit hier
à 17 h 45, sur la route cantonale à la
hauteut des hôtels du Lac et du Pois-
son: '
f' M." Piaget , habitant le Cerneux-Pé-
ohignot , venant de la direction de Co-
lombier, arrêta son véhicule pour lais»
der passer une voiture avant de bifur-
quer vers le parc. Malheureusement ,
un cycle à moteur , conduit par M.
Alphonse Blank, le heurta à l'avant-
droit . M; Blank fut projeté sur le toit
de la voiture. Il a été conduit à l'hô-
pital Pourtalès, souffrant de fractures
de la jambe , du poignet droit et peut-
être même du crâne.

COBCELLES
Auto volée

Une voiture, modèle Citroën 1949,
portant le numéro NE 7638, a été volée
à Corcelles dans la nui t de mardi et
mercredi entre 2 heures et 7 h 30.

VOS COURONNES

EfflfflS
2, rue de l'Hôpital Tél. 5 30 55
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Le comité de l'Amicale des Esc. de
Guides 2, Dragons 26 et Dragons 6
a le pénible devoir de faire part du
décès de

Monsieur

François PERROCHET
membre dévou é die notre groupement
dès sa fondation .

Nous conserverons un fidèle et pieux
.souvenir à la mémoire de cet excellent
camarade.

Rendez-vous au crématoire de Neu-
châtel, jeudi 2 .mars, à 11 h eures.

i ¦ ¦ . ¦™*a—iMM— —̂ in¦ mm ¦ ¦n«n ¦ i

Madame Jean-François Perrochet ;
Mademoiselle Mai-laine Perrochet ;
Monsieur James Perrochet , ses en-

fants et petits-enfants ;
Madame Henri Guye et son fils ;
Monsieur et Madame Viggo Neer-

gaard , leurs enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame André Perrochet ,

leurs enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Ernest Carrard

et leur fille ;
Madame Phili ppe Richard , ses enfants

et petits-enfants ;
les familles parentes et alliées ,
ont le profond chagrin de faire part

du décès de . 'M a: :jK •¦'
Monsieur ;- .

Jean-François PERROCHET
leur cher époux , père, frère , beau-frère,
oncle et parent enlevé paisiblement à
leur affection dans sa 67me année.

Auvernier, le 27 février 1961.
Ps. 103 : 15.

L'incinération, sans suite, aura lieu
jeudi 2 mars. Culte pour la famille et
les amis à la chapelle du crématoire
de Neuchâtel, à 11 heures.

Prière de ne pas envoyer de fleurs
mais de penser à l'hospice de la Côte,

à Corcelles
Cet avis tient lieu de lettre-de faire, part

Le comité des Contemporains 1899
a le chagrin de faire part aux mem-
bres du décès de leur cher ami

Louis BURNIER
Pour l'heure de l'ensevelissement,

consulter., ('avis ;, de. la.. .famille.. .:
JMi miuiMMll niiwi p ipw.ili — i 'inm ii i iiinwnii i iiiw

J'ai combattu le bon combat,
j'ai achevé la course, j' ai gardé la
fol. II Tim . 4. :7.

Madame Gottfried Anker , à Bôle ;
Monsieur et Madame Albert Anker et

leurs enfants Janine  et Pierre , à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame Paul-Henri
Anker et leurs enfants  Daisy et Josée-
Marie , à Bôle ;

Madame David Anker  et son fijs
Daniel , à Bôle ;

les familles Anker , à Neuchâtel , à
Fleurier , à Ebolowa (Cameroun) ,  Guye,
à Neuchâtel  ;

les famil les  parentes , alliées et amies
Fluckiger , Luth y, Suttcr , Bruhin ,
ont la profonde douleur de faire par t
du décès de

Monsieur Gottfried ANKER
leur cher époux , père , grand-p ère , beau-
père, frère , beau-frère , oncle , cousin
et parent , que Dieu a repris subite-
ment à Lui , dans sa 79me année.

Bôle , le 27 février 1961. -v
L'ensevelissement aura lieu au cime-

tière de Bôle , jeudi 2 mars 1961, 'à
14 h 30. ,

Culte au temp le de Bôle , à 14 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Le comité du Cercle National a le
pénible devoir de faire part à ses
membres du décès de leur cher collè-
gue et ami

Monsieur Robert BÉGUIN
membre d'honneur

duquel ils garderont un agréable sou-
venir.

L'ensevelissement a eu lieu mardi
28 févHpr 1 flfil

La Société neuchâteloise des pê-
cheurs à la traine a le pénible devoir
d'informer ses membres du décès de

Monsieur Robert BÉGUIN
ancien membre du comité et membre
honoraire.

Les eiiiï/nts et petits-enfants de feu
Virgile lïuguenin-Jeanneret ; ;

les enfants  et petits-enfants de feu
Georges Huguènin-Santschy ; > .

les enfants  et peti ts-enfants de fèu
William Hoffmann-Huguenin ;

Madame et Monsieur Georges Gui-
nand-Aubert, leurs enfants et petits-
enfants ;

les familles Montandon , Robert-Tis-
sot , parentes et amies,

ont le chagrin de faire part à leurs
parents, amis et connaissances du dé-
cès de

Mademoiselle

Hélène HUGUENIN
leur chère ta s et cousine, que Dieu
a reprise à .ui , aujourd'hui mardi ,
dans sa 8Qme année. • - ¦ " ' c

Chézard , le 28 février 1961.
Quand je suis dans la crainte,

en toi je me confie.
Ps. 56 :4.

L'ensevelissement aura lieu vendredi
3 mars, à 14 heures.

Culte de famille à 13 h 30.
Domicile mortuaire : P. Hoffnjann ,

Chézard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La section de Neuchâtel de la Société
suisse des employés de commerce a le
regret de faire part du décès de >

Monsieur Gottfried ANKER
père de Monsieur Albert Anker , mem-
bre actif.

L'ensevelissement aura lieu ce jot tr
à Bôle.

Le comité de la Société des pépi-
niéristes-viticulteurs neuchâtelois a le
grand regret de faire part du décès de

Monsieur Gottfried ANKER
membre fondateur de la . .société .!.,, et
ancien président , père dé Monsieur
Paul-Henri ., Anker. également . membre
de là société.

Le comité , dti Syndicat d'élevage bovin de Boudry-Bst a le
pénible devoir d'informer ses membres et amis du décès de

Monsieur Jean-François Perrochet
son dévoué secrétaire depuis 45 ans. Il conservera de cet excellent .
collègue le meilleur des souvenirs.

L'incinération, sans suite, aura lieu le 2 mars 1961.
Colombier, le 27 février 1961.
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Madame et Monsieu r Georges Evard-Uhlmann, à la Chaux-de- /
Fonds et leurs enfants  :

Monsieur et Madame Pierre Evard, à la-Chaux-de-Fonds ; ¦*'
Monsieur et Madame André Evard , à Aarau ;

Madame et Monsieur Paul Vuillomenet-Uhlmann et leurs fil sJean-Pierre, Michel et François, à Clarens ;
Madame .et Monsieur Louis Jean.renaud-Ulilm.ann et leur filleMarie-Liise, à Brougg ;
Mademoiselle Ginette Vuillomenet, sa fidèle garde-malade,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont ie chagrin de faire part à leurs parents, amis et connais-

sances du décès de

Monsieur Albert UHLMAM
leur cher père, grand-père, beau-frère, oncle, cousin , parent et ami,
que Dieu a rappelé, à Lui, aujourd'hui mercredi, à l'âge de 81 ans,
après une longue maladie chrétiennement supportée.

Fonitainemelon, lc lier mars 1961.
Je sais en qui J'ai cru.
J'ai combattu le bon combat,
J'ai achevé la course.
J'ai gardé la foi.

2 Tim. 4 : 7. !
L'ensevelissement aura lieu vendredi 3 mars, à 13 h 30. !v

Cuilte de famille, à 13 h 15. [
Selon le désir du défunt le deuil ne sera pas porté -, :. f

Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Monsieur et Mad ame Jean-Pierre
Morel-Luder et leurs enfan ts , à Peseux;

Monsieur Hermann Luder , ses en-
fants et petits-enfants, : à Genève ; •

Monsieur et Madame Otto Luder et
leurs enfants, à la Chaux-de-Fonds et
à Lugano ;

les famil les  parentes et alliées Mon-
ney, Guiboud , Chérix , Perriard ,

ont la grande douleur de faire part
du décès de

Monsieur

Théodor LUDER-M0NNEY
leur cher père, grand-père , frère , beau-
frère, oncle , cousin et parent , enlevé
à leur affection dans sa 6!)me année
après une longue maladie supportée
avec courage.

Peseux , le 1er mars 1961.
Ne m'abandonne pas, ô Eternel
Mon Dieu ne t 'élolgne pas de moi!

«K Hâte-toi , viens à mon secours
, Seigneur ,

Toi qui es ma délivrance.
. .. r. . ,.. ., Ps. 38 :22.

Domicile mortuaire : hôpital des
Cadolles. '¦' ¦&: "•rlv'S:.. -: ' - ..

L'incinération, sans suite, aura lieu
samedi 4 mars.
. Culte pour la famil le  à la chapelle

des Cadolles, à. 13. h. 30.
:. Culte à la chapelle du crématoire
de Neuchâtel , à 14 heures. .

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire part


